
Peblié te BYNDIOAT D'OKU-
a VRE AOCIALES LIMITEE

| BUREAUX: Angle dun rues Dai
| housie et Georges, Ottawa, Ont.

TELEPHONES: Service de jour: |
Rieau 616. —Sorviee de nuit: |

|
/

   

   
   

 

Administration: Rideau 6514 —
Nouvelles: Rideau 515. — Ba
rosa de Huil: Bherwood 3925.

 

  
    

 

— 

_14° Année No 106—
 

JUNE NOUVELLE DENONCIATION
 

UNE MERE ET SON ENFANT SUFFOQUES

7 — Mme A. Marshall

 

LONDON, Ont,
ont été suffoqués à leur demeure et
le père qui revenait à la maison apres son ouvrage. Les portes et fenêtres
staient closes et une chaufferette de gaz était ouverte. ]
croient que la chaufferette a consumé l'oxygène de l'atmosphère et que
la mère et l'enfant ont été suffoqués

À | pée a baigncr son enfant.

LAPREMIÈRE |
MACHINE EST |
EN OPÉRATION

—i

WLc moulin de la Gatineau,
propriété de l'Internatio-
nal Paper, a commencé à
produire du papier pour
usage commercial.
Les machines ont une ca-
pacité de 150 tonnes par
Jour.

-a

PRODUCTION INTENSE
-———————

fa première machine à
nonlin de la Gatineau de la Cie Ca-
adian International Paper à com-
nencé à produire du papier paru Uusa- |
:« commercial. as trois autres ma- |
hines commenceront {i fonctionner,

liel quelques mois. Elles sont faites

papier au !

   
   

   

   

   

  

  

   

 

our produire une feuille de papier |

l'une largeur de 256 pouces, à la vi-
cage de 1,200 pleds à In minute. Cha-
pie machine aura une capacité maxi-
num de 150 tonnes de papier pur jour.

‘© sont les plus grandes machines
lu monde.
La Cie Canadian International Poe

er est maintenant la propriétaire du
lus grand moulin à papier du monde|
C‘elnt des Trois-Rivières--qui 1 une

apacité de 700 tonnes par jour et

irs plus gyandes machines à papier
Li monde, «efMes de In tratineis.

MOULIN BIEN SITUE
Ie moulin de la (atinean est situ”

fans la province de Québec. pur la
iviere Ottawa, à deux milles plus
pas que l'embouchure de la rivière
ratineau et à 5 mflles seulement de
n Capitale,  LAscompagnic possède
000 milles carrés de limites iL bois
sur la rivière Gatineau et tous le
nig de pulpe est porté sur l'eau jus-
plrau moulin. On estime que ces li-
nites contiennent une provision de
vis perpétuelle, non seulement pour
rs besoins présents mais même pour
ira extensions à venir. la compa-

nie n'a pas l'intention d'ooranctir
wir le moment, mais Ie moulin est
ait de telle sorte au'on puisse cons-

tuire des annexes lorsque lc marché
t leg demandes l'exigeront.
le moulin est de construction très

moderne ct les machines sont mues
birectement par l'électricité. l'énergie
leetrique vient des usines ds Chel-
va et de Farmers Rapids de la Cie

atineau Power sur la rivière Gati-
"nu, à quelques milles du moulin.
ctuectlement, toute la vapeur est pro-

tite par l’énergio électrique mais
tte Énergie sera graduellement rem-
dicée par du charbon, quand la Cie

‘atineau Power commencera à four-
bo du pouvoir à la Commission Hvw-

iro-Flectrique d'Ontarin en 1928 et
poand l'énerai* de surplus sera mise
n vente.

Le gouvernement fédéral creusera
«tte animée Un cunal en face du quai

u moulin pour permettre le trans-
2 art par voie d'eau 4 New-York et à

“autres endroits.
La confpagnie a construit quelques

labitlations près du moulin pour quel-

lles-uns de ses employés, mais Ia

dus grande partie des ouvriers vien-
ra de Hull.
LA situation du moulin est excel

nte. Sa provisoin de dois lui vient
ii vole d'eau et Tile qui se trouve

  
  

‘us l& rivière Ottawa en face du
wulin sert de barrière naturelle et
fre pour ce bois. Le moulin est à 7
nes de sa provision d'énergie: il est
nerçveilleusement placé pour recevoir

matériel brut et le transformer en
pier: il sera possible de faire des
\péditions de papier sept mois de
‘année, ln plus, les ouvriers ne
ont pag défaut Pi sont d'excellente
alte,

CAPITAL DIES $100.000,000
La Cie International Paper, après

© complétion de son moulin sur la
atineau, aura un capital de plus de

100,000,000, lle possède. cn plus
» ses moulins de papier aux Trois-

avières et à k Gatineau, tes monlins
i sulphite de Kipawa et de Hawkes-
iv et environ 15,700 milles enrrés

© limites à hois dans la provinee de
lrèbec,
la compagnie à récemment annon-

l'élection à son bureau de direc-
ion de Canadiens aussi éminents que  hon. R. 3. Hennett. CM. de Calga-

dv Raoul Dandurand, RC, CP,"
j.i..D., de Montréal; V. M. Drury de |
lontréal; Gordon C. Tdwards, dépu-
“ d'Ottawa: J. H. Fortier. de Qué- |
c: Thon, Sir Tomer Gouin, Cf, |
tu, LU. D, de Montréal: George H.!
tontgomers. C.ft.. de Montréal: JM.
teCarthy. de Québec: JW. MeCon-
1, de Montréal: thon. Donat Pay-
nd, de Montréal: hon. W. I [loss
Toronto: T. A. Russell d~ Toron-

‘+, F,. N. Southam, de Montréal: ;
‘vf Smeaton White, de Montréal;

rigadier-général J. RB. White, I.
A, de Montréal; et [20 IU Wood, de
“onto. !

BOOTHE SUCCOMBE
ROANOKE, Va, 7— Walter!

tnothe. dont on a entretenu la vie!
Mondant plus de deux semaines ou‘
oven de la respiration artificte!-'
-, est mort ce matin.

—————— ,

LA RECEPTIONDE RADIO |

Rapport officiel pu département do

: marine:—Pauvre d'abord puis pas-
able.

t

 

   

et son enfant ce trois ans
leurs cadavres ont été trouvés par

Les médecins

le cette façon. Celle-ci était occu-

 

 

L’INTERDIT SUR LES
ANIMAUX EST LEVE |

—

Le départem-nt canadien de
l'agriculture a supprimé l’em-

rerrer©©

reser

——

pulsés
n'étaient pas libres de
choisir entre l'exil et un
procès, comme les auto-
rités mexicainesl'ont pre-
tendu. — IIs ont été ex-
pulsés sommairement.

DES FAUSSETES
SAN ANTONIO,”Texas, 7 — Les bargo qu’ii avait mis sur l'im-

portation des bestiaux, des
moutons et des porcs de l'E-
cosse. Le gouvernement de la
Grande-Bretagne avait pris une
attitude semblable. à présent
que l'épidémie est disparue
parmi les animaux de ce pays.
Cependant les importations

de ces animaux devront s’ef-
fectuer avec un permis spécial
du département canadien; 11
faut de plus un certificat
comme quoi les animaux fu-
rent au moins 60 jours en
Ecosse avant d'être embarqués
sur les vaisseaux; il faut en-
fin que les envois d'animaux
ne touchènt à aucun autre port
britannique et qu'ils soient di-

| rectement dirigés sur le Cana-
Ca.     
 

L'ALLEMAGNE
EN SYMPATHIE
AVECLA CHINE

- —e=- + =

Elle déclare que ses sujets.
sont traités en Chine à
l'égard des Chinois, mais,
que cependant, dans le
conflit actuel elle main-
tiendra son attitude de
neutralité. Entente
avec la France.

LA RHENANIE
_—___..

BERLIN, 7—11 y a quelques Jours,
l'organe du ministère des affaires
étrangères, la “Deutsche  diploma-
tiseh-politische Korrespondenz” a
publié un long exposé sur l'attitude
de l'Allemagne dans le conflit chi-

nois disant que l'Allemagne adopte

dans cette question, une autre atti-

tude que les diverses puissances, d’un

vôté parce que les Allemands sont

traités en Chine à égalité avec les
Chinois, d'un autre côté parse que le
peuple allemand éprouve en général
une vive sympathie pour un peuple

qui lutte pour sa liberté. Mais on af-
firme d'ailleurs que "Allemagne,
dans Ce cas vraie puissance centra-
le, observerait également dans le

conflit chinois son attitude de neu-
tralité absolue, dirigée uniquement

par la pensée de contribuer comma

toujours jmsqu'à présent à l'apaise-

ment'dex conflits internationaux ime-
naçants

Actuellement, il s'agit d’un exposé
écrit de l& main même du minis-
tre des affaires étrangères, Dr Stre-

semann. Il renouvelle en général les
déclarations faites par le bureau of-
ficiel déjà mentionné an sujet de
la révolution en Chine, tout en rap-
pelant au début gnc tous les évé-
nements de l'Europe d'après-guerre
ont inis en avant l'idée de collabora-
tion. En ce qui concerne les évé-
nements de Chine, le Dr Stresemann
rappelle l'opinion de ceux qui con-

naissent la Chine et prévoient que la

renaissance de ce pays durera des

années, Landis que de l'extérieur on
doit penser à un développement
beaucoup plus rapide. En connexion

avec ces événements et leurs réper-
cussions, semble être mise sur le ta-
pis la question de l'influence de VEu-
rope en politique et en économie +t
en même temps celle de la. maîtrise
durable de l'Europe sur lc monde. la

transformation ded choses, une des
plus grandes révolutions qui se
soient produites, trouve l'Allemagne
dans une situation de relèvement éco-
nontique couronné de succès accom-
pagné d'imnpulssance militaire. les

aemarches de l'Allemagne cn politi-
que internationale sort conditionnées

|heverria,

. proces.

huit prélats mexicains déportés ré-
.cemment de leur pays par ordre du

président Callèz sont arrivés heu-
reusement aux Etats-Unis.

Six d'entre eux, faisant partie
"du groupe de l'archevêque Mora

y del Rio, sont passés par Laredo

‘et ont continué jusqu'à San Anto-

: io, où ils ont visité l'archevêque

| Drossaerts. Ce sont, outre l'ordi-
naire de la capitale mexicaine, NN.

: Valdespino, E-
Uranga et Arayo

             

 

NN. SS. Vera y Zuria, de Pue-

bla, et Marinque Y Zarate, de Hue- ;
les deux autres déportés,

sont ausj arrivés a Laredo.
| utla,

| Des détails de l'expulsion ont

été connus à l'arrivée des archevé- ,
ques et évêques sur le sol améri-

cain. Mgr Ruiz y Flores parla au
—-—— |nom du groupe de Mgr Mora y de!

Riv, ce dernier, âgé de

vingts ans étant épuisé.
Les six prélats, dit-il ont été ar-

rétés sans avertissement et tra-

duits devant le ministre de l'inté-
rieur Tejeda, qui leur fit part de
‘l'accusation qui pesait sur eux d'en-
‘‘courager la révolution. L'archevé-

que Mora répondit: ‘Nous n'avons
pas en couragé la révolution. Nous
n’avons pas complot. Mais nous

quatre-

soutenons que les Mexicains ont le,
leursdroit de combattre pour

droits, par des moyens pacifiques
d'abord, €t par les armes en der-
nier ressort.”

Cette déclaration constitue
rébellion contre le gouvernement.

dit Tejeda, et vous serez déportés.
Sur ce, l'archevéque Mora re-

prit: Le présent gouvernement du
Mexique n'est pas un gouverne-

ment légal. Tout le monde sait

et l'hiatoire,racontera sachute.

core active au Mexique. Les prê-.
tres se cachent le jour et se déro-
bent la nuit pour porter leusr se-
cours aux fidèles. Il existe encore
un chef de l'Eglise an Mexique
dans la personne d'un membre de
la hiérarchie. Quand il sera arré-
té, un autre venant apres lui dans
a hiérarchie le remplacera.
Avant de partir de Laredo, les

ix prlats dénoncèrent comme une

eda.
sés libres de demeurer au Mexique
et de subir leur procès pour ‘‘gra-
ves accusations’ d’avoir conspiré
contre le gouvernement, ou bien
€ quitter le pays, et qu’ils l'ont
quitté plutôt que de subir leur

Une déclaration conjointe,
ignée par les six évêques, fut pu-

bliée à Laredo:; ‘’La déclaration of-
icielle de Mexico, dit-elle, expli-
quant le départ des six prélats
mexicains est entièrement fausse.
Îl ne nous fut pas proposé de nous
soumettre à un verdict
ou de quitter le pays.

“Le ministre de l'Intérieur
clara aux prélats que par ordre du

ter le pays parce que l'épiscôpat

de rébellion,
“Nous réfutâmes l'accusation de-

vant le ministre Tejeda. l'assurant
que l'épiscopat s'était borné à di-
re que les catholiques sont dans
eur droit en se défendant contre la
yrannie qui les opprime.
“A cinq heures cette nuit- là. es-

ortés par cinq hommes de service
ecret. nous fûmes conduits à Iai
tation pour prendre le train par-
ant pour Laredo, où nous avons
té traités avec courtoisie par le
onsul américain Walsh. Il est à no-
er que le gouvernement mexicain
ne paya que notre passage sur che-
min de fer en wagon de seconde

de première classe,” par ses forces limitées, mais elle
nen confinnecra pas moins a colla-
borrer au maintien de la paix, car
ancun pays ne pourrait perdre plus
que Allemagne par un développe-.
ment belliqueux non seulement en,
Europe. mais même dans une autre,
partie du globe. Sans se réjouir des
difficultés qu'une telle situation peut
créer À d'autres pays (le Dr Stre-|
<emann fait ici allusion à l'Angle-
terre). l'Allemagne se tiendra tou-

jours éloignée de toute action pour
fonder l'hégémonie de l'Europe là où.

on a exclu l'Allemagne de la part!-
cipation aux privheges. Elle ne re-
grette pas la perte de ces privilèges,

car libérée de possessions territoria- |
“les et sans aspirations au titre de
puissance dirigeante, elle peut ga-

rantir de la meiHeur facon ses in--

térêts purement économiques, tout

en témoignant de la sympathie à l'i-
dée justifiée d'un sentiment national:
qui s'évellle, sans prendre parti pour
des houleversements sociaux quelcon-
ques. la politique de "Allemagne est!
donc donnée par ces directives et
nar les efforts en vue de créer en
Furope un ordre qui unisse lo mouve-
ment raisonnable nscendant dez pen-

ples étrangers aux bons rapports
avec l'Europe elle-même.

Le Dr Stresemann signale ators le!

L'archevêque Mora désvlara ans-
si aux journalistes: ‘Le gouverne-
ment mexicain nous accuse de com-
ploter contre lui et d'inciter le
peuple à prendre les armes et à
renverser le président Calles, Nous
n‘avons rien à faire avec la révolu-
tion. Notre monde est moral. et
on politique. Nous ne sommes pas
esponsables des troubles du Mexi-
ue et nous n'avons rien à y fal-e*

Blen que les préiats aient été
onduits si promptement au train.'
que
ne

les agents du gouvernement

leur permirent même pas de
| hanger d'habits ni méme de pren-:
re leur avoir personnel, la popu-

, ace de la ville apprit leur déporta-
lon imminente. apprend-on. À leur
départ. il y eut à la station une
manifestation considéracble mals
paisible.

Les prélats niérent de nouveau
que l'épiscopat se fût mêlé en quoi
ue ce fut à l'attaque du train com-
ne Calles en accusait l'Eglise ca-
holique.

Les deux autres déportés. à leur
 

Suite à la 6ème col. 6

 

Suite à la 6ème, cal. 3

TaN io, 1 j Le

‘Les évêques mexicains ex-
récemment

+

la

comment il est arrivé au pouvoir, :
|

Mgr Ruizdit que l'Eglise est en- |

bsolue fausseté l'assertion de Te-
à savoir qu'on les avait lais-

juridique :

dé-

président Calles ils devaient quite

était resardé comme un agitateur .

classe, et nous dimes payer la
balance, de même que pour nos
gardes, afin de prendre le wagon !

 

‘’L'AVENIR EST A CEUX QUI LUTTENT

 

OTTAWA SAMEDI 7 MAI 1927
ee———

 

  
    

     

 

 

 
 

Deux jeunes Anglais et un Américain ont eu recours au radio dans leurs recherches récentes, pour
des bijoux d'or, des chaînes, des émeraudes, des rubis, des diamants et saphirs, autant de trésors enfouis à

! ma en 1671,

ri, de rechercher ces trésors.
| droits différents des ruines de la vieille ville.
San José ils prétendent avoir trouvé une bonne par tie de ces trésors.

George Williams, Fred

ct George Williams, émergeant du couloir souterrain.
 

 

 

On lève l’interdit
sur le lait et la
crème de Québec

ame —

L’hon. W.- R. Motherweil,
ministre de l'agriculture, vient
de recevoir de l’hon. Vincent
Massey, ministre canadien a
Washington. l'avis que des
Etats-Unis ont supprimé l'em-
bargo sur l'importation du lait
de la province de Québec, la
vill de Montréal seule faisant
encore exception. Cette mesure
du gouvernement américain re-
cevra la sanction requise pour
être mise en vigueur aujourd’-
hui même.  
    

rove

D RETARDER
SON ENVOLÉ

NUNGESSER A

 

la hâte par les prêtres de l'église San José, lorsque Morgan, le pirate, fit le sac de la vieille ville de Pana-
elley et Wallace Blain ont obtenu la permission, du président Chia-

Avec un appareil de radio spécial, ils se sont mis au travail dans cinq en-
Dans un couloir souterrain, sous les ruines de l’église

Nous voyons ici la tour de l’église

mT TTT

DES CENTAINES DE PERSONNES

 

 

EMPRISONNEES DANS LEURS
MAISONS DANS LA LOUISIANE

On fait desefforefforts inouïs
pour sauver ces malheu-
reux de la mort. — Des
équipes nombreuses de
sauveteurs surveillent iies

racés- -

SITUATION GRAVE
 

NOUVELLE-ORLEANS, 7, (5.
P, C.)— On fait des efforts inouis

dans le nord-est de la louisian-
pour sauver la vie des gens. Lt
ingénieurs qui dirigent les équi-
pes surveillent les endroits mena-
cés à mesure que les masses d'eux
gagnent le golfe. la situation est

 

M. FERGUSONÀ
:HO DANS 9A LOI
DES LIQUEURS
‘A la réunion des conserva-!

teurs de l’ouest d'Ortario
hier, il. demande a la po-
‘pulation de respecter la
loi. — Election des offi-

‘grave en certains endroits inondés .

—_— entre le fleuve Mississipi et la ri-- Clers.
L' f . | viere Ouachita, mais rien n'es --_-

aviateur rançai artira | épargné pour sauver la vie des,
als p gens. M. GUTHRIE

demain de grand matin Des nouvelles reçues ici de plu- 0.
A : [sieurs endroits dans le sentier tes . . ;

pour traverser l'Atlanti- inondations disent que des centai-, 1UNDON, 6- (SPC) -- l'assem-
i "bie annuelle des conservateurs de

que,si le temps le permet.
— Le retour de Francesco
de Pinedo se fera par le
Canada.

— a —

LE SANTA MARIAII
-—_ -

PARIS, 7 (S. P. A.)—Les ca-
pitaines Nungesser et Coli sont
prêts a entreprendre demain
avant l'aurore leur envolée de
Paris à New-York, si les condi-
tions météorologiques sur l'A-
tlantique s'améliorent. comme
I'indiquent les pronostics. Leur
aéroplane, le White Bird, est au
camp d'aviation du Bourget.

LIS BOURGET, France, 7T.—(SP.A0

‘Tout indiquait hier soir quu le capi-

‘aine Charles  Nungesser, aviateur
transatlantique français. avait défini-
:tivement différé jusqu'à aujourd'hui

ct même plus tard son envolée à New
"York. A une heure hier matin, il n'y
LAvait aneun signe d'activité dans le
vamp d'aviation locale.

Les capitaines Nungesser et lfran-

in Coli ont fait hier après-midi l'en-
volée de ViHlaçoublay à cotte baser.
ls ont atterri ici un peu après sopt

heures di soir.
PAR LE CANADA

NEW-YORIKK, 7. -—— lx retour i
; Rome du commandant Francesco de
Pinedo, aviateur de quatre continents.

se fera on partie par le Canada, a-t-il
Annoncé hier. Son nouvel! aéroplane,
le Santa Marin Il, arrivé de Génes

‘le semaine dernière. ser» prêt aujour-
d'hui à une envolés d'essal.
Me Pinedo pasesra par Boston. Phi-

ladelphic. Charleston, Pensacola,
Memphos, St-Louis,g ‘hicazo et Mont-
réal, puis il travers (a la province de

Quéhe: ct gagnera Trrpasse. Terre-
Neuye lors qu'il entreprendra la
première étap. de sa traversée trans-

atftantique. 11 sc rendra à Horn, et
son prochain arrêt apr75 les Açores

sera Cadiz. Espagne.
! ON SINQUIETE

PARIS, 7. -- On entretient des
,eraintes sur le sort des aviatenrs
; Puris-Amériqu> latine. le capitaine
Saint-Roman et le commandant Mou-
neyres, dont on na pas entendu par-

“ler depuis la réception hier matin
dun message de radio disant qu'ils
étaient à deux cents milles de In côt >

| hrésilienne. liz sont partis de St-
[Louis Sénégal pour se rendie à Pet-

{nambonc, Brésil. les aviateurs ent
“liminé les pontons d~ leur machine
et on croit que c'est la cause d- ieur

retard à arriver à Prrnambouc.
 

La St-Jean-Baptiste à Alfred, Ont,
dimanche je 28 juin.

i Praoramme olus tard.

 
|

 

nes de personnes sont emprison-
nées dans leurs maisons, Macon
Ridge sera probablement cenvah:
par les eaux, mais les équipes d»
sauvetage espèrent que ses habi-'
tants pourront être transportés ail-,
leurs avant que l'inondation gazn»
cet endroit.

Au sud d’Alexandria_ où la si-
tuation devient menaçante par sul-
te de l’inondation de la riviere

: Rouse, cent hommes ont ét3 obli-
i gés par les cours à travailler aux,

dus

hom-
: digues, et les propriétaires
plantations ont envoyé des
mes aux endroits dangereux.

LA PREVENTION DES
ACCIDENTS INDUSTRIELS
TORONTO, 7. (Spécial au

Droit”) — La dixième asemilée

générale et convention des asso-
ciation de présention des arsidents

industriels aura lieu les neuf et

dix mai prochains à l'Hôtel Kinz
Edward. Toronto. comme vient de

l'annoncer M. A. O. T. Beardmo-

re. de la Beardmore and Co, de

Toronto, président de ertte asso

ciation,

Dai.s

et des patrons

leg intérêts des employés
cette as oclation|

joursuit son travail afin de préve-!

nir les accidents. le but de cel-

te convention est d'intéresser de

plus en plus patrons et employés
au travail qui sè poursuit en leur

faveur et pour les encourager à
coopérer à ces efforts en autant
que possible. En annonçant la con-
vention, M. Beardmore déclare que
l'an dernier parmi les 65.916 ar-

cidents rapportés au Bureau de
compensation de l'ouvrier. plus de

400 furent mortels. I! ajoute que

si Jes industriels s'intéressaient
blus inntensément à la protertion
des o vriers la liste des accidents
serait de beaucoup réduite dans
cette province. L'ouvrier de son
côté doit cxercer une certaine pru-

dence.
Comtats =mn

5 HOMMES TUES,
NEW YORK, 7. — Cinq hom-

res ont été tués et quarante per-
onnes blessées hier dans une ex-
lozicn qui a démoli les murs d'un

difice à deux étages.

18 Tue est. près de East River.

L'explosion briss une ronduite
‘eau qui inonda lo sous-sol de l'é-
ifice. Dix-sept ont été transporiés

à Vhopital et six ont pu :'en re-
tourner.

/ ; rE

par votre

vinat-troisiè-

l'ourst d'Ontario hier, tous les offi-; ; A ; tre les revendications des ouvriers.
viers de l'an dernier furent réctus à | Dans l'explication détaillée qu'il no
l'exception du trésorièer G. G. Mon- donnée des causes du délai à la nn-
crieff de Petrolia, obligé de démission-
nor pour citus® de santé et gui fut!

remplacé par Percy Moore, député de
London à lu législature.

Je premier ministre Ferguson a

parlé surtout de la politique des li-
queurs du gouvernement. “Si vous

tenez à ce que votre décision soit
tMmuintenue. dit-il. vous devez voir à
ce que la loi soit respectée. Celui
aui ne re.pecte pus la loi ne mérite

pas du sympathie du gouvernement,

Je ne veux pas qua vous suscitiez des ;

désordres parce que vous allez êtr |

[ner Toute une :armée attend
pour prevdre votre photographie st:

vous susvitez le désordre, €t vous pou-

vez être sûrs qu'elle paraîtra dans les
journaux. Je suis ferinement con-

‘vaineu que nous avons la meilleur
“loi des liqueurs au monde. Ti vous

Cappartie nt non sculemeant de la res-

peter vous-mêmes nuiis de sugner

conduite le respect de ceux
qui se sont opposés à la nouvelle Inf”

Partagt dn canal de la Baie Geor-
cienne, Thon. H. Guthrie déclare qu
Ie gouvernement aurait certainement
cédé un faveur des intérêts
n'eut été l'opposition des conserva-

teurs. Vite que jamais, dit-il. un

Parti conscrvairur puissant est néces-
suire. Jamais depuis des annéas

LOUest dépuité, le gouvernement n'a
Ifant dépensé,

“Ds dépensent comme des matelots

‘livres, dit-il D'après le budget Itohb.

iil’ dépenseront $20,000,000 de plus qu”
leurs revenus
Ottawa un plan semblable à € lui de .

Ferguson i Toronto pour le règlement
de nos grosses dettes. le gouvernoe-
ment Kinz =- fle £rop au hasard.”
M. J. BR. I. Nichol déclare que In

convention conservatrice n'est pas

(pour jeter du discrédit sur
conservateur actuel. Trois choses
doivent être faites a cette convention
qui seux tenue à Winnipeg. Les con-
srvuteurs du Canada auront Vegea-
sion de se rencontrer, de réaffirmer
Jey traditions du vartf rt de se choisir
nn clef.  “TF'espiré que nous rour-
ron. haîtee les Vihéraux à Ottawa
romme nous avons hattu le gouver-
nement Drury en 191% après une con-
vention en Omtario.”

COUVENT DE RIGAUD
f,pe
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anciennes élèves du (Couvent
"de Rizaud sont cordialement invitées
“à prendre part au premier conven-
‘TN QUI aura lieu. le 24 mai pro-
sehzin. Que celles qui jusqu'à pré- :
«rt. n'ont pu être retracées, veuil-
(lent bien rpondre à la présente in- ‘
lçitation en envoyant lenr adress.

Priére de ne se présenter qu'en
role montante et manches longues.

Aonur Runérieura
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UNE FAMILLE ENT

le

Hemersbach (Baden).

la-Chapelle. Ieurs trois enfants

les, l’aînée appartient à
| chrétienne de Strasbourg; Ia €

——--———m---_

PARIS, 7.—Le professeur Bernard Barth, bien connu dans
monde des érudits, vient d'entrer au noviciat des Capucins de

Sa femme a pris le voile chez les Soeurs Franciscaines d'Alx-

Bernard est chez les Bénédictins de Marin-Laach;

la Congrégation des Soeurs de la Doctrine

dictines d'’Ebingen, près de Ruedesheim,
Ceux-là renforceront l’armée de

Elle ne sera jamais assez nombreuse pour lé bier de l'humanité.

IÈRE AU COUVENT

étaient déjà entrés cn religion.
des deux ‘file

adette, au monastère des Béné-

la charité dans le monde.  
  

privés |

M1 faudruit adopter à‘

le chef -

   
 

 

LA DERNIÈRE
SEMAINE DE
= LA CAMPAGNE
| ne reste plus qu'une se-
| maine de lutte politique

avantles élections de Qué-
bec. — Des ministres fé-'

déraux préteront mains
forte aux libéraux, dont
tous les candidats ont été
choisis.

M. ARTHUR SAUVE
- -

MONTREAL, 7 — (S. P. C.)— lus
libéraux ont complété Hier soir
choix de leurs candidats aux prochoi-
ines élections provinciales. Le
nant-colonel Renouf ct M. AHun.
{Smith ont été choisis dans les di-
| visions de St-Geurges ct Westmount
respectivement.

: Des ministres fédéraux
(ici la semaine prochaine pour parier

ien faveur des candidats libéraux.
: J'hon. J. A. Robb, ministre des fi-
inances, accompagnera le premier mi-

 

‘nistre Taschereau a un ralitement li- |
bérla à Verdun mercredi soir.
autres orateurs seront l'hon. Honore
Mercier et I'hon. J. H. Dillon.

! Mardi prochain, M. Taschereau
| parlera dans la division St-Jacques,
‘où se présente M. f Vanutrin. libé-
(ral. Thon: l’ernand Rinfret, secré-
:taire d’Etat et l'hon. Athanase Davul
‘Appuicront 1a candidature de M. Vau-
trin.

i L'hon. P. J. A. Cardin, ministre
:de la Marine, prendra également part
“à le campagne. IH paricra-dans-ta es
vision de Mercier et sera accompanité
de plusieurs députés fédéraux.

{ M. Arthur Sauvé, chef de l'opposi-
(tion, parlera dans le comté*de ‘st-
Jean en faveur de M. Z. Dupuis.

| M. J. Proulx, notaire, candidat
(conservateur dans Terrebonne, invite
son adversaire, M. David et ses unus
à le rencontrer aux diverses ussem-
(blées qu'il tiendra.

TASCHEREAU A PARLE
A SHERBROOKE

SHERBROOKE, 7 — NM.
‘reau, premier ministre de la

joc qui a parlé ici en faveur
jthidat libéral, M. J.-Cyrénus
a fait l'historique des oeuvres
son parti depuis 30 is ct celle de
son administration. I fit un appel
tout spécial aux ouvriers dont le
candidat Hbéral est un représentanc
En faisant l'éloge de M. Morin, M.
Taschereau dit que M.
de ces ouvriers instruits dont on à
besoin à Ja législature, pour connai-

 

Tascue-
provin-

dit can-

Morin,

 

se en vigueur de la loi des acciderts

de travail, M. Taschereau dit que

loi mise à l'étude, s'il était pronvé
“qu'une Commission du genre de cells

qui fonctionne en Ontario pour
réclamations ouvrières était l'antque
“solution, une telle Commission s--
rait fondéc.
M. Taschoreau a disculé toutes les

questions actucllgment devant l'e-
‘lectorat, sauf celle du travail le di-
manche. Après avoir expliqué la po-
litique d'harmonie et de bonne ne

‘tente entre races de eroyances dive
ses, préconisée par son part M.

:Taschercau purie du développement
industriel dont 1a province est témoin

depuis une qu.nzaîne d'années
traite ensulte longuement des prin.
‘cipaux articles de son programunt:

; voirie, confection des bonnes routes

let entretien ces chemins améliorés,
loi de FÆAssistance publigoe: Joi aes
“accidents de travail; loi de lu Bunge
Nationale: tot de la régi des alcools:
loi de l'Instruct on l'ulilique; octrois
là lt colonisation, ote, I termine von
“discours en biâmant l'opposition “de

foniiler dans ls vie privé: des
vidus pottr y tioaver de petits man-
quements qu'elle jotte en pâatore
publie.” Ho oconsidere comme un six

Ide déhandade duns Jes rangs conser
 
 

vateurs la retriite de MM st-Jue-
ques, l’aucher ov l’eMerin. "I v a wn

dicton qui dit que torsion nuvir
est prêt de sontbrer, un instinct
avertit les rats de le quitter. Je ne
VEUX pas dire qu ces messieurs sont
des rats. Ils constituaient ce ne
l'opposition avait de plus solide,

| étaient les micux doués de la Provi-
;dener. Je crois que c'est ts rosie
dence qui les a avertit de quittes Ja
ibargue conservatrice prête à Soni
brer.”

M. Taschercau a été présenté
ll'assistance par M. Je notuire lévui
ldas Bachand, à qui la convention
Mbérale préféra M. Cyrénus Morin,
lle 18 avril. M. Bachand dit quen
1933 1° province de Québec
M, Taschereau ct
en leur demandant d'accomplir cr
:taines oeuvres pour Je hien général
{de TA province. Le gouvernement +e
‘présente aujourd'hui A
\non’ seulement après avoir accompi
ce qu'on demandait,
plus. "I! faut 87: cemander at

à

si fmlou si elle doit rétrograder,
‘ fait na.doit arrêter le bon travail
!nos gouvernants oy
de parachèver leur tâche.”

sAarsemblé” était mots la prési-
denen conjointe de MM. J. K. Hi.
;wards, maire de 4herbrook« el K- |
; zéar Bernerd, président de l'Assoa-
tion libér-le du comté de Sherorook .
Avant M. Taschereau, MM. .

! Howard, dépuié de ‘‘herbrooke
Communes et Cyrénus Morin, candi.

| Suite A la 69 col. 5.

oH

fe!

ficute- !

viendront ‘

Les |

ete !

Morin est l'an

la,

les

et

inrli-

Hi

ils”

avait ét!
HO gouvernenteny

Yélectorat,:

mais beaucoup’
notre:

province doit continuer de progresser ,

leur permetitre

ne

ÿ LIBRAIRIE
ARRBRRHBR
DERNIERS PREPARATIFS.. .
Notre Librairie à déménagé au-

jourd'hui. Fle ovccupe maintenant
son nouveau local. Dans les casiers
d'acter qui encerclent la chambre
principale s'étalent de longues ran-

gées de livres de tous formats et de
toutes coulears. Pour nombreux qu'ils
paraissent, ils ne donnent pas enuo-
te une idée juste de l'importance de
noire assortiment.

Nous sommes encore aux derniers
préparatits. Lundl la Librairie aura
pris son apparence définitive ou A
peu près. Aujourdhul plusieurs
clients sont venus nous rendre visi-
te et ils ont tous été enchantés de
la nouvelle disposition et. du génée
,leux espace réservé aux acheteurs.
| Nous sommes très heureux que no-
“tre installation ait soulevé tant d’in-
ltérêt chez nos lecteurs et nos amis
et nous espérons bien que nous au-

\ tons souvent, et très souvent, leur
visite

Dds andi, ne l'oublions pas, la I4-
! brairie du “Droit” sera Pune des plus
vastes et des plus belles librairies de
la ville.

 

La LIBRAIRIE.

. © À

LA POLITESSE.

a-t-on écrit quelque
part, est une demi-vertu, Rien que
cela? Elle est au moins une vertu

! sociale. Et par ses attaches celle ac-
rait presque une vertu morale.
Car la politesse suppose l'ordre:

élle ne va pas rans l'humilité; elle
est impossible suns l'honnêteté. Vous
voyez? MM ne serait pas difficile de
Ini trouver des liens très étroits avec
tontes les vertus.

Les éducateurs savent bien ce qu'ils
font lorsqu’ilx mettent à leur pro-
gramme AH moins une heure de po-
litesse par semaine. [a vie soclale

la politesse,

tre qui rèzlo l'apparence extérieure
de 1a toilette, comme nox manidree
d'agir dans le monde, ressemblernit
plutôt à la vie animale, tout sim-
plement,

D'ailleurs on a beaucoup éerit sur

heur c'est qu'il faudrait sans cesse
“cceommencer…

Mais volcl des
répéterchargeront de

ce qu'on à dif sur la politesse et dr
inlus d'en dire davantage! Ce sont

des volnnies connus, qui ont fait fer
preuves et ils portent en eux-mêmes
leur louange:

La Politesse française, principes de
la bonne éducation, par un groupe
de personnalités du monde; c’est un
fort beau volume de 270 pages, d'u-
ne tvpographie claire et irréprocha-
ble. écrit en un style facile qui s'a-
dapte bien à la variété des suiets

i traités. C'es: un joli cadeau à don-
ner... pius ioli encore à recevoir! Au

"comptoir 80 sous: par poste 85 sous.
Traité de savoir-vivre, par Mar-

auarite de Saint-Gends; ce volume
aidera à donner une sianification

i narticulière aux mille netite détails
de la vie quotidienne; il ne contient
que des conseils très pratiques nt
solutions de tous les nroblèmes d’téi-

: quette et de savoir-vivre; il ne coû-
te au romptoir que 25 sous et par

, peste 30 sous.
Le Savoir-Vivre dans la vie ordi-

naire et dans les rérémonies civiles
st relinieuses. nar Ermance Dufaux:
tous les nroblèmes du savoir-vivre
~agsent ici en revue dans les moin-
dres circonstances cnmme dans les
“lus grandes de la vie: au comptoir
30 -<s: par poste. F5 sous.
1908 d'iestions d'Etiquette. discu-

ésolries at classées par Madame
M. Sanv-Ue. Cn livre est assez connu
-ans a‘ soit besoin nue nous ajou-
tisne des rrmmentaires.  L'acrueil
mon lei a fait ‘ans tous les miliaux
et sa larne diffusion .tiennent fier
de nrésentation: au comptoir
son: mar ne-*+- 65 snus.
la Jruna Fillsa Balie au Pension-

nat ot dere ~~ famille, nar un Aumé-
nier: ~atit livre de 115 pages relié
en tai! blaue. tranche roune, avec

lune intie dé-oration ser 1a plat: très
;-emslet. très attravant d'annarence,

livre ~antie=t absalumant toutes
lan nua-tare du savoir-vivre et de
1a henna éAneatic~' au comptoir, 35
sous: par nout-, 47 sous.

CINQ ARRESTATIONS.

CARNIA, 7. — Cinq hommes ont
été urrétés sous l'accusation d'im-
mcralité grave contre une jeune
fille de l'endroit. La police s'attend
à une autre arrestation sous pet.

Le compagnon de la jeune fille a
M6 également attaqué. Les hom-
"mes arrêtés sont: P, Robinson. F.
Wales. J. Me¢Rea 2t A. Archer. La

4

volumes qui ge 

Lire

jeune fille déclare qu'elle fut atta-
QUÉ-P par quatre des hommes aprés

campagnon eut été bat-ane son
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Papi

Vallée ds l'Outaouais et haut du
St-Laurent:—Venis modérés beat,
sans grands changements

  

   

saps la politesse, sans le savoir-vi- -

la nécessité de la politesse. Je mal--

d'abord toy!
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Léger. avant de traverser l’Atlanti-

que pour courir contre Zev, qui lv

défit. Irish achelg ensuite, en lr-
lande, Dawson City, qui ne gagnu

qu’une course importante, le han-

dicap Wilburton, a Newmarket, ln
gagnant le Derby et la coupe d’or,

irish à accompH un exploit que des.
“turfmen” n'ont pu enregistrer

même en dépensant

et il plaçait peu d'argent dans les

courses,
—

UN CHAMPION DU
MONDE A MONTREAL
TUNNEY FERA LA PECHE DANS
LES LAURENTIDES. — ENTRE-
VUE AVEC BEATTY.

ae a ——

Gene Tunney, le valnqueur de Jack

Dempsey et le champlon polds-lourd

de la boxe, est passé à Montréal ven-
dredi dernier, en route pour les Lan
réntides, où i] va quelques jours à
la pêche. Tunney arriva à lu
Windsar duns la matinée, avcompa-

gné de deux journalistes de New-
York, qui se rendent avec lui dans

les forêts canadiennes.
An cours des quelques heures aut'il

passa à Montréai, le champion fo
présenté à M. E. W. Beattv, prést-
dent du Pacifique Canadien, qui cnu-

se pendant quelques minutes avec
l'iHuatre boxenr. On sait que M. Beat-
ty est un fervent sportif ef un grand

amateur de boxe.
Tunney et ses amis partirent

Macaza dans l'après-midi, par
du Pacifique Canadien. De cette pe.
tite gare, située =ur la Hane de Mont-,

pour

Laurier, ils se sont dirigés vers le
nord, jusqu'au lue Cind-Dotgs, où ils
doivent restes jusqu'à mardi, dans

Un camp gracicusement mis à leur
disposition par l'International Pulp

and Paper Co. Hs retourneront à
New-York dans le enurs de la se.
maine prochaine.

—

CARROLL PALANGIO
SOUS CONTRAT

MONTR EAL 5 be Canadeen

s'est déjà mis à Voeuvre pour la pro-

chaine saison, et il vient d'engager

un joueur de défense gauche,

à rendre de strands services
soin. C'est Carroll Palanwio,
de Palangio, qui porte déjà lex cou-
leurs du Canadien, Dalangio aura 21
ans en octobre, 11 mmestire 50 pieds 1
pouces et pèse 178 livres, T1 jounit

l'hiver dernier pour Porcupine, nt il
est rekardé comme uw étaile. Nul
doute qiie le Canadien a fait Ih ane

hrillante Acquisition. d'autant plus
que deux autres clubs recherchulent

servicer

au hes
le frère
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AU DERBY DU

+
‘

— ; ;
liv date du Derby du Kentucky ap-

proche rapidement et c'est bien le

“temps de puxser en revue les perfor-
mances des ‘chevaux de 'hiver
1926,"

le meilleur développement de la
saison fut Sir Harry, qui a gagné le

“Handicap Coffroth. mais 1! faut le ;
passer, car ul n'est pus éligible au
Derby.

Co Tes premiers à prendre en consi-

‘dération se trouvent donc Justice FL.
vatpqueur du Derby de Tia Juana;

Boo, la sensation de In  Nouvelle-
Orléuns; Fred Jo. qui fut toujours
lingereux dans le sud, et War lagle,
vainqueur de l« Coupe de Miami.

le record de Justice I, est lien
‘onnu des amateurs de courses. [1 vit
le jour en Angleterre, sur la ferme
de Pébveur Ren Irish, gui envoys

apyras luiter contre Zev aux [itats.
Unis. 1,08 ligbes de sang de Justice

Jr. remontent à Tracery et Rock
Sand, puis St. Simon et Desmonrd,
qu'on place dans ln catégorie du sang
roy al.

CANDIDAT SERTSUN
Un s\ndicat américain contrôle las

destinées de ce pur sang importé.
Ceux qui v sont intéressés sont Tom

Shaw, un riche preneur au livre de

New-York; Wiliam Daniel. un éle-
veur et boc Riddle, un entraineur.
ilan dernier, Justice PF. n'a pas cou-

eu Il fut lincé dans le turf a la
! Nouvelle-Orléans et dans le sud, il
| prit part a onze courses. Il gagna
|six fois, fut deuxième une fois et
troisième une autre offs. 11 décrocha

{337.120 en bourses,
Son effort du cC'offroth ne doit pas

“être pris trop sérieusement en con-
sidération, Il força Carlaris à faire

“le mille en 1.37 et lorsque son jockey
réaliss qu'il n'avait pas de chance, il

!cesshn de le forcer. 11 est maintenant
A New-York où il s'entraîne bien.
fuxtice 1°, ue doit pas être “mis en

dehors du Trerhy”
———ire. meer,meme

Changement d’horaire du
National Canadien
. — em

t.e National Canadien annonce une
modification dans les horaires des
(raîns qui quittent Otfawa. Le train
de bonne henre, le matin. quittera
lOttawa à 5,25 a. mm, tous les jours,
pour Montréal. Le train du soir pour
Toronte quittera Ottawa à 10.05 p.
m. tous les jours. le train de Pem-

broke partira à 7.40 a. m. tous les
Jours, dimanche excepté, par voie de
Renfrew. Le train de Pembroke par
{voir de Reachburg partira à 3.50 p.
M. tous les jours. dimanche excep-

(LÉ les C(rains cirentent d'après l'heu-
re régulière. Pour avoir de plus am-

ples renseignements s'adresser à touf

agent du National Canadien.
rat
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professiontiels, sous les couleurs d'u - TONSONEREEor WALTER SURPASSE AU CHAMP. phir, furent contremandées à cause
ne écuipe de Détroit. Mais il admet — | YORK Le i: ur de la plule. .
que dans deux où trois ans, il son- NEW YORK, 7. — Critiques et jou-i NEW-YOR te ig Co di Ro = , LE RESUITAT I
gera peut-être à faire le saut. eurs semblent croire, après sérieuse compte les parties de mercredi, Ro- Cincinnati 100 003 100—-5 13 1

‘Je passerai plus tard aux rangs. considération que Rube Waiberg, lan- Sers Hdrnsby a fait quelque peu du Froston . 000 012 000—3 8 0
professionnels, dit Friedman, mais il ceur des Athlétiques, est l'homme qui, meilleur travail que Frankie Frisch, Mays et Hargrave: Benton, Wertz
est bien entendu que je ne partici-| dans les majeures, envole la balle a. depuis l'ouverture de la saison. Cet- et Taylor
perai pas à aucune jonte avant d'a- vee le plus‘ de rapidité. te nouvelle ne maneoa din-| POSITIONSDESDES CLUBS
voir requ le montant fixé par mon Robert Grove fuoissait de cet hon- téreswr vivement les critiques qu |
contrat. Je ne courtai pas de ris-‘ neur, jusqu'à ces jours derniers, mals SurvelentnS aps ARISHETHONTE : - . i
ques syndic: Ce ; i depuis que la saison est commencée. quelle équipe à le plus profité dans LIGUE NATIONALE !
Ho sync professionnels sont” les observateurs ont constaté que cette transaction “ G. P. Moy.
AN ement la recherche de Ma- Walberz méritait maintenant la pal- ‘An bâton. Hornsby l'emporte, mari St-louls . . . . © 13 8 887

riel supérieur pour la prochaine me. Mais il fant sdmettes que Gieor- pe y aimé reste au guer-| New York 13 = BA0
campagne. Ils ont fait des offres à ge n'a pas encore lancé de inules sas | RH Champ. ‘a paime réste au gue L ; « pe
plusieurs étoiles coliégiales qui, tent, forces. irier de fferdham. Et si l'on conclu, pit ishurkh . " 556

; naturellement, se font tirer 'oreil- Waller Johnson était jadis le lan- i hore difficile deaireChoux Ho CL. a 5 Snle, Insistant sur des salaires prin- coeur de Ja plus vaplde bulle, mais a. 00a uiquemant. box pilote des Car Boston 1. 1111 a an 44°
CICTS VU que les assistances aux jON- vec les années, sa force diminue quet-; Date rte 1 Tout r tit eu Brooklyn | 7 11 323tes de rugby sont toujours énormes. que peu et il # recours aux courbes,  18UX "es CHIFFRES peu. | Cincinnati 1 221 6 14 ‘300:

—— A i - Mac “a 3 3 on | co pr

A uniMackcewonnait ia force df, champ. Hornsby n'a pas brillé| LIGUE AMERICAINE i
ssociation Américaine na NErole CTOIL QUE CITOVE D him éclat renversant. même s'il a Go. Po Mor.
0 p Au nombre des plus famaux lan. fait de la besogne satisfaisante. JI|New York .. . . 12 7 832 |

Toledo . 2. . © T3 © réura de ball Ship ' This | Ma accepté huit chances qu'une fois, Philadelphie i 7 811 |
St Paul oo & 13) 4 cours de halle rapide don stoi {se contentant d'une moyenns de sept Chicago 12 * AT
Ryan Woolfolk ot ‘Hevinz: M fasse mbntion. On relève les noms de h As, étroit A 8 579

Quaid, Beets et Sctmer. oe Rule Waddell, Amos Rucie et Vi ater © Frisch e cucepté huit chances una Washington . in “ EU
Columbus 11212 BR à Johnson. a... “ fois: nenf chances, trois fois; dix, St-Louis . 8 8 569 :
Minneapolis . 4 106 ° oa J chances, deux fois: onze chances. (leveland coe. 812 400
Meeker et Ferrell: Middleton et Association americaine une fois. C'est là que Frisch brille‘ Boston 21022 414 222 |
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lontsville . LL. . 09 15 27 i. P. Mov. ' bable qu'H le snrpassera ainsi du- GG. P. Mow. |
Milwaukee . . . 20105 8 Milwauker 1n 7 611 rant tont la saison Buffalo 10222 2 14 5 769

Dawson, Kook, \Wilkinson «! Me  Tal-do . 016 7 588" An bâton, Hornsby mine la Na. Toronto . . . . . 16 8 687
‘Inllen: Danforth Grzrin of M°Me- 5i-Panl . 10 < A535 tlonale pyre uns moyenne de 426, | Baltimore Cee 0 632
ony Minnenrolis. 4 2 AN = R38 soit 2P coups rn 69 ‘fforts: Frisel; Ror hoster . . . © 12 = son

“dianapolis 19 114 1 Indianapolis LL 2 2 2 Ja $ 336 rei cinquième avre 380, soit 27 Syracuse 11 Là pe
Kansas City . ov TV Kansas City, 20% an A74 coups en 71 essais. l'an dernier pdersey CH: Le * 3 À
Koupal et Florence: Reha Ah, Mes. Lousvilie 2 2. , , © 7 il 388| Hornshy finit la camparne avec une

|

Newark . . . . « & 14 a64

enter et Shinault. Pete x (Columbus . .& 14 .300 “imoxenne de 316. et Frisch. avre 313 Reading 00e 3 NA 136

»
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OA RETRAITE
LE TURFMAN MONTREALAIS
VENDRA SES CHEVA
RANT LE MEETING D
BINE

——————— ,;

MONTREAL, 7 mai:—Il csl à pen
près certain gue J. K. I. Ross se re-

active
au sport du turf.
man montréalais, qui commenca à se

défaire de ses bêtes,
continuera ic procédé, ce printemps

et on dit, dans les cercles locaux,
que tous ses gugne-pain scront mis

aux en chères durant le meeting de
Woodbine.

Il avait ét* question qu'il les ven-
drait dans la Maryland, mais

tisfaisants, il a cru préférable d'at-
tendre l'ouverture de la saison sur
les pistes canadiennes. Ross dispose
encore de plusieurs bonnes bêtes qui
rapporteront sans doute, des prix sa-
tisfaisants.
le passage de J 1.K. Ross enlè-

ve du turf une de ses plus intéres-
santes figures. Jadis, ses chevaux en-
levalent les bourses les plus impor-
tantes tant an Canada qu'aux Etalis-
Unis et ses succès ne se comptaient
plus. Depuis deux ou trois ans, il ent

beaucoup de revers el pour une rai-
son où l'autre, ses conleurs furent
rarement hissées au mât dr la vic-
toire.
 JRT,

BEN. FRIEDMAN A

| nas de partie dans la ligue A-

 
 

 

NEW YORK, 7. — Il n'y eut

méricaine, vendredi après-mi-
di, la seule joute à l'affiche, en-
tre Cleveland et St-Louis, étant

.contremandée à cause de la

pluie} 50

og ry Tr

—sshae

COLORADO
I'an dernier.”

REÇU UNE OFFRE
—

LE FAMEUX QUART DE MICHI-
GAN N'EST PAS PRET A FAI-
RE LE SAUT PROFESSIONNEL.

— —2- -—

KANSAS CITY 7
Friedman, fameux
l'Université du

mai:-—Bennv

demi-quart de

Michigan a nié qu'il
Avait l'intention de passer aux rangs

 =

LE FAVORI
—i —=

STEVE ET PAT DONOGHUE CON-
DUIRONT DANS LE
AU PARC KEMPTO
—

PARC KEMPTON, Ang. 7 mai: —
Steve Donoghue et son fils Pat cone.
duiront des montures dans te handi-
cap Jubilee, qui sera disputé cet
après-midi, sur le 1% mille. On
compte vingt el un chevaux dans ve
fameux handicap du printemps.
Steve pilotera Embargo, avec le-

quel il gagna le Cité el Suburbain,
il ¥ a quelques jours, tandis que Pail
conduit Volta's Pride. IF. Keogh con-

contre
il n'a pu counclure d'arrangements su-

duit Insight II, vainqueur du Cam-
Lridgeshire, I'an de:rnlny.
Colorado jouit de la faveur popu-

laire, à 3—1. Appelle est à 8—1; Fin-
glas, 100—12; Abbott's Speed, 9—1;
:Embargu, 10—1; Sliver lark, 100—9:
Comedy King, 100—7: Zeno, 16—1;
‘Bonne (Grace, 100--6; Laine, Weiss-
doin, Insight et Sparus, 20—1; Polish
Patriot, 25—1; Saint-Fortunat, law
Order, 30—1; Mint d'Or, Moquette,
33—1; Volta's Pride, 40—1; Port-Ar-
thur, 50—1,

—2terre

JUBILEE:

A TRIOMPHE
[MONTFERRAT SURPREND EN

BATTANT JOPAGAN ET RIP
RAP. — GRENIER TRIOMPHE...

———>ne

PIMLICO, 7 mai:—Scapa Flow, ce
| puissant rejeton de Man O'War. a
enlevé le handicap Bowling Brook,
à la piste locale, vendredi après-mi-
di, battant Wandering Minstrel, Af-
terglow, Skedadle ct Lisa Coltiletti,

était Je lourd favori des parieurs.
Birdwood, avec Mergler en selle,

a pris la bourse Guildford, réservéc
i aux juvéniles et disputée sur les 1%
, furlngs. Shorty prit la place et Tit-

 

 

 

 
frappant pour Hawks, s'éventa pour |
inir la randonnée.
Syracuse battit Jersey City.

8-3. anrès avoir obtenu une avance :

période.
COBB AU.REPOS

Rochester, mais
en temps opportun pour gagner au
pointage de 10-7.

Buffalo joua une exhibition aveu
les Athlätiques. Durant la randon-
née, le vétéran Ty Cobb se blessa à
la jambe gauche et f! lui faudra être

au repos ponr plusieurs jours
LES RESULTATS

 

 

"ter fut troisième. Montferrat a bat- Newark ...... 200 030 000—5 6 1
tu Banton, Jopagan, Rip Rap et Ar-; Toronto ....….. 220 110 00x—6 58 1

; no, sur le 1 1-16 mille. Howard, Twombly. Unsman ct
i Première Course Skiff; Head. Kneisch et Hargrave.
| Paulina 1. . . . .$ 4,20 3.49 3.00

A Water lad 15,70 10.80! Reading 200 200 300— 7 12 !
; CAS iim Rochester 006 001 30x—10 10 1: Deuxième Course ; ;
| Montferra( . $12.50 5.30 3.60 Watson, Carlton, Noble et Davis;

| Banton . 6.20 4.00! Prudhomme et Head.
i Jopagan Cee 1.10

Troisième Course Jersey City ... 000 100 020—3 10 1
Birdwood . -$ 8.20 6.20 3.00 Syracuse ..... 420 010 10x—8 19 3

Shorty 510 2701 Willlams et Daley; Hallahan et
Titter a Coe c 2.201 Morrow.

: uatrième Course .
! l.ounger . .% 5,00 3.80 2.50

| Brush 11,60 4.30
Ennui FE 3.30

Cinquième Course LES REDS GAGNE
| Scapa Flow . , .$ 2.60 2.30 20
Wan. Minstrel 2.80 2.20 ,

| Afterglow... 280 L UNI E PARTIE
Sixieme Course

| Grenier $ 510 3.00 240
; Aucilla 3.50 yan —————=

; Thomasine . 391 LA PLUIE SEVIT DANS LA NA-Septième Course ‘ ; cL Ln TER CUT AS NAS
Roseate 11 $11.80 6.30 5.20 TONALE. — LONG CIRCUIT DE
Alletache , 6.40 1.20 , : _ -

Applecross +40 NEW-YORK, 7. — Une seule partiv

GEO. WALBERG SERT:HORNSBY ET FRISCH
UNE BALLE RAPIDE

Ea ;

LE LANCEUR DES ATHLETIQUES +
LANCE AVEC UNE VITESSE.

 

DE FORCE EGAL
‘EX-GERANT DES CARDINAUX
A UNE MEILLEURE MOYENNE
AU BATON. MAIS FRISCH LE

a été jouée vendredi après-midi, dans
la tigue Nationale. Cincinnati battant
Boston, par 5-3. ("était la première
victoire de Carl Mays. Kelly tapa
dans la session Initiale. un circuit
au-delà de la clôture du champ gau-
che. Cet exploit n'n été accompli
que deux fois auparavant.

Ethan Allen tapa un circuit et deux
simples en quatre efofrts.

Jes joutes Chicago-New York;
f.ouis-Brooklyn; Pittsbureh-Philadal-

sst- 

 

t

pat :

de quatre points dans la première '

Reading frappa plus souvent que |
les Colts tapèrent [

 
 

 

 

 

 
 

Tél: Sher. 7.

 
N démolition de l'Edifice du Marcré et

des édifices à l'angle des rues O'Connor

et Slater et à l'angle des rues Cathcart et

Parent. Les matériaux, la plomberie, cte,

de ces édifices sont dans un très bon état,

ét peuvent servir à grand avantage.

S' vous construisez ou remodelez votre

maison. vous ne manquerez pas dr

trouver un bon usage pour ce matériel.

Procurez-vous nos prix et autres renseignements.

Baker Bros.
Angle des rues Booth et Britannia.
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EXCURSIONàlclCme

CÔTEdu PACIFIQUE
av

Comrnent

VOYAGE
DE LUXE

$357.85 tous frais compris
Avec

$323.
$386.
35, €

Séjours dens les hotels et camps de chalets

M. EDOUARD MONTPETIT

Pour renseignements complets
à l’Université de Montréa
agent du

ec l'Université de Montréal
du 9 au30juillet

(21 jours)

mieux célébrer le 60dme anniversaire
de la Confédération?     

    

   
   

   

 

    
   

    

54836 milles par chemin de fer

897 milles en bateau
450 milles en automobitlr

 

iit-bas à deuxlii-hbas. Lit-haut 3342.90.

35 chaque voyageur. Compartiment à deux

75, chaque voyageur. Kalon-lits à trois $372. -

haque voyageur.

 

du Pacifique Canadien.

Direction personnelle de

Secrétaire énérat de
l’Université àe Montréal
  

s'adresser
ou à tout

ACIFIQUE CANADIEN |

»

3 —_— == ee —— =—— |

t

W —FAVEUR POPULAIRE DANS L'ARIZONA| |BATAILLE NULLE CHEZ LES LANCEURSA
$ AVANT LE TOURNOI | NA —

LE COURSIER Na fanNcocas IL CONTIENT 2Caer Trion. , NEWARK, 6. — Les Bears, de Ne-
CONTINUE SO TR AIL SA- BURGH. — BE = wark, ont besoin de lanceurs par le

*ASSOCATION NATIONALE N'A TISFAISANT. — CERULEAN ! PHE. temps qui court et si Charley Davids
i PAS pECOIE REUNLTOUS Sis SURPREND. ——— n'obtient pas du secours immédiate -

CANDIDATS, à S ELLE IS- aces - ment, son équipe sera placée dans| | Je s TORONTO, 7 mai Juvhie Johns- : )
Stewart commandant POSE DE BONS HOMMES. NEW -YORK, 7 mat:— Nichaveo, fe ton, de Toronto, champion poids-coy | me ven re les Boston lied

ArTE at favori, « gagné le handicap Arizona, du Canuda. «1 Pole Zuvie, de Pitts- {00585 aha whe Lue un Dos Le
Le brigadier-générai J. Duff L'Assoctation Nationale donnera l'épreuve principale de vendredi + Hhurgh, ont (ait joute nuile dé dix as | Fox en vue d'obtenir du renfort peus

Stewart, de Vancouver, a été Sous peu, au pare Royal, la prem ère Jamaica. la course, disputée su 1e sauts à l’Aréna. ° MAL EL EenNEà tirer Tos

nommé commandant de F'équi- soirée de son tournol poids-welter mille et 70 verges, réunit six sul-} {a fonte «litle kx aveision de Fars LEEeet lex Yam.
pe de tireurs qui représentera qui déterminera le champion de ia des partants e{ lc vainqueur duc; nitre, mais d'après les critiques, Zi- fens Newark ressemble À uno auto.
le Canada au concours impé- localité à 145 livres et quoiqu’elle son succès à l’habile contrôle de Fu- 1 ie gagna cinq des oix rondes, que mobile nenve ’ ui n'a pus de moteur
rial à Bislay, en juillet. Le ma- n'ait pas encore réuni tous les can- tor. Ruskin courut a la place et “lee furent épules, cependant que 1 ct la gérance escompte ‘que quelques
jor D. Thomas McManus, de didats sur lesquels elle comptait, el- piapo arriva troisième. | Cuppdiop ent l'avantage dune nr | hons artilieurs sauveraientlà Sua A
Belleville, en sera ladjudant. le est assuré de quatre ou cing es Plusieurs Damat parent VOTRE | seule ronde. Lion.
L'équipe s'embarque a Mont- poirs brillants. trées durant, RESULTATS © Frenchy Belunger, de Toronto, at Le vétéran Al Mamaux est le seul +
réal, le 10 juin, à bord de I'Au- Si l'on se base sur les entrées ac- Première Course l envexistré sun cinquième knockout ! Janceur sur lequel la direction pulsse
sonia. tuelles, Omer Méthot paraît être le \enpanthus 5—1  2—1 aur | ronsécutif, contre Juck silver. de compter: Joé Zubris a du talent, mata”

‘favori des critiques et il à une ma- SOU Policy _ cz 7 “iy! Montréal. l'arbitre urrêta In batail- [son controle laisse à désirer. Cv

mr — _ __ | gnifique chance de décrocher la cou- The Cossack  . — gs led lin deuxitironde. Twombley, vainqueur des Athlétiques,

e. Ses plus dangereux adversai- Douxième Course Dans lu mi-finak, Bobby obioth, | dans une exhibition, ce printemps, n'a
on ont ! : 5 à Mome Press s—1 4-1 _—, [de Toronto, à obtenu lu décision sur! pas continué son bon travail. Les au-
des seront Eddie Cassidy et McEwen, Bald Pato . — 8-3 4-5  Hvio Mireanlt. de Montréal, daus «tres lanceurs sont en partie des jeu-
es cognenrs bien connus d Ottawa, Thorn Blossom — a | une affaire de <ix rondes. = qui donnent pen de satisfaction

ses autres concurrents sont auss : VT —--=-— mess SEINE —
; ; Troisième Course | ,

>uissants -mais ils en arracheront con- “ . |
’ ; 7—1 B—2 —_

 FAVEUR DuSORT eutetionnenttar ten rots nue dan Zl i IZ NEWMAN PREND Bae
nous ment lonnons ich. Sun Hawk — _ 3-1 oulage vite .

oo METHOT S'AMELIORE
Quatrième Course UNE BELLE AVANCE L’ URINATION

LE PROPRIETAIREDE PAPY- Méthot s'est beaucoup amélioré Nichavo Lan pr 1—3 XX more. __ |
‘ "RUS ENLEVA DEUX BELL dans ses deux derniers engagements, Ruskin — - 3 5-5 MANCHESTER, Anx, 6 — Tommy DIFFICILE

T a ‘ Spr ; (alors qu ‘il administra une fessée a Copiapo 2 — — 1-3 Newman, champion de billard profes-
BOURSES AVEC DES BETES!Calomon Larroix et qu'il enregistra Cinquième Course sfonnel a porté son avantage à 789 Evitez Imitations
PEU DISPENDIEUSES. |S knockout techni , Dubé Cerulean .12--1 3--1 6—>5 points, duns son match de 16.006 Assurez-vous du mot ‘’Midy”

Le un knockou echnique sur Dube. Scot 14 x points avec J. Davis, Le pomtane Dans toutes pharmacies

Ren Irish, propriétaire de Papy- Omer semble vouloir revenir à son Highwayman ’ — — 12 est maintenant de 14.000 a 18211. em .

rus ‘ui vient de mourir, à Saw- État d'autrosois, quand tous les criti- Sixième Course _ — —
trey, près de Pitersborough, cn An- QUes le mettaient au premier rang Flambino 1-3 xx xx
gleterre, s'Intéressail à LOus les, des pugilistes du district. . Bon. Khavyam = 150 85
genres de sports, suriout au tip | M aura cependan fort affaire si fa Diva 00 - 1—3 |
avant de devenir propriétaire de !€ Matehmaker Corneau l'envoie con- —e-— | © 9 e

chevaux de courses. Parmi sus | !T® Cassidy ou McEwen, de bons hom- i
‘Ompagnons tir, 11 avait Wil. Mes oo
aoi. ae Fn ëtrainer Corneau attend d'avoir enregistre 4
de Newmarket et les deux fils de towies ses inscriptions pour faire con-
en dernier william “Basil et Jaex  Täitre la date de la séance initiale.
a ’ ‘ . A: PT TSH >

Jarvis, aussi entrufneurs à la pis-| Le BILLETS RESERVES TALONS DE BISONte de Newmarket Le prix uni orme e 51, axe Com- m

Par. l'entremise de ses amis, Prise rencontre l'approbation de ——— CHASSIS PORTES ea BRIQUE
Co lain  d' L tous les amateurs. Et ce qui intéresse î 1 rae ,- c

Irish, Acheta un poulain « un pa davantage, c'est que tous les fauteuils LES LEAFS REMPORT ENT LEUR ;
pour 300 vres et envoya à Bü- sont réservés. La vente en commence- SEPTIEME VICTOIRE CONSE. |
si} Jarvis, pour I entraînement. te ra prochainement chez Fortin et Gra- CUTIVE. — COBB BLESSE DANS, LAMBRIS et PLAFONDS METALLIQUES
poulain se rendit  ensuile fameux! velle, angle des rues Principales et UNE PARTIE AVEC BUFFALO.|
sous le nom de Periosteum. It Ne‘ Du Pont. téléphone, Sherwood 5050. ~ |

fit pas une grosse impression dans L'Association a bon espoir qu’une Les Leafs ont enregistré leur sey- ET
la classe de deux ans, mais se Si- foule imposante sera témoin des com- ‘tième victoire consécutive, à Toron-
ænala dans celle de trois ans. Com- bats qu’elle offre au public d'Ottawa to, vendredi après-midi, lorsqu'ils PEMENT DE PLOMBERIEme cheval de quatre ans, il gagn4 et de Huil. Cette association fait de prirent la mesure de Newark, par EQUI
le prix de la Reine à Dpo| belle besogne depuis l'hiver et 6-5, dans la deuxième partie de la |

it décrocha la coupe lene anger { … ; . . | 5 ma
ark. paie on 1921 Coup Lencouragement ne lui mang sera, LE ROI GEORGES, guj est un grand sportsman, ne manque jamais d'assister aux joutes de ballon. On le ; série. Howard, bombardé farouche- : a
A ARtl WLLL pas. a voit ici féliciter I'équipe de 1'Ordonnance qui a battu le régiment de Leicester dans la finale de ps dans los deux premières man- A r 1 des rix très raisonnables

‘ à Peri , ’ | la coupe de l'Armée. vhes, céda sa place à Twombley. d
Avec l'argent que Periostoum | — coupe lArmé — _— Des erreurs de Hargrave ot de Har. | venare a p

gagna surla piste, ishone JUSTICE F À DES vu rington donnèrent leurs points auxue 5
ursons. Newark se | menaçant

de Tnacey, qui gagna le Derby ae * y reo» CAPA FLO ; dans la 9ième., lorsqu'il casa un mom. |
1923 el se clussu Ze en arviered- L’Américaine au repos me sur les sacs. Le gérant fut pin- | er ; .
Tranquil, dans le “stake” Saint- cé en tentant de voler et Conroy, H- OUS avons passe Un contrat pour la



Ce sont les bers de la campagne qu'il faut mul-

tiplier, non pas tant par des primes aux familles
nombreuses, encore qu'elles solent excellentes et

méritent d'être rétablies, que par l'établissement sys-

tématique de vos fils de cultivateurs sur les terres de
colonisation où ils puissent s'agrandir à l'aise.

€ It. I’. Alex, DUGRE, SJ.

Que les honnêtes gens aicnt aussi l'énergie du
bien, que les bons c'toyens aient aussi, quand il

. le faut, leur audacc.
MONTALEMBERT.    Lee memr rere tt +rtmoerme
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; ; jans professionneles existent €: cldentaux. spécialement la France
Le ee ; ; Avec les ouvriers le soviétisme tations pr sErtains colas à . servent de ciblel comme réfléchissant les dessous’ LETTREDEFRANCE - n'avait pas été plus heureux. Quaud | quelquetoi-DEvue Tux itchesdesjourns tists de Rus; le la politique allemande de . ‘on saura qu'en 1925, il y avait à ae méiier assez diff AARNE °c de ces pays bour-

ae a po ] âme F péilne 450,000 corgnunistes in-- sent pour ne former qu un soviet, sie. Un se moque ° rennent
1 émigration. Tout de men OSCOU vu par un rangais crits au parti sur 15 millions de comme par exemple. ainsi que i ,zccj. arriérés qui ne comp Tn for.
elles viennent d'un esprit asse:

‘travailleurs en Russie, on se rendra ‘vu M. Béraud, le soviet des arti te-- pas que le bolehdsisme oe

inigte , 1 oval ie
! . Chai rochers are. » suprême du progres.

Le ministère des Postes sérieux pour qu’il vaille la pei | ‘ ; è ériel aut compte du peu de pregrès des idées ‘peintres et des cochers de flacre mn SL on é. au moins pro-
- —>Bae © de s’y arrêter quelque peu HM v a moins de deux ans, au ,et font grève. Le matériel ne vau le Ces Soviets fonctionnent s>us locil Mos ou à renoncé,ne ÿ ar > : : : :cours de 1'été de 1925, M. Henri communistes dans pays. L'ou-,

 

 

   

 

 

  
 
     

  

 

 

] oo. _ SE. : age guère mieux que le personnel: tout , ave à fet la direction du Parti. c'est-à-di- visoirement. à soviétiser l'EuropeNous présentons aujourd'hui à nos lecteurs le ministère des On sait la poittique du nouud, qui figure en bonne pla- {est dans un état de délabrement vrier n'aguèreà selouer.oneffet, ct u onernemont et l’on voit , mais. Il ÿ à deux ans, M. BéraudPostes où sont employés plus dé dix tuille fonctionnaires et ou son veau ministre de l Immigration. parmi les écrivains de gauche,

|

lamentable, aucune serrure ne vie étre 18 er 100 roubles par ‘ain:1 quelle liberté c-t lnissé aux constatalt que le gouvernementbol
payés annuellement, en salaires, plus de seize millions. l'hon. Robert Forke, sur ce que:a eu la curiosité d'aller So Fe one: apleerpressionscest mois, mais ce dernier chiffre est travailleurs. 1 il ta versa etles Indes

’ + à ‘mmierati an y fer : régime |à la plus sim e sion: : spé- es s n'existent plus, ni les [surto-t vers la A
MINISTERE DES l'OSTES devrait être ] Immigration can pourvétudiersur placele demal raiment démocratique, sauf les rarement atteint sauf pourles sé an partisn exis ae ce qu'én [lont il cherche à exaçerber le na- fPersonnel  Mienne : avant tout. recueillir des 0 aussi tant de bien de la Russie |prix. clallstes ig venue.es!do 20 rou- appelle l'opinion publique. I! y a |ticnalisme et à exciter la xénopho-Service Intérieur— . Pourcentage futurs citoyens canadiens parmi soviétique, les enquêteurs se sont) Ce qui surprit B. Béraud, ce fut Bemeat de dollars, un Politburo, chargé d'¢clairer le

|

ie. Il y a. en effet, À remarquerTotal Can, M0 Os 88 les populations trop denées des. tellement contredits qu’il est bien de voir les églises et les chapelles ce qui est peu en égard au prix é peuple au moyen dun certain nom- [que, tou en seDeeinter:
Permanent isi RE 27.07 Tes Britanniques, sans accepter, difficile de savoir où est la véri- |aussi fréquentées par le Ve 1" lvé de la vie. De plus, toute ten- bre de journ:ux qui ne font eu ré- nation iste. Monte Jou Chinon!Temporaire ‘ ’ + ‘ ; ais ces s011- té et si la Russie vit actuellement

,

du temps de l'ancien régime, . ève éprimée de lu alité qu'un seul journal officiel en [triotisme: la :
Service extérieur— n importe qui, mais ces person ‘dans un paradis ou dans un enfer. | République des Soviets n'ayant pas (alive de Br brute sous pré- plusieurs éditions. La presse sovié-

|

comme 1! disait aussi: le Rif auxDistriets postaux: ( . nes seulement qui sont suseepti- J) n'es rien de tel pour se faire josé toucher à la religion, qu’elle MäDière la plus j ne travaille tique peut railler qui elle veut, ———|137 , 2.19 ; Lt le pays des Lr , ‘aill l'opi. texte que l'ouvrier qui ne a ; Rs nn suite à la 4ième
Calgary . . . ; 10.52 bles de devenir pour le pays de<|une opinion que d'y aller voir soi- ! considère, d'ailleurs, comme l'op pas trahit le prolétariat. Les asso- suuf le régime, mais les pass or- _ man,Charlottetown 5 3 8.69 gitoyens de valeur et non un même: encore faut-il _ posséder jum du peuple. Les masasins d’ob- |
ta 102 7 6.86 fardeau pour nos finances pu-|quelques dons d'observation et de jets deisRésont largementpour, -
a ax 150 5 2.00 bliques; une fois ce champ bien psychologie, ne pas se laisser pren- ! ? ! ; ’ ; . . : d'Otta " neen 5400

London 120 75.00 Daque&; u . .. ‘dre aux apparencez, ne pas se con- [de vases sacrés, mals ils vendent Établi en 1889 “Le Magasin de satisfaction waMontréa! og “4 3.85 exploité, jeter les yeux ailleurs, Center du décor mais pénétrer dans jaussi des insignes révolutionnaircs,Moose Jaw oe 19 17.85 en France, en Belgique, cn Suc- es coulisses et, pour ainsi dire, ; des drapeaux rouges avec faucille a
North Bay 136 28 20.58 de, en Norvège démonter la machine afin de voir et marteau, sans sortir de leur 3 Oo eur :Ottawa 180 172 95.55 Daus un de ses articles le Drjcequ’il y a dedans. M. Béraud sem- jspécialité, car le Soviétisme est u- -Québec . M pd - 7.99 - . imait ce souhait ble ne pas manquer des qualités jne religion comme l’orthodoxe. Le- ; , RESt-Jean (NB). 7103 4 2.80 Koch exprimal Lo { jp indispensables à un bon reporter et Nine est un dieu el sa tombe est vviei arrivée, la saison de la récréation au grand air, du sourire de l’après-eeom 811 1 228 5 2,19 ‘J'ai raison de croire que 5 le! surtout, quand il est parti pour l'objet d'un culte et un lieu de pè- Janvoled aprivee. Ja «4 ion de la pelouse sous les pieds. Qu'en est-il déToronto . . . . . . . 119 2 1.68 gouvernement canadien  entre-{Moscou, il était dans un état quasi ‘lerinage. On voit Lenine partout et midi d'été, et de la douce sensation de la peleuse s à ve = un nouvel appro-Vanoqueer 193 10 5.18 prenait des pourparlers avee le parfail  d'indifférence sereine et Sous tous les aspect, en photogra- ces crosses de golf et de votre nécessaire pour ce Jen. À vea-v n * isir des jours dennPOE Ce urbains . allemand -d'impartiaiité imébralanble. phie. en lithogravure, en mosai- si ent, sans accessoire inférieur pouvant nuire à votre plaisir des jours de

Bureaux de poste urbains (1) gouvernement alleman pour À ; . | lai- visiohnement, . : , ?
u ; ) 5 1 4.00 Dès Paris, M. Béraud a vu des ‘Que, sur du bois ou de la parcelai Ce emt? Nos articles po ur golfeurs comportent les suivants:Ile du Pr.-lidouard : 72 4 418 grouper des allemands sur des choses curieuses. Pour obtenir son |ne, sur des écrins, des pipes ou sport qui s'annoneent? Nos articles po i
NouveauBrunswick 226 10 4.42 terres canadiennes, ces négocià-|passeport, il Ini a fallu parlemen- |des objets de tout usage, en mar-
Québec 1,751 1,537 87.77 tions seraient courounées du rer à l'ambassade des Soviets et |bre ou en plâtre, et le comble de Aubaines Spéciales en
Ontario CL 3.33 175 5.25 plus france succès. passer par une foule de formalités : l’art pourles ‘‘purs’’ est de se faireManitoba 613 19 1.63 Ce qui veut dire, en somme, out comme s'il se fut agi d'aller | une tête à la Lenine, NECESSAIRES POUR JOUEURS DE GOLF

1 + 22 a lire, en s !Saskatchewan 403 8 1.98 \ Hem: dans un pays autocrate. Reçu var | On vit assez bien dans ia capi-= 5 : ue le Canada a, en Allemagne.|des ouvri huissier otre voya-Alberta . 504 15 797 4 "oo : es Ouvriers-Quissiers. n 058" tale des Soviets quand on a beau- °Colombie-Anglaise : 606 8 1.32 une excellente réputation, eli geur a été introduit auprès de | coup d'argent, on v vit mal quand 6 Crosses et Sac pour $14.20Yukon . . . . . . . . 7 A “qu’il ne serait pas besoin de 'jeunes attachés d'ambassade aussi lon en a peu. Les plus à pla > (rosses et Sac pour $6.30 } (‘rosses I ._— — — ! ere our des millions de]corrects, aus élégants, auss “Ice so 1 k is à qui on a , . |TOTAL 10,458 2432 28.25 réclame dans.oy pour ob res 4 quatre épingles que les at- ‘out n et à quion défend detra. 3 Crosses ct Sac pou $8.36 Sacs e
tira A doc vâs quand ai| tachés d'ambassade du reste de

|

\ailler et ‘de quitter la Russie: Crosses ct Sac pour $10.30 .
Salnires tenir des résultats, quand, ai , ; -|. a + (Trosses € 1. . , >, op! univers. Voilà qui nest guére dé- |;"oot done condamnés a mourir 5 $7.05 |

Total Can, Fr. Pourcentage Jeurs, une réclame intense n’a- mocratique, mais peut-être, à Pa- de faim. Les prolétaires seuls ont 5 Crosses ct Sac pour $12.25 $1.50 a $7.Service intéricur— $1.197.435.81 § 320.580.30 9734 boutit a rien, où presque. ris, les Soviets veulent-ils Secon le droit de travailler et peuvent vi- - 95Permanent COTEA "1686876 3441 Mais avant de songer aux llex former aux usages du pays bour-!yre. Ia prétention des Soviets é- Crosses, de fer ou de bois, chacune . . $4. |
Teniporaires 48,977.40 16,868.76 24. britanniques à l'Allemagne ot à | geois qu’ils habitent. En Russie, tait d'établir légalité en suppri- - ’Service extérieur— ) , ATE >, - (M. Béraud verra la démocratie dans |mant le droit de propriété et en ré- : ;Districts postaux: 267.424 58 Saison 02 tout autre pays nos Autores touts sa pureté. |partissant, suivant les besoins, les Balles de Golf Chandails de GolfCalgary | ed Son 131s gouvernementales ont LAMP A Mos-cu. les voyageurs descen- Objets de consommation. mais le _ En modèle gilet ou pull-Charlo etown 11.936 63 1980.00 16.59 ricux devoir de songer SUX hg dans les hôtels soviétiques, "égime communiste n’a pas tardé a, Dunlop Maxfli . 83¢ over, en teintes cl dispu-
Paon 210.091 85 14934 82 7.18 -létats-Unis, où Un si grand NONI- c'est-à-dire dans les hôtels tenus ! faire faillite et, dès 1921, il a fal- J —— 50c sitions les plus nouvelles.London . 309,650.28 6,228.38 2.00 bre d'anciens Canadiens, émi- par le gouvernement des Soviets, IY revenir en arriére et pattre a Warwick . . Toutes les tailles. Prix,
4 ; . , 2 , .

. . . Ties 13 Pa ‘us
- :

Montréal 301.700.57 20,875.98 78.21  grés vers le sul dans des cir. var tout à été socialisé, l'industrie | retraite, rétablir les sang de la Two Bob . . . 50c 1:Moose Jaw 204,407.07 6,177.54 3.02 Congtances dont ils ont été les hôtelière comme le reste. Les Monnaie, rétablir les salaires, non $2 25 : $5 95 :9° 111998.70 20,466.78 18.18 constances dont ils ont ete les: hambres sont a4 12 dollars et de- |Plus suivant les besoins mais d'a- <= ° * ° aa
NorthBay 255 371.60 46.817,86 1837 :innocentes victimes, nous TÉVIEN- mi, soit 300 francs, comme dans près les capacités: ainsi, dans cer- / 0 If HommesQuébec . . . . 356,293.25 337,301.64 94.66 ‘draient sûrement, si seulement les grands palaces de New York, |taines usines, pendant que les ou-' “ Bas Golf pour w Souliers pour DamesSt-Jean (N.-B.) 192,735.41 14,965.3 7.76 ils pouvaient recevoir J'assuran-'de Londres ou de Paris, mais la jvriers touchent 18 roubles par mois, “ MSaskatoon, . 205,088.53 7,190.75 3.50 we d'être avceucillis au moins Bourriture n'est pas comprise et les ingénieurs en reçoivent 180. Tout laine de choix, en D'élan et veau brun.Toronto . 433,164.08 10,945.33 2.52 ee . Ju lle ne se donne pas: le petit dé- | De la doctrine marxiste, il ne res- | bo les plus nouvelles disposi- avec épaisses semelles de
vanor »34 901.66 4064.75 17% avec autant de faveurs “que ‘ jeuner coûte 2° francs. une bou- , te guère qu'un souvenir. 11 est tou- | / tions de la saison. YU  caoutehouc crêpé et talonsWinnipeg . . . . . . 375,767.04 20,248.96 5.38 gouvernement promet aujourdl”-{teflle de vin médiocre 45 francs et Jours. en principe, interdit de Sen, teintes pour s'harmoniser confortables. Bien doublésBureaux de poste urbnins (1) hui aux immigrants européens, june pinte de bière en coûte 15. et ae mais l'Etat soviétique ui à tout complet de golf. de cuir. Toutes les poin-Ile du Pr.-Edouard 40,756.14 1,674.92 4.10 cela donne une idée du reste. L'E- MêME. par une étrange COS Toutes les poin- 1 95 tures.Nouvelle-Ecosse 382,200.36 12,642.99 3.80 Charles MICHAUD tat soviétique s'y entend. comme‘le |tHoN, lance des emprunts dont le | turgs. La paire . Spécial ..... ... $5.00N.-Brunswick 315,025.07 14,724.86 4.26 —————— meilleur des hôteliers, à rançon- {SF°S lot est de 5 millions de francs: | > 'Québec . 2,657,713.12  2,327,134.75 87.56 {ner ses clients. mais quel service! [donc le soviétisme fait des ren-Ontario . 4,926,986.40 267,891.57 5.43 A J l J {{y 1. ct dificile. pour ne pas dire im- tiers et encourage à l'épargne. En. e 0, #
Manitoba . 882,856.52 11,762.78 133 | a our e.. 0 |possible de se faire obéir des do- lie du vt on Tussle sous le | \atchew 584,866.56 13,117.50 2.24 —t . mestiques, qui, à la moindre ob- | u capitalism at qui a: ÎAlbertene an .. 755.331.16 22,198.35 2.93 ; > servation. se constituent en Soviet remplacé l’autre, mais n’a suppri- | eo” ° duColombie-Anglaise 933,759.61 12,587.41 1.34 Précocité | |argent mn la misère. niles :

17,00 Li. | , a xploiteurs, nl lgs pauvres, ni la . . . DfYukon 17,077.00 recocye. ‘cetle politique néfaste de cer- cupidité des uns ni la résignation ‘“Trente-huit ans de service fidèle’TOTAL $16,200,220.60 $8,749,088.80 23.12 wee tains clans d’individus qui colla- passive des autres. II y a même des =; } Lin,jeune -immigrant irlandais horent à la corrnption civique nouveaux riches. presque tous
-

(1) Grounés par provinces, du pômYde Georges Burgoyne,! et wui sont les agents à tout fai- juifs. Les. Juifs, en effet, ont joué —— —— SE EE SESNESS Seooncoe . Cet oo agé del6 ans était arrêté à Otta-! pe des politiciens . un role prépondérant dans la révo- |Dans ce ministère, le plus important du Service Civil, nous âBé del6 ans Arrivé 1 10 @es politiciens sans vergogne.jution russe: au comité central, iln'avons, ni-en personnel, ni en salaires, Ja proportion à laquelle

|

Wä, Jéudi-soir. Arrivé au pays | On découvre au pays de plus|y a 300 Juifs et les têtes du parti. ‘nous avons droit. depuis.quinze Jours à pemne etien plus, ee qui se nroduit de- Kamener, Trotsky, Zinoviev., sont \ iLa proportion des sa‘aires est légèrement inférieure à celle ©N8aFê Dole ihe forine deNapa puis longtemps aux Etats-Unis. d'origine onreaissant l'éche: \ \ \ \ | | / / 7du personnel. Cette proportion est egeore plus basse (16.50 pe.) NCe, l'adolescent déjà fatigué de: Un écrivain francais, a noté dans "ag.st l'on compare le nombre des positions de $3,000 et au-dessus oe-
cupées par des fonctionnaires de langue anglaise et celles qui sont
attribuées à des fonctionnaires de langue francaise.

Il y a, dans ce ministère, 103 positions supérieures: 17 seule-
ment sont oceupées par des Canadiens francais.

Quelle serait notre sitnation
. , . > 24, . . . 1 b s . a ireant les vingt annéos qui ont précédé 1991, le titulaire de ce mi-

'

(T@It à son propriétai
nistère n'avait pas été de langue-

pm——

au ministère des Postes si, pen-

francaise?
Charles GAUTIER.

Le Dr Koch et I'immigration
sem —-—  e+e=<eee

Notre pays exerce un attrait;neur et à la province qui les re-
Européens.} voit et à l'auteur qui a su lesparticulier sur les

Chaque année il nous vient des
vieux pays des visiteurs, dont
plusieurs sont d'une distinetion
évidente, mais qui ne sont pas
au mème degré doués des qua-
lités d'observation. Xi. main-
tes fois, Nous avons cu à nous
plaindre de ce que ces visiteurs
ont dit ou éerit chez eux. apres
Avoir trop superficiellement exa-
Miné nos moeurs, nos conditions
économiques, notre rouage gon.
vernemental, nos traditions, no-
tre foi et notre attachement à
notre langue, en revanche bien
d'autres ont su nous compren-
dre comme il faut, et interpre.
ter dans leurs écrits une pensée
qui n'avait pas été concue à la
légère.

Le Docteur Emile Koel, an

cien membre du cabinet al'’e-
mand. chef du parti démocrate,
journaliste distingué, collabora-
teur du Vossisehe Zeitung --
fondé à Berlin en 1704 - |, Covi
vain de réputation nationale, a
visité, lui aussi, le Canada. lo
Québec tout partieulièrement. e:
à présent qu’il est retourné à
Berlin, il confie aux fouilles de
son journal les impressions qu'il
a recueillies chez nous.

Ses impressions nous font hon-
near, et les bons mots qu'il a
eus en faveur de la province de  Québec, ‘‘province qui a su con-!
server les charmes du moyen.
âge ct les concilier avec l'esprit |
de progrès intense des nations
modernes'’.font également hon-

n praTe JRE AAiS—

trouver.

Mais parmi les remarques du
Dr Koch il en est sur le sujet de
l'immigration canadienne que
nous voulons signaler d'une fa-
ton toute particulière. Il trouve
heureux que notre gouvernement

. . . ise soit désisté de son ancienne
politique de distribution des ‘im-

reste de la population déjà éta-
blie, pour adopter unc autre no-
litique, celle de “‘la concentra-
tion des immigrants
pes de nationalités de facon à
leur conserver au sein du pays

par grou-

 
son expérience agricole résolut
de se faire piutôt citadin, Sans
mot dire, se conformant peut-

ètre à certaines moeurs de l'Uls-
(ter, son pays natal probable.
ment, Georges Burgoyne sous

$260. et
‘file vers Ottawa.

C'est un premjer exploit d’im.
| migrant dont nous sommes ici
| témoins. D'autres villes feront
| probablèment mention de sem-
‘blables prouesses exécutées par

volet et qui nous arrivent à flot!
Les immigrants qui nous vien-

‘nent des Iles Britanniques ne
sont pas tenus de manifester
leurs connaissances agricoles
avant de s'embarquer.

:jà trop de faveur! Nos agents
; qui se trouvent en Europe de-
; vraient bien plutôt s'enquérir de
toutes les aptitudes des sujets

(‘est dé-

! 0 ’ qr v) qu’ils nous expédient. Nous ne } elsmigrants dans tout le Canada à serions pas alors däns l'obliga-| tes dans les films montrés à Bal-
la fois pour les assimiler avee le tion de mettre à l'ombre ot de limore? Voici ve que

; nourrir inutilement
mens du genre de ce
Burgoyne.

des spéei-
Georges

Election et Tripotage.
leurs entités ethniques respeeti-
ves’. Il ajoutait encore:
‘Quand le gouvernement cana-
dien se scra défait tout à fait de
sa politique de distribution pour.
ne suivre qu'une politique de co-
lonisation par groupements i!
aura fait un pas très important.
de l'avant dans le hon sens de
l'immigration canadienne.

conditions en Allemagnes, au-
jourd'hui, il serait très sage de
la part des hommes d'état alle-
mands d'encourager fortement
l'émigration vers le
parèe que cette émigration, au
lleu-de demeurer un placement
passif et improduetif, pourrait
devenir rempli des plus belles.
promesses du monde.”
Le Dr Koch n'est pas venu ici

en mission officielle.
paroles ne sauraient être prises

Fr 7 TE mu

* Et
plus loin encore: ‘‘A cause des

Canada, :

Done ses,

L'enquête des douanes qui se
poursuit actuellement à Toronto
continue de travailler sur un fi-
lon merveilleux. Une nouvells
affaire a surgi, mais comme tou-
Jours il s'agit de tripotage d'é-
lection, d'influence et de bois-

sons. La nouvelle équipée dé-
couverte, implique un ancien dé-
puté d’ Essex nord, A. F. Healy,
un avocat autrefois de Windsor.
W. Egan, et un certain O'Gar-
man de Toronto. (es deux der-
niers auraient travaillé active-

mentà l'élection de Heaty. celui-
ci en retour aurait fait servir
des ‘‘pots-de-vin’’ à ces mes.
sieurs,

L'enquête, évidemment. trou-
“ve qu'il y a d- l'embrouillamini’
dans toute cette histoire. C'esi

naturel! Sans celà ce ne serait
plus-de la politique. Surtout de

ces gens prétendus triés sur le-

 

la ‘Revue de Paris” ce
;Tammany Hall de New
était devenu sous l'influence
rd aventuriers politiques. Ces po-
liticiens du vieux club se sont
fait une très mauvaise réputa-
tion et pour cause. Et comme
; l'écrivain francais le fait remar-
quer, contre Tammany Hal.
‘maintenant ‘les intérêts se
lient pour confondre dans une
mème réprobation ces politiciens
‘combatifs et le
religion, qu'ils compromettont

rau cours de leurs
électorales.”

que
York

entreprises

Nous n'avons pas de Tamma-
‘ny Hall ici, mais nous avons des
; gens qui ressemblent fort aux
“politiciens du vieux club.

‘Corruption!

Veut-on savoir les sujets trai-|

publie ln
‘New World” d'après les ré-,

;sultats d'une enquête faite par
un comité de citoyens de vette

ville. Sur 404 films examinés,
117 montraient l'infidélité mar*-;

‘tale, 113 des seènes d’attentats!
à la pudeur, 38 étaient favora:
bles au divorce, 97 exibaient des
danses immorales. 172 des toilet-
tes immodestes, 192 des familia-!
vités déplacées entre jAines gens,
et jeunes filles.

Si pareille enquête était faite:
dans nos villes canadiennes, les!
résultats seraient-ils aussi d2-
concertants? C'est assez proba-!
ble, puisque la plupart des pel-!
licules projetées sur l'écran nous
sont expédiées des Etats-Unis.

Est-ce là la raison qui encou-.

 
rage une certaine grosse presse:
E ‘ g ! Îls se sont mis en grève et ont dé- :de Montréal de fatre une campa.

gne en faveur de “l'industrie
du spectacle menacée d'un dé-jres dont

:sastre'’f Si l'annonce de ces pel-jon en a passé par tous leurs capri-
‘ces: Il faut-bien vivre. Et mainte-
i

si luerative, peut-étre que lar.
deur combative du journal serait

licules croustillantes n'était pas

beaucoup refroidic!
J. W. B.

mer

de leur tentative, les Soviets es-
saient- de -donner le change et ils
disent: “Dans 20 ans, on verra.”
En attendant, ils jouent, devant les
visiteurs qui viennent de tous les
coins du monde, une véritable co-
médie. Ainsi on montre aux étran-
gers une usine-modeéle — une usi-
ne de bonbons soviétiques — où
les ouvriers dupremier étage pas-
sent au 3e pendant que l'on visite
le second. Ii y a également une ca-
serne-modèle avec théâtre. vestiai-
re, club, réfectoire et bibliothèque,
à donner enrie.de s'enrôler dans catholicisme, leur|

(le. A côté de cela, il y a les vraies :

|vriers, édifient le socialisme.” En

‘armée rouge, et aussi une ferme-
modèle et même une prison-modè-

usines où l'on travaille'à force, les
vraies casernes Où les moujiks font
trois ans d’un service militaire très
ur... Les Soviets ont conservé le

service militaire et il ne ferait pas
bon venir débaucher leurs soldats
comme ils ont essayé de faire avec
les nôtres au Maroc. Les soldats
rouges sont disciplinés à la prus-
sienne et la faveur ne semble pas
exclue de l'avancement des offi-
ciers. car on voit des généraux de
corps d'armée de 23 ans: il est
vrai de dire que ces commande-
ments n'excèdent pas leurs capaci-
tés puisque les corps d'armée n’ex-
istent pas. La Russie. en effet. a
des soldats mais pas d'armée. Ce-
pendant Trotsky a dit: “Dans la
militarisme tous les traits du déve-
loppement social trouvent leur ex-
pression la plus absolue, la plus
nette et la plus définitive.” Voilà
qui n'est pas mal pour des gens
qui font profession d'antimilitaris-
me!

L-nine avait dit: ‘Les paysans
laborieux. sous la conduite des ou-

 
réalité, les paysans ont secoué la
tutelle Jes ouvriers et sont aujour-
d'hui les malîtres. Ils tiennent en-;
tre leurs mains le blé qui nourrit
et fait vivre, le bié sans lequel un
peuple. même en révolution. ne -
veut subsister. Les Soviets ont pris
|leurs biens aux propriétaires et les
jpaysans s'y sont installés: quand
on est venu leur dire que la terre
était à fous, c’est-à-dire à l'Etat.

crété la famine. Aussitôt on leur
a donné satisfaction. laissé les ter-

ils s'étalent emparés et

nant le paysan--détient les roubles |
et les bons de l'Etat rovidtique: .
‘est une force que l'onyn'à pas ré-

quite mais avec laquelle il laut
compter. CL. se. ond
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Excellence ‘leSon en
| Vicente Villisgdon

i du Canada en 1867 fut de $119,792,000 — en 1927,

55298.390.000°Per:canith le commerce au Canada se classe au second

rang parmi les nations du monde.

Les importations en 1867 furent de $67,090,000 — en 1927, $1,030,855,000

Las exportations en 1867 furent de $48,505,000 — en 1927, $1,267,574,000

Le Canada se classe cinquième parmi les nations pour ce qui a tat
au volume du commerce à l'étranger. Les produits canadiens son
portés aujourd’hui dans plus de 113 pays.

i bles. D'un océan à l'autre le grandes préparations se font

actuellement pour une splendide célébration du Jubilé de

Diamant de la Confédération.

festival c'est d'impressionner otre peuple,

dans le passé, et de créer un optimisme patriotique pour le i

Avec cet objectif en vue, la Maison de Orme, un nom qui

d’hui une série d'annonces qui mettront en vedette, sous
forme abrégée, les principaux faits historiques depuis la
Confédérationpreuves évidentes de soixante ans de progres.
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le Canada l'année 1927 sera des plus mémora-

La note dominante de ce
enfants et

les remarquables exploits de nos pères et mères

ans avant la Confédération, commence aujour-

annonces pardiirant

Irs samedie, durant
Juin. °

dans

Irs
re journg!
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M ACTIVE CAMPAGNE
DE M. À. FOURNIER

EE
i, A PARLE HIER sOA RA.
CEFIELD. NOMBREUSES
ASSEMBLÉES D'ICI AU IS MAI,
VEILLE DU SCRUTIN.

—

Le candidat Hibéral M. Alphon
:e Fournier, 4 tenu hier soir a

“sracefield nne réunion des plus eu-
thousiastes. [La salle était ren:-
plie et trés fréquemment lc rand. |
dat fut applgudi dans son discours.

MM. Joseph Devlin et fdgar sé-

guin ont aussi adress’ la parole.

ls ont fait un appel préssant aux

électeurs, di-ant que M. Fournier |
était le candidat le plus populuir. !

dans la présente Intte.

M, Fournier ga déclaré qu'il était |
franc libéral et était entré en cart!
pagne poussé et appuyé par

principaux chefs libéraux dn com-
té. 11 compte que le 16 mal les
électeurs lui accordrront Jeur suf- ;

frage et qu'il sera leur député.
Ce soir M. Fournier adres=e lu

parole à Messines.
DIMANCHE ‘

M. Fournier tiendra plusieurs

réunions dans le haut du comté, Lu
matin après la messe des orateurs:
adresseront lu parole à  Rivière-;
Joseph, Montcerf et Bouchette.

soir, assemblée à Maniwaki. Des

orateurs tiendront aussi des réu-

nions à Cantley, St-Pierre de Wu-;

kefleld, en faveur de M. Fournier.
MISE EN NOMINATION

M. Alphonse Fournier a remis,

au bureau d'enregistrement, entre

tes mains de M. [. de G. Raby. son |

bulletin de nomination. 1l à aussi;

fait le dépôt requis. |

LA SEMAINK PROCHAINE |

fundi soir M. Fournier parlera a
Deschènee et Val-Tétrean;

Marfii. Salle Lafontaine et
Sud;

Mercredi, Aylmer et Masham;
Jeudi, Salle de Wrightville;

Vendredi, Salle St-Rédempteur;
Samedi, Deschénes;
Dimanche le 15 mai, il tiendra des

‘
ta

Huti--

 

réunions dans la région de la
Gatineau et le soir à l'hôtel de

ville de Hull.
cr ee

GRANDE PARTIE DE
CARTES LUNDI SOIR
-—

Notre-Dame, lundi
si. 9 mai, le syndicat de la pulpe

et du papier donne un grand eu-

chre qui réserve de fort belles sur-
prises, Ainsi, 1] y a dix prix do pré-

sence, dont le fer n'est rien autre
chose qu'un beau service de vais-
selle de 97 morceaux. les autres ré-
compenses sont à l'avenant. Voyez-

les dans la vitrine de la Cie Otta-
wa Electric. rue Principale. Le prix

du billet est de 35 sous. On peut

A la salle

UVEL

pdtsauen bout.

le. |

| su

LA non
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M. A LEGAULT
A WRIGHTVILLE

- > —
'L POURSUIT SA CAMPAGNE
ÉLECTORALE DANS CETTE
PARTIE DE HULL HIER SOIR.
—REUNIONS DEMAIN DANS LA
PARTIE RURALE DU COMTE.

4 dla salle “t-Joseplh de Wrightvil-

L, M. A. A. Legnuit, candidat Jibé-
ral pour le comté de Hull, tenait hier
soir une réunion importante. l'en-
thousiasme y a régné ct le candidai
tut fréquemment applaudi durant son
discours.

M. Legault déclara de nouveau
qu'il était candidat choisi par une

convention qu'il prétend avoir été te-
nue réguhèrement. Ni sera candidat

LA REUNION
l'assemblée fur présidée par MC.

Séguin, Celui-ci fit l'éloge du candi-
dat el invita les électeurs de la vit-
te à lui donner leur vote.
MM. ON. Thériault et J A. Valin

furent les premiers orateurs. Ms fio

rent un court résumé du travail ac-
coanpli par M. Legault depuis plu-
sieitrs années qu'il demeure dans le

comté.
MM. les députés F.

comté de Wright et 1€ Di J. A. Dus-

seuntt, du comté de lévis, vinrent

aussi parler pour M. [egault, Ts de-

mandèrent à l'électorat de voter en
faveur. parce qu’il saura vepré-

senter dignement lv comté de Hnlt,

MM. les avocats J. T, Colbert, d'OI.-
tawn, ot J, KE. (raboury, de Hull, ont

aussi adressé la pagole en faveur de

M. Tegault. le d@nier répéta que
les électeurs du comté devraient ac-
corder leur suffrage au candidat qui
fut choisi régulièrement par une con-
vention.

W. Perras du

A. Slafford était au nombre des

Oratailrs.
M. A. LEGAULT

En débutant 11 déclare que plus
la campagne avance, plus il est con-
fiants dans un résultat qui lui soit
favorable. Puls 11 réstme le travail
anil a fait pour le comté et deman-
de aux anditenrs de le comparer à

!celul des autres candidats dans cette
trtdes,

NH répète que s'il est éhi il fera
avoir des hourses pour les ouvriers
pauvres qui voudront envoyer leurs
fils à l'école technique de Hu. La
route-Hull-Maniwaki sera aussi ter-
minée, promet-il. Depuis onze ans

qu'il demetire dans le comté M. Le-
gault dit avoir rendu de nombreux
services aux citoyens du comté et
yest pourquoi tl demande en retour

leur suffrage. ‘T,orsque ir serai dépu-
lé, je ne le serai pas seulement

“pour une petite “clique”. mais pour
tous les gens dun comté”. affirme-l-it.
Le candidat fit un tableau du tra-

vaîl accompli par l'administration

Taschérean depuis 30 ans, appuyant
surtout sur le développement indus-
triel.
En terminant il renouvela son ap-

pel à tous en sa faveur pour le 186
mai. “Ne votez pas rontre moi pour

la seulr raison que ma famille de-
meure à Maniwaki, car je passe deux
jours par semaine an milieu de vous,

buréan de la rue Principale,
Hull”, dit-il à la fin.

LES de
—>

L AIME GUERTIN A DESCHE-
NES HIER SOIR DENONCE L'EX-
PORTATION DE NOTRE ENIR-
GIE ELECTRIQUE. — REUNION
IENTHOUSIASTE - DANS  HULE-
SUD. — DIX ASSEMBLEES EN
FIN

 —_—_—
“avec la politique de M. Tasche-

rest qui permet de vendre et d'expor-
ter en dehors de notre district et de
notre province l'énergle électrique
que lon développe sur la Gatineau
l'immense usine que vous avez ici et

qui est actuellement inactive est ex-
posée à rester dans cet état pendant

de longues années” a déclaré M. Aimé
Guertin, candidat oppositionniste, à
une très enthousiaste assemblée hier
soir à Deschênes, M. le maire Jack
Routliffe présidait. M.
très applaudi de même que ses ora-

teurs MM favocat Alexandre Taché
et 12. Charron.

M. Guertin à aussi parlé à l'école
Simmons, dans Hull-Sud où plus de
154 électeurs de langue anglaise

ont fait une réception très flattcuse.
le président Joln Radmore, lui ren-
dit hommage. M. Guertiu qui n clui-
rement exposé son programme dans
un anglais très châtié.”

NOTRE ENERGIE
A Descliênes le candidat s'appliqua

surtout À dénoncer la
M. Tuschereau au sujet

pement des pouvoirs d'eau. “A Pau-
gan Falls” la Gatineau Power déve-
loppe 275,000 cv. d'énergie électrique
pour l'industrie. On en exporte 260000

en Ontario. Cette électricité ira ali-
menter les industries de Toronto, Ha-

du dévelop-

milton, Peterboro et peut-être des
Etats-Unis. Comment compter que
nos ouvriers trouvent du travail chez
nous quand on cède notre énergie
électrique à l'étranger?”

M. Guertin déclare que nous de-
vrions garder pour Québec l'énergie |
développée dans notre province. Nos
industries sont stationnaires et le
gouvernement ne fait rien pour leur

donner un nouvel essor.
M. A. TACHE

l'avocat Alexandre Taché a sur-
tout parlé de l'administration de lu
Justice. M traita aussi du “scandale
de la commission des liqueurs”.

M. Taché déclara qu'à Québec
“c’est Je principe des deux poids et

deux mesures qui s'applique partout

dans l'administration.”
DANS HULL-SUD

L'assemblés à l'école Simmons fut
la plus nombreuse et la plus enthou-
siaste que l'on ait encore tenue dans

Hull-Sud.
M. Guertin a parlé avec M.

cy Simmons, Dallas Grant el
ge Douglas.

I exposa son programme qui a été
très bien accueilli. ,

EN FIN DE SEMAINE
Afin de pouvoir exposer à tous les

électçqurs du comté son programme
ét critiquer la politique ’Faschereau,
M. Guertin tiendra en fin de semai-
ne une dizaine d’assemblées à Ma-
niwaki, Montcerf, Messines, lac Ste-

Per-
Geor-

 

i

DE SEMAINE. |

|
Guertin fut |

lui |

{ jeudi A Hull les baux pour un an

|avec une option pour ¢‘nq autres nn -

; seur.
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L'EXPLOSION DE 1910
ll y aura 17 ans demain qu'u-

ne terrible explosion de dyna-
mite près des usines du ciment
causa des dommages dans
presque toutes les parties de
la ville, entraînant surtout la
mort de huit personnes. L'acei-
dent se produisit un dimanche

| vers 5.15 heures du soir.

 

 

 

UNMAGASIN DE
'P.T. LEGAREA HULL

PROCHAINEMENT
E PRINCIPALE UNE

MAISON D'AF-

-- -— -

La tuison P. T. Légaté de ué-
| bec, ouvrira dans quelques jours, sur
la rue Principale, un magasin de
meuhbles, poéles, autos, etc.

Cet étab'issement sera ouvert dans
‘l'ancien magasin de Mme d'Amour
; (bloc Graham).

M. J. H. Fortin, vice-président
de la Maison P. T. l.égaré a sign“

nées.
11 a loué les entrepôts de M. Geor-

ges Montpetit, sur la rue Hôtel-de-

politique de | Ville. Ce sont des entrepôts de trois
étages où l'on construira un ascen-

LE PROCES DE
E. ROUTLIFFE

—————
Aux assises criminelles on

commencé ce matin le procès d’I£c
win Routliffe, du chemin de *!

 

. Montagne, sur lequel pèse une a--

 cusation d’assaut grave sur la per-
‘sonne de Darcy Barnes, à Val-Té-
treau. La bagarre s’est produite l«
27 décembre dernier Barnes fut
frappé de coups de couteau.
Me J. FE. Gaboury représente

l'accusé.
———p

BANQUET CE SOIR
—_—————

Les soldats et officiers du régi
ment de Hull sont priés de se ren-

dre à leurs quartiers généraux, TuC

Principale. ce suir. pour un banque!
en l'honneur de leur nouveau com-

 

'PEU DE DOMMAGES
AUX CHEMINS A

BASE RESISTANTE
- —_

y LES PARTIES COUVERTES DE
I GRAVIER ONT ETE PLUS EN-

DOMMAGEES CETTE ANNEF
QUE LES ROUTES A SURFACE
RESISTANTE,

Ce
Le froid de l'hiver dernier n'u

, fait que peu de dommages aux che-
mins à surface résistante compar*

aux parties couvertes de gravier.
On ne peut donner de meilleur
exemple que le Chemin de Pres-
icott dont les différentes surfaces
de ciment, asphalte et autres ont
résisté au froid à l’exception des
sections couvertes de gravier près

de Kemptville.

Sur le chemin du St-Laurent en-
tre Côteau Landing et
ou il ¥ a quelques milles de gravier
et de macadam, les conditions
n'étaient pas très bonnes ce prin-
temps. Dang ta section de Québec:
on fait des travaux pour alder a
l'écoulement des eaux, Dans lu
partie d'Ontario les surfaces

macadam seront recouvertes
été,

OTTAWA-PTE-FORTUNE
Sur le chemin  Ottawa-Poinie-

Fortune, 14.5 milles seront pavés
cet été. Les premiers dix milles à
l'est d'Orléans seront recouverts

l’une surface semblable à celle po-

cet

sée au sud de North Gower l'été
lernier. Le reste sera couvert de |
roudron. l.a circulation se fera
"omme d'habitude et

Une partie du chemin de Pem-
broke sera pavée cet été. De Arn-

Lancaster;

de

il n’y aura:
pas de détours durant ces travaux. !

|

|
|
|
|

|
i

On |

Les “Troubadours de Bytown”

The Raftmen .

1. M. Pierre Gautier.
:4. EmileBBoucher.

\ prior à la rivière Mississipi, une!
! distance d'environ 4 milles, uue ;
| surface de ciment sera posée.
| s’arrange pour détourner la circu-
lation sur le côté du chemin sur
une courte distance puis sur un
bon chemin de gravier jusqu'à
\rnprior. lies travaux à l’est de

:&maines.

ROUTE OTTAWA-KINGSTON
Le chemin Ottawa-Kingston via|

Perth est euvert à la circulation.
De grandes réparations seront fai-
tes entre Stittsville et le village de
Ashton. Le chemin Ottawa-Toroniv
via Prescott est, dit-on, dans un
condition excellente. On fera de-
travaux dans Je voisinage de Gana-
noque en allant vers l'est. 1] n'y

aura pas de détours cependant.
On fait des réparations sur le

chemin d’Aylme; entre Hull et
Aylmer. La plus grande partie du
chemin passant par le canton de
Kardley 4 été couverte de gravier
l'an dernier. Des travaux seron!

mandant. le lieutenant-colonel W. faits aussi aur le chemin de Che!-
F. Hadley. !sea entre Hul] et le village du

Celui-ci est membre. officer du ! Chelsea. entre Hull et le village

régiment, dont il commandait la ge (Chelsea. Ce chemin sera bien

compagnie “C’ depuis bientôt 4 ‘entretenu jusqu'à Wakefield et
ns. ]l possède le français et l'an-

glais. Sa nomination a été unani-
mement approuvée par les soldats.
sous-officiers et officiers du régi-

ment.
L'état-major du régiment a été

plus spécialement ja nouvelle par-
tie construite l'an dernier. Du gre-
vier a été posé sur presque tout lc

chemin de la rive nord vers La-
chute. Le chemin entre Masson et
Thurso était trés mauvais, mais il

Nos bonnes vieilles chansons du
pays, soutenues par une riche har-

. monisation et interprétées avec goût,
3 st de : obtiennent toujours un grand succès;

embroke seront terminés d'ici six | mais pour jouir de tout ce qu'elles
comportent de poésie et de musique, il
faut les entendre avec arrangement
pour plusieurs voix. C'est dans le
ut de les présenter dans leur plus

belle toilette artistique, que le
Pacifique Canadien a retenu les
services de Charles Marchand et de
ses fameux ‘‘Troubadours de Bytown”,
pour le Festival de la Chanson et des
Métiers du Terroir qui aura lieu au
Château Frontenac, à Québec, les 20,
21, et 22 courant.
Ce quatuor, fondé à Ottawa, en 1926,

par Charles Marchand et les amis qui
‘ont secondé dans la propagande qu'il
‘ait depuis quinze ans en faveur de la
Bonne Chanson, se compose de
MM. Emile Boucher, ténor; Fortunat
Champagne, 2ème ténor: Charles
Marchand, baryton et Miville Belleau,
basse.

FORTUNAT CHAMPAGNE

Etabli à Ottawa depuis 20 ans,
l'ortunat Champagne exerce avec
‘and mérite son art d’enlumineur.
Maître de chapelle à la Basilique
d'Ottawa, il est un des pionniers du
~hant grégorien et de la musique
iturgique chez les laïques au

 

au Festival de Québec

2. Fortunat Champagne.

désigné pour diriger les répétitions
“Troubadours de Bytown” qui,

tout en s'amusant, font un travail
aussi sérieux que louable au point de
vue national.

EMILE BOUCHER
Après avoir obtenu ses diplômes à

l'Université d'Ottawa, Emile Boucher
entra dans le journalisme. I
occupe au “Droit”, d’Ottawa, le poste
de chef d’informations depuis
bientôt 7 ans. Il est doué d'une
magnifique voix de ténor oy'l a
cultivée sous la direction du maître
russe Max Panteleieff. A la techni-
que de sa voix, vient r'ajouter une
connaissance de l'art dramatique qui
lui permet d'interpréter avec encore
plus de sincérité les œuvres des
maîtres musiciens anciens et modernes.
Soliste à la Basilique d'Ottawa,

© une connaissance approfondie
du chant grégorien et de la musique
liturgique. Compagnon dévoué de
Charles Marchand depuis ses pre-
mières tournées, il & épousé avec
enthousiasme et désintéressement la
cause du folklore canadien.

MIVILLE BELLEAU

Après avoir terminé en 1910 de bril-
lantes études classiques au collège
Bourget de Rigaud, Miville Belleau
entra dans le fonctionnarisme. Ardent

tout
des

 
3. Charles Marchand.

5. Miville Belleau.

lui permettent d'obtenir de brillants
SUCCÈS.

CHARLES MARCHAND

Ancien choriste A ls Basique
d'Ottawa et propagateur ardent des
chansons de folklore, Charles Mar-
chand est en quelque sorte l'âme du
quatuor des “’Troubadours de
ytown”. Ses profondas

connaissances du rythme qui carac-
térise nos bonnes vieilles obansons du
terroir lui permettent d'en donner une
fidèle interprétation. 11 en résulte
une saine émulation parmi ees amis
etdisciples mentionnés plus haut, qui
lui ont accordé leur confiance et leur
attachement dans l'œuvre de sa vie.
Les programmes interprétés an

Festival de Québec, par les ‘‘’Trouba-
dours de Bytown”, offrirontles œuvres
des compositeurs et chansonniers
canadiens: Amédée Tremblay, Oscar
O'Brien, Paul Larose, Alfred iberts
et Maurice Morisset. De ces har-
monisations, le maître Pierre Gautier
à tiré de magnifiques arrangements
pour quatre voix égales. Pierre Gau-
tier, après une carrière brillamment
remplie de 36 années, comme
professeur de piano et d’harmoanie,
dans la ville du Mans (France), est
venu, en 1020, résider à Ottawa, chez
son fils Charles, rédacteur en chef

 

   
 

  

 

   

 

   

  

 

 

  
 

 

 

 

 

 

 

A ” ety AUTRES REUNIONS . LE ; 1 . - a été réparé. . ys. du “Droit”. A n arri
sen procurer au bureau du ‘Droit Le candidat Legault et: ses orateÿrs | Marie. Masham, Aylmer, Parc La- ine hel ange par la pro parean Musicien averti, il dirige son chœur travailleur, il à su consacrer ses loigirs oceupa le poste d’ 7a iste Teg)à Hull, 4 rue Langevin; chez MM.‘ rurtiront ce soir pour le haut dn MONATA NS aurezCSS a Ju t-co Hadley. C est Bo avec une maîtrise qui lui a valu les|a la culture d'une riche voix de basse silique d'Ottawa remplaçant AmédéeJ. Guitard. 86 Laval, et K. Landri- comté et tiendront plusicurs réu- > du major J. D. Lavergne de- éloges des plus hautes sommités|et a 1'étude de 1 i Solist i i] ; Co [ : : M. V. O. Falardeau. organisateur vient adjudant. tandis que le ca- oge p A e ude de la musique. liste Tremblay qui venait de partir pourault,113Papineau. __ 00 « mons au cours âe ln journée de de- lac la ville, à visité, avec MM, Syl- pitaine R Larose rende oon Ay religieuses, tant canadiennes qu'étran-|a la Basilique d'Ottawa, il possède Sait Lake City. Pour cause de santé i}

em vio Deschamps, O. Hébert et M. Jo- mandement de la co ie “D” géres, notamment de son Eminence le|une grande connaissance du chant| quitta ce poste en 1922. Deux de ses
REUNIONS SYNDICALES seph l‘ournier. assistant organisateur, . | ac mpagnie . 1 cardinal Dubois, archevéque de Paris. égorien et de la musique liturgique.| compositions pour orgue ont été cou- ©

tous les comités dans les différents: e régiment projette une excur- ! . Comme le folklore canadien-frangais Son puissant organe, sa technique|ronnées dans deux concours inter
Dr J.-N. BOIVIN . ————— quartiers. Partout les organisateurs lon à Toronto, l'été prochain, au s'apparente avec cette forme de vocale et surtout l'intelligence qu'il nationaux organisés ‘en France, cettePULPE ET PAPIER. ont manifesté un grand enthousias- ‘temps de l'exposition. — musique, Fortunat Champagne était possède des pièces à ses programmes, même année ' '

MEDECIN Demain à 2.30 heures. assemblée [Mc. Dans les salles de comité un ——fee M. F.-W. (Cowan, chef du service ! ’
ME ! ‘du local à l'endroit ordinaire. g- |ærand nombre d'électeurs  s'’étaieni préventif de la contrebande, est à, pon — mrpr rm errr,

CHIRURGIEN |Hons importantes \rainaire Ques réunis pour écouter les discours qui, LE JUGE ENTEND LA disposer des centaines d'hommes le 0 7 PO
bres ro furent très applaudis. i CAUSE DE LEFEBVRE long des frontières canadiennes, ! #-——mt(PHILLIPS NIHMAY SE .

Le 2e —_——— | principalement dans l’ouest et les. v
197, rue Principale - Hull COMITE DE LEGISLATION ride iti ; e à : . VE E; ) GG N. provinces maritimes, pour mettre à, Lis f

(Edifice Caron Freres) Le comité siège demain à 2,30 UNE SEANCE POUR mme exécution une Tot qui a été adoptén te de promotions J FAIT BRISER LA JAMBE ! A NDR

heures a la Bourse. Etude des ré- | LA CLOTURE DES On a siégé jusqu'à six heures - ans ambre à la dernicre session et de permutations Phillip Nilmmay, 72 rue Quen pô ; “Ma "Bureau—Téléphone: Sh. 2034 isolutions du Congres. Les intéres- et demic hier soir. aux assises cri- La Chambre aaccordé un million . .. | 1. fra as, - ane i Poêle électrique “Moffat”, 3

sés sont priés d’être présents COURS DU SOIR i ; nn pour l'organisation de ce service. Les au Service Civil ouest. frappé par une motocycleile ronds, fourneau. 2 mois d'usage.

Résidenee—Tél: Sher. 3754-F =mmriéd iin T inelles, et cependant on n’a pu hommes sont choisis à cause de leur ° ) conduite par Archie Lasalle, 105 uve- C'onvenable pour appartement. ;
: : vv — > t:rminer la cause de Rosario Le- compétener duns ce travail et non à Ÿ&— nue Forward, à honne heure hier S'adresser à J. A. Lamarche,

Demain après-midi. 2.50 heures, fabvre accusé d'avoir causé des cause de leurs idées politiques. SE emyerseot postfait { 148, Wellington, Hull, |

pour les enfants, et demain soir blessures graves a Walter Scarf. en! n ne sait pas encore au juslc FINANCES Jrser Je Bauche sous de ou
A LOUER a 8.15 heures pour les adultes. il condutsant son automobile dune, Comblenny supplémentaires Mile Ishbel Mary Hutton. de Sté|deuxendroits ere ne — ,

| te eave Lavisen, |yaundlasalle NotreDemo une panierenégligeanie, Tous les 6. poivemement purait déterminé à MorraheGr 1 À Sénographe, Gr. xinmasu te irummporté Fin = ee| la plus grande merveille pa. UES ‘ress ance récréati- us et ce matin supprimer la contrehande. : Pr proviatie. est sous des sons du docs |
Vente au prix coutant ! turelle a Canada est àtone ve qui cloturera les cour: du soir l'avocat de la Couronne et celui ss POSTES … pr dome Gardner, Dr W.-Arist. Parent !

pus. sous-vêtements de soie: pour la saison. a de très avan. |‘donnés l'hiver dernier à la Bourse e la défense font leurs plaidoiries. S’AFFAISSE ET TOMBE ; Alexander Angus Grant,deAux, - = | i
s, sous-vêtements * soie, ro- > “avai . “ni - ¢ s stes © : § 3 /7 : : 2

bes de première comnmnion, fou- lugeuses conditions. Pour in- du Travail, sous les auspices des MORT A SON TRAVAIL ottawa Ba ? (GE | Dentiste-Chirurgien
lards, robes de bébé, ete. Plusieurs formations s'adresser à Z, La. S*ndicats féminins et au bénéfice CERCLE BENOIT “Edward Nelson Horton, de Char Pali
objets peints à la main. FLECHE, 217, rue Maisonneu- | des demoiselles. XV .- ert 1 TT A a eur des postes à Comtnis desposte: COIFFEUSE Spécialité: Extraction

© ) i re . ar Alber ‘ven Sterling, @ ns, dy 3€ , Stes . 4 5,ve, Hull. Téléphone: Sh. 4013. : Le public voudra, comme par le Alley been Eng, a : Ottawa. Traitement de la Pyorrhée— - ; ; !
Réunion du Cercle Benoit XV rue Jona, cst mort instantanément à

demain après-midi, à 1.30 heures, [30 ds tanted'apoplesie
encouragement à l'excellete oeu- à la Bourse du ‘Travail. Avis aux; M. Sterling. gérant du moulin à
vre des cours du soir. (membres et aux amis. I'Ottawa Car Manufacturing et cem-

esee en ! —_—_——

LES VOYAGEURS! GARAGE ET BOUTIQUE ployédecelts compagniedepuis 2;
POUR REPARATIONS Ce soir. àlaBourse du Travail,

‘était à travailler au moulin. Ses
vompagnons s'empressèrent de le se-

; ; courir mais il était déjà trop tard. Le
. LT -— ; 2. il y aura réunion régulière du cer-

. M. Geo. LE. Robert. mécanivien cle catholique des voyageurs de
(À Wrightviile. vient d'acheter une commerce de Hull. Tous sont priés
‘importante propriété a l'angle des

coroner (‘raig. appelé sur les lieux, :

| d'être présents.
121, rue Principale . Hull Tues Montcalm et Lois. Il ¥ cons-

136. RUE DU PONT - HULL

Ouvert tous les apres -midis
et le samedi soir.

passé. venir en grand nombre à
vette séance afin de prouver son

 Claude Elson Shaw, de Auxiliaire

des postes à Commis des postes, Ol

LAWA.

| BEAUCHAMP
& LORANGER
AVOUATS |

29, Principale . Hull

Tél: 8h. 6746

Heures de Bureau: 9-12 et 1-5

rue

 

TRAVAUX PUBLICS

Antonio Tremblay, de Traducteur s:
nior à Traducteur Principal, Ottaw:.

COMMERCE ET INDUSTRIE
Charles Campeau, de Messager …

Messager senior. Ottawa.
George Russell Gourlay, de Com- =

mis, Grade 2 a Commis, Grade 3, Ot-

a Commis, Grade 4. Ottawa. fi!
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Ouvert tous les soirs,
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Docteur Henri Pilon
Medecin-Chirurgien +

Ex-interne de l'Hôpita! Notre-
Dame de Montréal.

 

ONDULATION MARCEL — à
domicile ou par appointe-

ment. i

86 rue Dollard - Hull
Tél: Sher. 4124 "+

J

Nettoyage Parfait

 

    

 

   

‘déclaré que la mort était due à l'apo-
| plexie.
i Le défunt demeurait à Ottawa de-

Il laisse sa femme, deuxce tawa.PE
puis 23 ans. _ ,
p Henry Victor Jarrett, de Commis,
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UN TESTAMENT
(Envoi de Petite Epousec)

les derniers voeux d'un Horlos rv
recueillis par un de ses confrères:
Mon fils

L'lieyre de ma mort Va sonner au
cadran de l'éternité; mon c¢xistence
ne tlent plus qu'à la potute d'une ai-
quille; mails avant d'être horizontale-
ment dans ja buite de la inort, écou-
te attentivement, à mon fils, le lin-
bre frêle de Ma voix que w'éteint: car

cette dernière minnte est sacrée, il
n'en faut pas perdre une seconds.
Que l'honneur soit le ressort de ta vie
et la prudence le régulateur de tes
actions. Si te, mourements sont ré-
sléa; st l'amour du prochain est la
vlef de ta condulte, pour toi les hkeu-
res w'écouleront duny Une large sphè-
re de bonheur et «de délices.
Ne rhabille Jamuis la fraude avec

l'émail trompeur, le vol est un grain
de poussière qui arrête les rouages
d'une conscience pure et tranquille;
souvent même |l fait des trous qui
ne sont pus en rubis.

81 tu suis mes conseils, tu n'auras
bas besoin. quand la chaîne de tes
jours balssera, de remonter le cours
de ta vie ou de cherclrr des échappr-
vents, et tu pourras sans balancer,
te niettre d'accord avec le grand hor-
lager de Vunivers car tu auras les
mains nctiecs et polies et nullement
gravées et guillochées par le frotte-
ment des mauvaises actions.
Adeu, mon fils, je casse mon verre

de montre et ne peux plus le rem-
placer.

 

DUCADRAN.
Espérons que ee brave hemme au

coeur d'or loge dans le ciel; il avait

blen réglé tout de même son dernier

 

battement, ce qui «a d'un grand
poids.
Annalcs d+ N-H. du Cap,

MGR DE ‘AVAL

Les missionnaires au Canada
avalent jeté les buses de l'Eglise,
mais il manquait le premier  pas-
taur. Le pape décida dons d'envoyer
un évêque au Canada: ce fut Mon-
scigneur de Laval qui arriva à Qué-
bec en 1659.
Mgr de Laval était de l'une des

plus nobles familles de France, cou-
rageux, bien finstrait, très bon et de
btaucoup de volonté.
A sun arrivée, tout Ie monde de

Québec et des places environnantes
vint au-devant de lui sur la gre-
ve pour le saluer et lui montrer leur
contentement de sa venue au Cana-
da, et de celle dc ses compagnons
de traversée qui étuient des prêtres
sécutters.
En arrivant, Mgr de Laval chan-

la unc grand'messe d'action de gra-
ces pour remercier Dieu de leur avoir
donné uno heureuse traversée. Puir
tous ensemble se rendirent chez le
gouverneur, qui leur offrit un grand
festin.
Mgr dz Laval fit beaucoup de bien

à !» colonie on défendant ia vente
aux sauvagoes de l'eau-de-vie, qui les

anivrait; mais le gouverneur qui fai-
sait beaucoup d'Argent de cette ma-
nière ne voulut pas se soumettre
aux ordres de l'évêque, et Mgr de
Laval dut se plaindre au roi louis
XIV qui rappéla ce gouverneur en
France en 1861, et nomma à se pla-
ce un conseil royal pour adminis-
trer les affaires du Canada.

Il fallait des prêtres au Canada et
comme il n'y en avait pas assez en
Frante, Mer de Laval fonda le pre-
mier séminaire du Canada à Qué-
beu en 1663, pour instruire des jeu-
nes gens et former des prêtres. Puis
en 1668 il fit construire un petit sé-
minaire à St-Joachim dans le mê-
me but. Il établit une école d'agri-
culture, une ferme modèle et une
école primaire pour retenir un foyer
les jeunes gens que le goût dus
aventures entrafnait loin de la co-.
lonie.
le 6 mai 1708 aprês une vie de

piété ct de charité, Mgr de Laval,
alors âgé de 85 ans mourut sainte-
ment à Québec, aoprés un mois de
vives souffrances. Ce fut un jour de
deut! pour la Colonte. Mær de laval
édifia tout le monde par sa piété, sa
confiance en Dieu, son esprit de pé-
nitence ot sa grande charité envers
les pauvres.

Jean Rousseau. 8 ans,
559 King Edward,

Ottawa, Ont.
Er

LA VENERABLE MERE
D'YOUVILLE

«ll—

Je laisse à quelques-unes dc mes
compagnes de citer les traits d’hé-
roiame qui ont iNMustré la vie de Mme
d'Youville.

Je me bornerai À faire ressortir
son grand esprit d'humilité.
A l'exemple de Notre Seigneur la

Ténérable a voulu être humble dans
toutes les conditions de sDn existen-
ce.

Elle a ét¢ Humble dans son en-
fance, alors qu’elle avouait si fran-
chement sa pauvreté, À ses compa-
gnes dé classe, pat ces paroles:
‘Mes années d'étude sont limitées,
je n'a! plus de père et ma pauvre
mère attend aie“ anxiété mon aide
À la matson.- Coe

Fite a ét& humble & son foyer do-
mestique, se soumetiant à un mari
égoïste et même brutal, s'effaçant
devant les exigences d'une helte-mè-
re acariâtre; elle à été humble dans
ta formation de sa Congrégation qui
ne devra s’illustrer que par sa cha-
rité, enfin, elle a été humble sur-
tout avec les pauvres dont elle ai-
mait à se dire la plus humble ser-
vante.

Aussi la grande. humilité de Mme
d'Youville, lui a-t-elle valu le titre
de Vénérable que lui décerna Léon
Xiti.
Nous pouvons donc l'appeler avec

\istice ‘Thonneur de notre pays”.
Madeleine Rurean:,
Académie d'Youville,

Ottawa.
congas

UNE BONNE LECON
(Env of d'Etalie du Jour)

Dans une école primaire d'un pau-
vee petit vilage, il y avait une jeu-
ne élève de huit ans, qui était ab-
solumnent rebelle aux règles de l'a-
rithmétique; l'instifoteur. voutant Iui
taire saisir le culeul de l'addition,
precéda par un exemple.

—J'ai cinq pièces dans ma poche
droite, et deux dans ma poche gau-
che, comblen al-j¢ de pièces”

-——Fais-les donc voir. un peu, ré-
ndit la petite fille sans se décon-

erter.
Le pauvre maître d'écote lui-même

ne put s'empêcher de rire de cette
naïveté, qui le plongeait dans un =
réel embarras.
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UNE CHEVELURE EMBARRASSANTELa
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Grimod de ia Roynière, riche Anancier du temps

de Louis X VI, no mettait jamais son chapeau sur
Ja téte ; il le tensit à la main et voici pourquoi:
il avait une superua chevelure très épaisse 6s tres
longue. Chaquo fois qu’il devait sortir, son valet

de chambre lui arrangeait un toupet, si Haut. si
majestueux, si gigantesque, qu'il otait impossible
de fixer uo chapeau au sommet de cet édifice.
Quasd Grimod allait à la comédie, coux qui étaient
placés derrière lui ne voyaient absolument rien

  

  

 

Certain jour, 6 l'Opéra, Grimod était assis devant
un spectateur tout petit et tout chetif, Ce spects-
teur le pria de se pencher un peu. Pas de reponse.
Nouvolle demande. Même silence. Alors, sans se
troubler, le petit homme introduit doucement un
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doigt dans le toupet de Grimod. ecarte les che-
veux et pratique À travers une sorte de fenêtre à
laquelle il place son œil. Jusqu’à la fig de ls repre-
sentation, il regarda par cette ouverture. Quoi-
qu’il eût for: bicn tenti le travail de cette main

 

 

    

  
Mais, à la fin du spectacie, comme le petit homme
s'en allait, Grimod le saisit par le bras, et d'un air
‘affable: » Monaieur, dit-il, il faut remettre ma
chevelure en ordre Ou que neus nous battions en
duel 6 Ob! ft le petit homme, je serais désolé de

  

  

indiscrète, Grimod n'avait pas bronehé ni protesté.

  
7Tia

me battre avec vous, vous avez 814 si complaisani!
Avez-vous un peigne, Monsieur ? — En voici un,
Monsieur. — Baissez-vous, Mousieur, je vous
prie. n Grimol se baissa, le peut homme le
repeigna très convenablemeft, et ils se sépa-
réront fort bons amis, avec un graod salut.

\À
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| LE DINER DU VANNIER |[
  

  

Co

  Un pauvre vannier etait allé à la vilin porter
qualques objets de sa fabrication, ayant reussi a
les vendre assez bien, il résolut de s'offrir un bon
souper, ce qui be lui arrivait pas souvent. I} fit
donc emplette d'un beau morceau de viande, de

quatre œuls, d’une botte d'oignons et d'une bou-
teille de vin. « Il me restr chez moi us gros
morceau de paio, 36 dit-il, je vais faire un festin
de rol. » A ce moment, il aperçut une pauvre
femme qui, tout en cheminant, De pouvait retenir
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ses larmes. Le vannier l'interrogea sur la cause de
son chagrin, et elle lui conta qu'elle avait une
petite fille malade à laquelle le médecin avait
recommandé une bonne nourriture. La pauvre
femme, qui était dans une grande misère, avait
prié le boucher de lui donner un pou de viande à

crédit, mais il avait durement? refusé. Le vannier
sortit de son panier son morceau de viands et le
donna à la malheureuse qui ie combla de bénédic-
tions. » Avec mes œufs et ma bouteille de vin, se
dit-il, je ferai encore un bon diner. n Mais voici
qu’un peu plus loin, il rencontra à la porte d’une
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Franz Hals fut un extraordinaire virtuose de
la peinture. De son vivant déjà il étonnait ses
confrères. Un jour qu’il était au cabaret où l'on
assure qu’il perdait beaucoup de temps, on vint
l'avertir qu’uo gentilhomme inconnu demandait
à lui parler. Avec quelque peine, Hals se decida

à quitter sa bouteille. Le visiteur s'excusa de
l'avoir dérange, et. en termes elogieux, lui dit

/ Que, passant par la ville, il n'avait pas voulu
s'éloigner sans avoir vu le grand peintre qu’il
connaissait déjà de réputation et sans lui avoir
commandé soo portrait. Mais comme il partait   
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our l'Angleterre, ce portrait devait être fait sor.
e-champ. Hsls accopta, se mit auseitôt à l'ouvrage
et avec sa fougue et soû habileté contumières if
enleva le portrait en quelques heures. Pris il le
présenta au modèle en lui demandant ce qu'il on
pensait. Le gentilhomme parut stupéfait. « C'est
surprenant, s'écris-t-il, vous n'avez pas été long,

 

   
   

  

   

  et vous faites cola d'un air si aisé…! À vous voir,
en croirait pouvoir en faire autant! » Franz Hals
svait l'humeur joyeuse; il aimait ia plaissnteris.
« Essayez, dit-il, essayez. Vous venez de voir
comment on s’y prend. » Ce disant, il mit de
force la palette dans les mains du gentilhomme
et s’assit à sa place en s’offrant à lui comme mo-

 

 

dèle. 11 riait de tout son cœur. Mais dés qu’) vit
l'inconnu manier ses pinowaux, à) seiooma. Ce
diable d'homme ne s'y prenai. vraiment pas mal.
Sans apercevoir son travail, il devinait, à »0b
assurance, qu'au lieu d'avoir été mystibé, ces
amateur de peinture était capable d'avoir mystife
son peintre. Au bout d'an certain temps, il de-

manda 6 regarder son portrait. Alors, Franz He:s
ne COnsorva plus de doute. Bien plus, il tu salt
d'ub coup d'œil pour reccanaitre, en cotie pein-
ture, la main d'Un maître. et de quel maître!
« Vous vous êtes trahi! s'exclama-t-11. Vous êtes
Van Dyck!» Et, enchantés de I'aventure, lus deus
artistes s’embrassèrest.
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cabanas up tit garçon qui pleurait aussi parce qu'il
n'yavait plus riena manger chez lur. Le vannierlui
donna ses œufs. n Moo pain ct mes o1gnons, avec
wa bouteille de vin, Ce sera encore fameux n, se
dit-il. Mais, cinq minutes après, il vit, assis sur
une borne, up vié:llard qui tombait de faiblesse.

« Prenez ceci, mon brave, cela vous remontera »,
dit le vannier en lui donnant sa bouteille. Et
il rentra chez lui, en se disant: à Bab! je dinerai
de pain et d'oignons avec un bon coup d'eau
claire. Cela ne sera pas la première fois. Combien
voudraient en avoir autant! »   [=  

    

 

 

 

Une dame se promenait avec son enfant sur le
bord du canal Catherine, à Saint-Pétersbourg.
L'enfant Lui échappe et tombe dans le canal. La
mère au désespoir allait se précipiter dans Je
canal pour tâcher de sauver son fils, ce qui eût
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fait doux victimes au lien d'une. Mais un jeune
homume qui passait par là la retient et cherche
À la consoler en lui promettant ue prompt seceurm
Puis i] appelle un beau chien barbet qe! wba-
dait près de là, le lance à l’eau et l’excite nager

     

     
  

 

  
   

 

 

ea lui criant do toutes ses forces: « Apporte!
Apportel » Le barbet plonge e: roparalt bientôt
avec l'enfant qu'il\tient par le coitet; i! aborde
à la rive et déposo son precioux fardeau aux
leds de la mère. Celle-ci, hors d'elle-même, de
rayeur et de joie, prend dans ses bras son enfant

et le chien et leur partage ses caresses. Lo mand
de cette dame arrive plein de reconnaizsesee. I}
sire sa botrse atl'offre au jonne hoæme (il y avaté
mille roubles dedans) Le jeune homme retase le
présent, assurant qu’il est assez récompensé, ot
Que d'ailleurs c'est son chien qui a tout fait, que

 

 

lui-même n'en est pour rien. » Eh bien! dit !e
père, je vous donne les mills roubles pour la
arbet, laissez-le mot. — Mon chien, reprend le

Jeune homme, ne valait certsinemeant pas mille
roubles, il y à un quart d'henre, mais à présent
qu'il à sauvé votre enfant, ie ne je donnerais pas

  pour dix mille. n En achevant ces mets, ll se pers
dans ba foule que cet évenement avait amassée.
L'erapereur désirs lui-même le connaître. Us
avis fui publie à cet effet, mais la pablicetion
demeurs 328s résultat, et toutes les recherches
pour le découvrir furent inutiles.

      
      
      

  

    
 

  

 

       
 

 

AMUSONS-NOU
LES PETITES CYMBALES

——rene

trés
peut

expérience
le monde

Voici une
amusante, que

faire en société.
Bandea les yeux d'une personne de

Lonne Volonté, exactement comme
pour jouer au colin-maillard. Prenes
ensuite deux pièces de 10 sous, que
vous fixez Avec un peu de cire moile.
l’une au pouce, l’autre à l'index de la
main droite; cela fæt comme une
paire de petites cymbales. Faites as-
seoir le colin-maillard sur une chaise
et fuites sonner vos deux pièces en
les frappant tantôt à droite. tantôt
à guuche dr sa tête. Si vous lui de-
mandez d'où vient le son, il répond
sans se tromper, Mais si vous placez
votre main au-dessus de sn tête, jus-
te dans la ligne perpendiculaire de

son ner, de sa houche et de son men-
ton. où même sous son menton, de-
mandez-lui d'où vient le son; il ¢roira
l'entendre à droite ou à gauche, et il
ne fera pas tune réponse qui ne prête
à rire. Et ce qu’il y a de plus drôle,
c'est que chacun se croit plus malin
qule voisin. C'est à qui se fera
bander les yeux el contmettra les mê-
mes erreurs, On croft toujours en-
tendre le bruit du côté où on penche

petite

tout

la tête De là lexpression “tendre
l'oreille".
On peut même utiliser cette iltu-

sion quand on joue au colin-malllard.

On se place droit devant celui Qui a

les yeux bandés et on l'appelle par
son nom. Toujours il! vous cherchera
À droite ou à gauclhe et jamais de-
vant,

artcf mamas.

UNE GLOIRE NATIONALE
-— -

Parmi les femmes célèbres qui ont
illustré le Canada dans les premiers
temps de sa fondation, Mme d'You-
velle y fait belle figure.
Toutes les oeuvres de misuricorde

spirituelle et corporelte uit été pra-
tiquées par la fondatr:ce des Soeurs
Grises. :

Depuis l'enfant abandonné dès son
berceau jusqu'au viazillard courbé
vers la tombe, depuis !- sauvage ron-
8é par la fièvre jusqu'au prisonnier
dans son cachot. les idiots, les épilep-
tiques, les cancéreux et les lépreux,
toutes les misères ont su trouver un
asile sympathique dans ce coeur ani-
mé de la plus tendre charité. Elle
rachetait même les captifs des mains
de leurs ennemis.

Cette charité de Mme d'Youville
envers le prochain puisait à la sour
ce de l'amour de Dieu. C'est une des
vertus les plus évidentes dans sa vie,
qui en fut d'ailleurs un héroïque et
continuel exercice.

Dieu a commencé à glorifier «e'
te Vénérable Mère.

Il vous tarde de voir continu“
l'oeuvre commencée, car Mie d'You-
ville mférite à juste titre un culte pu-
blic et un souvenir éterne! pour les
institutions éminemment nécessaires
qu’elle a fondées,

Cécile PAGE,
Académie d'Yceuville

Ottawa, Ont
revtretre sr

MADELEINE DE VERCHERES——ee
Un trait de histoire du Canada:

“Notre histoire est unc épopée des
plus brillants exploits”.
Madeleine de Verchères brille par-

mi les plus héroïques de l'histoire.
Jeune fille, de quatorze ans à peine
elle possédait unc bravoure prover-
biale. Elle demeurait près du fort
de Verchères, appelé le “Chateau
Dangereux” du Canada, tant il était
exposé aux ravages des Iroquois.
Un jour que son père était à Qué-

bec, que les moissonneurs travail-
laient aux champs, et que les sv!-
dats faisalent la chasse, Madaleine
se rendit non loin du fleuve pour
donner des ordres à deux domesti-
ques, lorsque, soudain, des cris hor-
ribles et des coups de fusil reten-
tissent à ses orcilles. Alors elle com-
prit. Dans unc grande hâte, elle 3¢
précipite dans le fort et après en
avoir refcriné la porte, pénètre dans
la redoute où Plle prend des armes
dont s'emparent ceux qui peuvent
s'en servir. Madelcine  défendit si
bien le fort qu’elle tint l'ennemi à
distance durant une semaine entid-
re.
Quand des secours arrivèrent de

Montréal. les soldats furent étonnés
de trouver la garnison en sûreté, et,
surtout de la voir commandés par
une jeune fille de quatorze ans.

Béatrice St-Pierre,
22 rue Albert,
Rockland, Ont.

aa ———

ACTION MERITOIRE
N'est-il pas convenable de faire

connaître un des nombreux traits
d'héroïame de 14 vle d« la Vénérable
Mère d'Youvtile qui bientôt sera dé-
clarée Bienhenreuse. Quelie joie et
quel honneur pour ses dignes filles,
les RR. SS. Grises de la Croix et
leurs élèves.
Déjà sa grande charité nvalt fon-

dé bien des oeuvres qu'il serait trop

long d'énumérer dans le cadre re=s-
treint de ma composition. Cependant
son coeur riaternel r'était pas satis-
fait. Dénuée de re“sources, elle ré-
solut de donner asile aux enfants
trouvés. Car le gouvernement ne
voulut pas se charger du soin de ces

! enfants, ¢t on vit ces petits Infortu-
{nés abandonnés par des mères sans
entrailles, ai coin des rues,
placés publiques, et, jusque sur le
fleuve glacé, dans les froids intenses
de l'hiver. exposés à périr et même à
être dévorés par les &nimaux. Cump-
tant toujours sur lex secours inépui-
sahles de ia Divine Providence, Ma-
re d'Youville en adopta dix-sept, ce
nombre alla toujours croissant. A sa
mort en 177), cette femme forte en
avait requ trols cents vingt-bult mi-
le. Trente cinq mille enfants tronvés
ont été admise à l'Hôpital Général.
depula sa fondation. Ces chiffres ne
sont-ils pas plus éloquent que des
paroles?
Comme Je Canada doit s'enorgueil-

lir d'avoir donné le jour à cette sain-
ta femme:

sur les

Cécile Perron.
Académie d'Youville,

Ottawa.
——fr-—n

DEVINETTES
Pourquoi les bavards n'aiment-ils

pas à entendre parler du système
métrique?
—Parce qu'il y est question de stà-

re (4n ne taire).
Quel est l'animal qui

voiture?
—C'est la chèvre, car elle nourrit

son cahri au lait (cabriolet),
Comment feriez-vous pour mettre

la poule au pot, n'ayat À votre d'a-
nosition qu'un gannrd?
—Faites

la ehair de poule.

nourrit =a

peur au canard, M aura:  

Lt
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à 7 77 LUC T7 ] Grignon, B.S.A., médecin-vétérinaihta . » A
re giRnis gneur Camille Roy, qui a profité de ‘dans le comté de Labelle. Le Dr an| N C N 1 CALE NDRIE R i

i NY cette circonstance pour présenter le | gnon habite Mont-Laurier. ; i l a

personnel dw Séminaire’ à Monsei- | N ADVERSAIRE ; _ oo. a

CAR IN F | M IN gneur Baudrillart, Uéminent acadi- | CHICQUTIMI, 7.—M. Gustave De. . , | - IR] n DIMANCHE 3 MAI 1977 Ce

micien qui nous visite actuellement. Hsle, candidat libéral dans le comté| D AVOIR RECOURS : A ] D IMMIGRATION “ 128ème jour co l'année

‘ . ; = L'assistance était considérable. On |de Chicoutimi, aura maintenant un ! : $ Lover du soleil . . 2 2... es

nn: . edsELsaid y remarquait: Mgrs I.-A. Paquet, adversaire dans la personne de M, ! | Loverd dut soleil 71

INhidess A vi. doyen de la faculté de | Lazarre Vaillancourt, ancten maire ji “lever de la tune 0202 1 em

‘ itt Lontne Madatr| vard, fils de Mad: .._ Théalogie, Mar François Pelletier, P. {de la paroisse de Saint-Cyriac, lac AUX REPRESAILLES DES FRONTIERES Coucher de la lune. . . . . Ld
Bota teFinids card, aussi deee sphore "4-14, doyen de la Faculté drs Arts, , Naint-Jean. et industriel de Jonquiè- . ~ » > 1d : te

la Capitale, sont retournés hier à . + ® Phon, juge C. EF. Dorion, doyen de la ;res, qui vient de répondre à l'apyel! —a— ' __~~ ; QUARANTE-HEURES

Xonta-Crcel, ©. ; M. et Madanu: Pierre Dasiault # Kaculté de Droit, M, le Docteur Ar- .d'un groupe important de scs amis | ; ; ON ATTENDRA PROBABLEMENT Buckingham, 6. 7. S mal.

; ' « & + sont embarqués hier à Montréal, à liar Rousseau, doyeu de la Facullé de toutez les villes du comté. LA DELEGATION CANADIENNE! LA TENUE D'UNE CONFEREN- | Montetielto, N, 9 19 nai.

bord du “Monteadim” pour l'Europe, de Médecine. Ie8 prêtres et les dlè- M. Vaillancourt adopte entièrement AUPRES DE L'HON. V. MASSEY 5 CE ENTRE LES REPRESEN-! Co— —_

Madame de Lotbinière ancy . . eo += 1rrs du Grand et du Petit Séminaire. lé progrèimme de M. Arthur Sauvé. | AU SUJET DES NOUVEAUX RE- TANTS DES GOUVERNEMENTS| FETE DU JOUR ;

retournée à Toronto, gprès avor y+ +" {Je très honorable W. LL. Mackenzie de même qu'un yrand nombre d'élè- ; mais veut se tenir libre de toute at- GLEMENTS D'IMMIGRATION. | —-———- AMERICAIN ET CANADIE N! ‘iroisième dimanche apres aga

14 quelque temps «n ville. Ring, | Phen Mot ptadame James ves de l’Université formuient une as- , tach& H se présente donc comme in- —_— Li di . f d POUR METTRE EN VIGUEUR Jol nnité de = Joseph.
. = . Malcolm, l’hon. Sir Henry ct lady [sistance nombreuse ct enthousiaste. | dépendant. i I. ; y N EAU REGLEMENT AU LUNE ar

Mademoiselle Diy Land so

|

rasion Mo et Madame Jo passctl in d'un Triduum © DANS BAGOT | WASHINGTON, 7(5. I A)—Une LITT lation se Tera dans) SUJETDES.CANADIENS EM: | 1258mefour de l'annés
ademoiselle Di isy |.) {le  lieutenunt-colonel et Madame Fin d’un Triduum SAINT-LIBOIRE, 7.—A unc con. délégation. des villes de la frontière | toutes les arties du Ca- PLOYES AUX ETATS-UNIS. i -7ems 4.

tuetlement a Loudon, Ont, finvoé Austin Gillies, M. et Madame Allan QUEBEC. — Le triduum en lhon- vention M. J.-Emery Lafontaine, cul- (de l'Ontoiio s'est présentée devant| p . Cr a tlever du soleil acl on
de son peau-frène= [oo SUT fowls étaient les hôtes à diner Hier, nour des martyrs cudisies de la R(- }tivateur de Saint-Hughes a été choi- I'hon. Vincent Massey det hier pour nada et des Etats-Unis, el! WASHINGTON. 7—(S. P. A.) € Satin Tune 2122 11.55

C oo = Verneur général ot encamewe | olution, HY Sgie oy pares: = unanimement BU ae di Luidemandes hy maintiendeLenten: ' t ë d d | Quoique rien  d'officiel n'ait encore ! Coucher de lo lune . . . 2,05

iure Lan . lange | ton à ; 850 ; bourg. s'est terminé par une belle cé-  positionnis'e dans Bagot. lc candi. - e- Ce “é, on croit ict que nonveat{ 20e — +e
M. JeJuge La A) me Madame La Willingdon à Rideau Hall. rémonie, Il y eut messe poutificale dat opposiiionniste réside dans lu te actuelle au sujet des frontières «nl on esl a pren ire es m | Gépmnoncé ro he oi QUARANTEHEURES

AREÀ Ofer cement or Mademoiselle “Claîre Doré, de chantée par 8. (7 Mgr Rouleau, ar- | même paroisse que M. Phaneuf, dé- attendant une conférence internatio- sures en vue d agencer Ui titres, au sujet des citoyens cant-1 Montebello, 5, 9 109 mal,

cuperont des appartements au “Pton-

|

Montréal, à reçu ces jours derniers | hévéaur de Québee, ct le sermon a

|

puté sortant de charge. nale. La délégation a recommandé à a > diens employés aux Etats-Unis, ne, — + ee een
cuperont, $ . "14 nn “shower” “de toile. en l'honneur | CF donné par S. Gi. Mgr Baudrillart. CANDIDAT PROBABLE que le gouvernement canadien Use | systeme de machines sera pas mis en vigueur avant ue| FETE DU JOUR

) gh. . . = de Mademoisetie Inucienne Gauthier, | TCCtEur de l'Institut catholique dc M. Tacien Rivet, cultivateur, do jde représailles contre les citoyens! . conférence” entre les rprésentants; 8. (Grégoire de Nazianze, évêque,

Mademoiselle Gertrude Rogers a & l'occasion de son prochain mariage Paris. . Lo ,Baint-Tilguori, scra probablement américains nés à l’étrenger ct qui unies les unes aux autres. [des zouvernements canadien et mmc. | conlesseur ct docteur” ©
Le sell Laerl ts CN Llavec M. Omer Buudreau. Les invitées | Mar l'archevêque était accompagné| candidat oppositionniste dans Mont- | travaillent en Canada uu cas où al a | ricain. | = - —

rec antimement au bridge, en Pham G000gdames François Maxman, “© Mar Elias Ron, P.D.. Supérieur | calm, contre le notatre Daniel, dépu- "3 aurait pas d'entente de concluv.’ Il y a deux- semaines, lhon. Von n
saut Made noiselle Maderine Eo “Taperrière: Mesdemoiselles i v du collège deLevis, comme nrêtre as- ‘ ié sortant de charge. i Ea Odette. députélibéral a. A OTTAWA | cent Mussey, ministre canadien A i VILLES CAPTUREES

5 ‘ Brasseur, I. Granger, A. Drouin, M. *istant. Le R. P. Lemay, BJ, et M, —— ‘sex-Est, le maire Jackson de nd- ; Washington envoyait une note au! ' ;

Lr , “la * Girard & Pie + Paper l'abbé Arthur Robert remplissaient {sor, Jc maire Daniels de Walker - ecrétar d'Etat demandant nn>j

h M. et Madam Jicob Heath sem: ‘iladu, M. Girard, (i. Piché, G. ! roulx les charges de diacres d'honneur el L’ALLEMAGNE ville et autres composaient la délé-; Dcs spécialistes sont à arranger,td internationale sur ce ro. | -

arqueront le :5 mi à Québec, à A. Chartrand, R. Lachapelle, ©. Vali. Ss, ee ; : vos iy Al a € senti n ecpâtiire | ;
bord de l"Empress of Scotland anette, G. Daoust, G. Lalande, ©. les RR. PP. Olivier Hébert et Mau- sul de 1a 1b: gation qui a protesté contre la nou-{ pour les fêtes dv la Confédération, heme de l'immigration. Le sec réruère !

Paré M. A. Laperrière, Gisèle et 7i¢ Lamontagne, celles dr diacre et _Su te de la ie page velleloisdesElats-Unis quiempélle plus Evanesde deTados unis Kellozx na pas emotenoneae| :

ene > 8 Y S se a res, dG ë & note, mais on er 4 s a — ——p————=

I'assemblée naunnelle du Club Li-
béral des Femmies d'Ottawa, sera t
nue au Chateun Laurier, le mncrercdt.

   

  

 
‘Geneviève Doré, Jcannr, Gabrielle et
.Himonne Gauthict.

» °

est partir pour
-

Madame K. Tloulay

 
   

}

|

1! mars, à 3.50 heures p, m. renée, où, elle rencontrera son (ils, ] ; ; 2 a ; x Are aot ls en 4 Put a quvert rn

génateur Andrew Haydon, ¢. nn, |le ROP Boulay. (lun des plus beaux monuments Titté- ie . ; , .|des sujets de Sa Majes sous le] fait est que le comité national de. la cain donne une définition citoye A

adressera la parole à cette réunion. a vo ® \raires élevés à la mémoire des Rien-adesdernières traité Jay ou autres doivent être dé- | Confédération entretient l'espérance canadien au point de vue de Finns- Cane Anking. a oea son

Le thé sera sorvi apris 'assemnblc Avis: Toutes nouvelles concernant |heureux martyrs Eudistes. C'est une 14) considère le maintien d'une gar- terminés une fois pour toute. jque les harmonies du carillon de la jgration. D'après le nouveau ègle- 7 e I Shek

® « oo le Carnet Mondain, pourront se com- pagr magpistrale de l'histoire de ! de armée des chemins de fer de la | S'il n’y à pas d'entente de conclue j Tour de In Victoire ainsi que l'hymne |ment, les citoyens nés en. Canada ral Tobiang Ka -Shek, comman-

On annonce pour be 18 mat le ma- Mmiiniquer par téléphone, le soir de 7 :l'Eglise de France. Sarrecomme une preuve de défiance | lors de la conférence internationale ,national et le message du Roi Geor- [auraient droit de vire en Canada «1 dant des nationalistes modérés, a

riage de Mademoiselle Germaine Col- 4 8 heures. à R. 2154 ou par écrit  « à ingustifiée vers Pr tranquili Du, j entre le Canada et les Etats-Unis le zes soient entendus dans presque tout de travailler rux Etats-Unis À coN- capturé Cang-Tchéou, sur la rive

lin, fille de M. et de Mudume Joseph à Case Postale, 554, le “Droit” Ot-! ation dela Sarre et hs. | nouveau 1èglement sera mis en vi- univers. Comme la vitesse des on- dition de se procurer un visa et de pord du Yang-tsé, a l'est Me Nan-

Collin, deQuébec avec M. Paul Fa tawa. Ont _. ‘Cehangement eccl. fe our l’ensemble de la situation: Sueur au cours des prochains six |dws sonoses est de 186,360 milles à In [payer la taxe per capita pendant Lin. Tebin-Kianz a été évacué.
| QUEBEC. — M. l'abbé Omer Ia- en Europe En Allemagne, dit le Dr, MOis. Au cas où ceci se produirait la; seconde l'auditeur partout sera prati- (que les citoyens canadiens naturali- dit la même nouvelle, en prévision

tr houhwur de recevoir l’onclion sa- pointe, ci-devant vicaire @& D'enville. Stresemann, la pensée d'entente et Yélégation recommande que l'on dé- | auement simultanée. ; sés seront syjets aux règlements ‘de son occupation par les troupe-

101 cre I a été nommé ‘vicaire à Ste-Germaine . ; € ; tende l'entrée du Canada à tous les! La première irradiation aura lieu à leur pays de naissance. s'ils n'é- du commnadant du nord, le gén#ral

  

Religieuses
Mort d'une religieuse.
CHICOUTIMH — Le 29 aril est], "so: ; , ; : étai tassisté de MM. 1 bbé ; personnes qui se trouveralent ainsi sage du’roi au Canada fera le’ même . ‘ 6 la vie

5 , , les cérémonies. L'ordinand était ac- Ç A es abbés Joseph :lemagne seule garantie du rétablis- ‘ ; 4 re ! MORT. piers lui eurent conserv a

décédée du monastère de N.-1h du |rompagné par son cousin l'abbé W.- ‘ Veilleux ct Irénée Jacques, du simi- sement de l'Europe, et dit: privées de tous moyens' de subsistan- ltinraire.maisorà LAKE HOPATCONG, N. J., 7—'pendanttrois jours en lui introdul-
Mon Conseil. de cette ville, la Rézr-
rénde Socur Ste-Mathilde, née Antoi-

 
 

  
ss.

cerdatale et de célébrer sa première

WM. Irs abbés J.-Eusèbe Labbé, vi-
raire à St-Alphonse et Louis Caron,
,aumonicr de l'Hôpital, Mgr C.-N. Ga-
riépy. PA. du Séminaire de Québre,
remplissait les fonctions d’archidia-
ere, M. l'abbé Armand Déry, dirigeait

Emile Laplante, vicaire à St-Alban.
Les membres de la famille de l'abbé
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A ** PREMIER PLAN
Voici Ja saison de l'annee où se réunissent les conseils de fa-

mille pour décider cette importante question: ‘Où jrons-nous?

Sur des milliers de galeries des gens s'assoient après avoir pris

soin de se munir d’horaires de chemins de fer et de cartes géogra-

phignes, pour tenter de régler le

LE TEMPS DES SEMAILLES

Dans quelques semaînes Îls s’a-

chèteront des châles de voyage, des

bouteilles thermos et de nouveaux

pneus. Queiques-uns se rendront

à la mer. d'autres iront dans les

montagnes. Plusieurs partiront

pour la pêche. D'autres se conten-

teront de voyager. Qu'ils soient à

problème de leurs vacances d'été.

d’une annonce d'une page entière,

possède une influence difficilement

égalable.

UNE LETTRE EST UNE

ANNONCE

Vous n'avez peut-être nas plei-

! nement réalisé toutes les chances

,que vous avez d'annoncer Ottawa.

‘Vous écrivez à un de vos amis de

 

supérieur de l'institution, BMonsel-

de sous-diacre d'office. M. l'abbé A.
Déry el le R. P. Genaat dirigraicnt
“les cérémonies dans le sanctraire.

Sa Grandeur Mgr Baudrillart a
prononcé un panéoyrique qui restrra

'de Dorchester.

‘Wor A. 0. Gagnon, ricaire capitulai-

‘re du diocése. a conféré le sacrement
de Confirmation à plus dc smeante
lenfants de l'Hospice du Sacré-Cocur
dimanche le premier mai, dans la
“chapelle de l'institution. Mar Gagnon

(naire.
réché, agissait comme maître de cé-«

confirmés.
Ja chapelle était remplie de pa-

la maison
naire,

d'aspect si sévère d'ordi- e

| Visite pastorale.
QUEBEC. — Par suite de circons-

| lances particulières, S. . Monsei-
aneur R.-M. Roulrau ne pourra com-

bencer la visite pastorale nu diocèse
de Québec, laquelle doit débuier le
douze mai courant.

Il sera remplacé par l’un de ses
-uffragants. S. G. Monscinneur J.-H.-;
$. Brunaul!, évêque de Nicolet,

UNE NOUVELLE...
Suite de la prernière
 

jarrivée a Taredo, firent de récit

‘Jeda. -
' __ GROSSE FAILLITE

MEXICO, 7. — Il y a indice que le
president Calles est aux rises avec
une crise économique. Ta compr-
rnie allemande de quincaillerie Korff

la recherche de repos, de récréa- New York, de Toronto ou de San & Honsberg, une des plus importan-
lion ou d'énervement, il est très! Francisco. Vous faites mention tes au Mexique, a failli. Elle avait "IF Poulos, un grec, aceusé d'avoir sa br i nissant de carpettes et de men-
important pour la population d'or d'un des petits voyages entrepris des succursales dans plusieurs gran. | IS le feu au restaurant New Sys- oe conseil a approuvé la propost

5 § . ; ; aa "tem Lunch en novembre 1925 ion qu’un çomité représentatif soit bles avec de moelleux coussins.

tawa qu'il vienne de notre côté au- au cours de la semaine, — une des villes et on dit que les pertes - ; envoyé auprès du gouvernement pour ~ . .

tant de gens que possible. promenade en auto à travers la | Font considérables. Les hommes d'af- doaulosa Étéarrêtépar la once voir ce que l'on fait pour aider la Cette petite dépense sera amrie-

‘ 8 res crailgnen ue a 2 XS - 1 , ; ’ . A . .

ET LA MOISSON vallée de la Gatineau, une visite à le commence que ce ne soit là que ide de la Capitale et a été ramené ville dans l'installation d'un filtre ment compensée par le confort . Faites exécuter vos répare

cement des faillites, pour l'eau. Le représentant du con- tions de meubles durant ‘
une ia Ottawa hier soir. dont vous profiterez. -— Informez.vous de nos prix. Es-

La saison du tourisme possède

une énorme signification pour le

revenu annuel de chaque endroit.

Les visiteurs dépensent de l'argent,

non pas seulement aux hôtels, mais

aussi dans les magasins. 1ls achè-

tent des souvenirs et des carles| pes résultats qui accompagne- joan Rroube révolutionnaire a été| oatiyErsimpson.Quas vo. |buer en autant que possible. Chaises, Berceuses tir.

“postales pour’ faire comme lous|ront les remarques accidentelles Jouvelle aus 2eeu de Guadalajara ln lontaire à trois ans Die énitencier a| Dans son rapport, l'exécutif men- . 3 ’ 2 15 Chaises Berceuses

iles touristes, mais ils se rendent |que vous formulez chaque fois QUE‘ été exécutés amomerens EN YUE ON | été inculpé par le département a| tonne une récente déclaration du ° 0 $4 00 EE $4 85

jausel acquéreurs de plusieurs ar-| vous tentez de décrire votre ville LES EMIGRANTS prévét des incendies d'un second aé.

|

Commissaire Frank Lafortune à l'ef- Chaises de Vérand Enf ° °

.ticles de première nécessité qu'ils|et ses environs se multitplieront ; Outre la situation économique et

|

!it du même genre. On laisse enten- fet aue lesréductions considérables Rouges. as pour nfants. . . . _

remportent chez eux. On en comp-|rapidement si vous vous faites un!militaire, le gouvernement doit faire |dre que cette accusation se rappor- “ANS es credits des travaux public ouges. $1 50 et $1 15 Chaises a bras. Fini natured,

i : ° .
te même plusieurs qui y trouvent

un emploi temporaire.

11.8 DOIVENT RESTER

L'un des plus grands avantages
; + A

À tirer de la Visite des touristes te de votre ville. Ne laissez pas la quete annuelle de veau, nous croyons cependant qu'on |
est qu'ils sont convaincus, : ; a p , . +aurait dû accorder une considération unc variété 1 d Ve dsuite de leurs rapports constants lâsser une seule occasion, au cours| Suite de la première | l’Oeuvre de 1 Enseignement’ plus sympathique à la section des. hacu de teintes, 4 95 Nattes e erandas

des prochaines semaines, d'attirer : -— | Travaux publics du budget”. En pré- chacune . + +2 6 4 + 2 2 5 .
avec la population locale, de son

urbanité et des chances d'avance-

ment qu'elle offre. Quelques-uns lat . a ; ! ; ; .

; © ; lques-uns es avantages, ‘v'abord parce que le r sr gnement dans la paroisse Notre-Da- est la meilleure source de revenu des ; [a , 0. .

qui se cherchent un chez soi. eli- Sur ANNEE pu JUBILE 5 est le même à Québec aOta] me. citoyens et qu'il n'est que raisonna-, Chaise de campement, plian- dispositions conventionnel. sg.

sent domicile ici. D'autres cèdent L'ANNE ensuite parce que le gouvernement! Fondée par la section Notre-Dame ‘lle que cette branche de l’adminitstra- | fe, avec 97 x 54: de T5c à 4

à l'invitation de placer leur ar- Vous n'avez pas manqué, sans,libéral offrait des ocuvres comme de l'Association Saint-Jean-Baptiste, tion soit la derniêre à voir ses crédits dossier . ; . 2 = Lo 4

gent dans nos industries ou éta-' qoute, de dire A vos connaissances Preuve de sa bonne administration. ;i! ¥ a 15 ans, cette oeuvre a pour! réduits. On fait remarquer encore. tr ARERicard Sx10à.....- »

| ; M. Morin, après s'être dit fier but d'aider aux enfants pauvres de'que ce département est celui qui est| -

blissent chez nous leur commerce.

il vous sera impossible de convain-

cre ces personntes de votre valeur

la Ferme d'expérimentation,

excursion le long du canal, — et

votre ami commence à formuler le
désir intérieur de se rendre comp-

te par lui-même de ces délices.

devoir de vanter les avantages

réels de votre ville à chaque lettre
que vous écrivez, 11 est des cen-
taines de choses intéressantes que

vous pouvez raconter sur le comp-

rent dans d’autres parties du pays,

que 1927 est l'année du Jubilé et

qu'Ottawa participera à cette célé-
bration, les représentants les

FAITES VOTRE CETTE MISSION |

l'attention de vos amis qui demeu-,

FEMMZS PRISONNIERES
! Il y a eu des engagements avec les
, révolutionnaires ces jours derniers,
‘en trois endroits de l'Etat de Jalisco.
Parmi les prisonniers faits par les
généraux on compte six femmes.
Dans l'Etat de Chihuahua, un nou-

face à un grave problème: l'aurmen-
‘tation de l'émigration de Mexicains
jaux Etats-Unis, qui prend des pro-
(portions alarmantes.

| LADERNIERE...
 

 

{dat libéral, firent de brefs discours.
, M. Howard dit qu’il se mêlait de po-
‘litique provinciale pour deux raisons

 

d'être ouvrier et fils d'ouvrier, et
avoir fait l'éloge du parti libéral, 

 

M. l'abbé Origéne Vel, de l’é- |

d'un traitemet semblable par . Ta-…

       
 

 

 

| développement de la politique depuis
Locarno avec ses contrecoups et ses
retards inattendus; il mentionne la
fin de la commission de contrôle et

de coopération 4 la pajx-européennc
cest devenue le bien cofpmnn de tous

ve en mettant en scène une défian-
ce et une crainte de l'Allemagne qne
les faits ne justifient nullement. En rive à :la question de la Rhénanie rt

; de le'ntente entre la France et l'AI-

|
Le meilleur serait pour le déve-

loppement des relations dans le

territoire ne s'accorde pas avec ce-

bienfaisants, spécialement - ceux qui
tiennent l'entente entre la France et
l'Allemagne comme la seule garan-
tie du relèvement politique et écono-
mique de l'Eurone impossible sans

! cette bage. Si faibles que soient les
forces pllitaires de l'Allemagne, la
valeur du peuple allemand <n’en est
nas moins grande dans l'ensemble de
Ll'Europe.:Nous voulons lutter pour la
paix, mais nous ne pourrons le faire
avec teut la force désirable que si
nous obtenons dans notre propre
pays läfprix et la Hbération de l'op-
pression: étrangère.
;—

LA CAUSE DE POULOS
REMISE ÀVENDREDI

A la-demande de Clifford Argue.
prévôt adjoint des incendies, son
honneur je magistrat W. Joynt, en
-cour de police ce matin a remis à
vendredi. prochain la cause de Den-

 
M. Redmond Code occupe pour la

défense. La couronne s'est opposée à
la remise en liberté provisoire de
l'accusé et Me Uode a déclaré qu'il
n’insisterait pas jusqu'à la semaine
prochaine.

ite à celle déposée contre Poulos.
Simpson comparaitra probahlement
vendredi prochain mais il n'a pas
;comparu ce matin.
i rere

 

Demain, à domicile, on fera la qué. |
te annuelle de l’Oeuvre de l’Enseli-'

 

la paroisse à continuer jeurs études,|
soit classiques, commerciales ou pé-!

terminañt, le Dr Stresemann en ar-;

 

 

 
nés en Canada de traverser la fron-|

| tière tous les jours pour aller à leur,
travail.
La délégation déclare qeu les droits

 

citoyens américains excepté ceux qui

veau règlement affectera au moins
cinq milles citoyens canadiens qu»

travaillent aux Etats-Unis. Tous sont
‘de naissance britannique excepté 500.
Leurs famifés représentent ‘ 14,090

ce.
La rumeur voulait ici hier soir que

sey
mais on a appris que le secrétalic

 

LE TRAVAIL
PARTICIPERA A
LACELEBRATION

UN APPEY, A TOUTES LES UNIONS
LEUR DEMANDANT DE CON-
TRIBUER AU SUCCES DES FE-
TES DE SOIXANTENAIRE.

——————

MM. L. N. Tremblay, W. Nichols,
J. R, Johnsen, R. Plant, A. Bell, F. C.
Sharps, A. Richards, A. l.arose, T.
Gaise, C. McRae, J. Robertson, W.
Lodge et J. J. Guilbault feront parti
du comité de la Fête du Travail, or-
ganisé hier soir à l’assemblée du Con-
seil des Métiers et du Travail d’Otta-
wa, tenue à la Carpenter's Hall. 

 

‘seil au comité est le secrétaire M. W.
Lodge.

POUR LES AVEUGIES

té la campagne qui se poarsuit ac-
tuellement en faveur des aveugles et
demande A ses membres de contri-

résulteront probablement en un sou- |
itirage a la fin de l’année. l'exécutif |
présente une résolution qui est adop- ‘
tée. La résolution dit que “tout en se |
tendant compte des efforts faits pour
tenir le taux des taxes & un bas ni- 
sentant la résolution l’exécutif décia-:
re que la Commission des Travaux

le plus critiqué quand toutes les ré- |
parations nécessaires ne sont pas fal-

| s'élève contre les accusations de tra- dagogiques. De plus l'oeuvre de l’en- tes. |

i

Le conseil a approuvé à l’unanimi- : BR ; ;
| Chaises de Vérandas, fini naturel, sià-

ges cannés et dos à iringlettes.

 

le plus loin possible Irs ondes sono-
;res, dans toutes jes parti-s du Canada
jet des Etats-Unis, si possible, que te
Canada ait jamais encore connu. Le

Ottawa à 4 heures de l'après-midi le

le là. à l’aide des rayons Marconi,
‘jusqu'en Anglèterre. Les postes émet-
!teurs de londres s'en empareront
; Dour les transmettre à leur tour dans
les différents pays d'Europe. Le mes-

‘Drummondville, puis transmis ‘à Ot-
| tawa par ffis téléphoniques. les pos-

blement le concert du carillon.

que le roi Ferdinand de Roumanie
est en bonne voie de guérison, mais
que ses médecins estiment l'air de
la mer nécessaire à sa convales-
cence. lls lui ont conseillé, d’al-
ler à Baloik, sur la mer Noire.

 

 

 
‘

  

 

   

        
  
    

  

 

veur d’une conference.
TAONDRES, 7, (8S,Si la conférence se réalise, lus an

torités canadiennes insisteront, croit-; de Shanghai
on, pour que te gouvernement Amér.-

y nouvelles

taient pas employés aux Etats-Un's

avant le ler juillet 1924 alors que là Sun Tchiang-Fang. Vingt mille su

 

I mesge. Lordination eut lieu diman- | ee ey Te PR ; ;
Le , ;. , vo A sn sont nés aux Etats-Unis. Tous les|premier juillet, co qui est 9 heures "a ! ! ; ;

Les Noavelles [iheoa pkg? a divhoureshan Confirmation. lesgensTeasoumettre oft. employés des succursales américaines du soir en Grande-Bretagne. On loiaméricaine, fatlaratomun | distes sont concentrés dit-on, Su!

‘cour ‘ SC otficiai ist SHERBROOKE. — Sa Grandeur itud> say, seraient déportés. transmettra jusqu'à DrumbrendviNe, 1 sa eu. nt EE l'ile Golden.

réque de Québec, officiail, assisté de 3 e te attitud> a une trop forte épren la délégation déclare que ce nou- | par fils téléphoniques, le concert, et secrétariat d'Etat lorsque M. J. +

Davis, secrétaire du Travail, revien-!

dra à Washington, probablement la

semaine prochaine. Pendant ce temps

M. Kellogg étudie la question.
———

L'INVENTEUR MAXIM EST

THOMPSON MEURT
CHICAGO, 7. — H. O. Thomp

 

de pneumonie après que des pom

Hudson Maxim. inventeur, est mort

hier après-midi à sa résidence. à pur toutes les vingt minutes. Mar

P, A.)— De
disent que

les troupes chinoises du nord on!

son. 42 ans. est mort iel hier soir

sant dans les poumons de l'oxigène

  

  

  

   

  
  

  
   
  

 

   

 

   

   
    
   
  

  
   

    
   

  
   
  
  

  

  

 

   
  
   

  

 

  
  
  

  
 

 

 

nette Anctil professe de choeur. Elle (; avaient pris placc au bas- TéMOnie el M. Uabbé A. O. Huard, |mé l'initi _|le secrétariat d'état ait décidé de re- léphonique: ¢ ;

était âgée de 22 aus et 4 mois. #8 choeur; he autres parents étaient (Chapelain de l’Hospice, présentait les dondeRhénanievintlibrementde tarderla misc en vigueur du règle-,tes d'Ottawale-transmettront ensuite |j'age de 74 ans. Il souffrait d’ané- di soir, Thompson fut pris d'une

Juncraitlcy on’ cu lien hoediomat’n Ir (placés à la balustrade et dans l'allée confirmésà Mgr Gagnon. ; ; l'autre côté. Il n'y a pas que l'ANe- | contantedesdeuxpaysseserontPen. nada Etats-Unis et dans tout le CA- 150 et de troubles d'estomac de- atlaque d'intluenist qui dégénér.

= . centrale, Choeur, on remarquait M. le kntagne qui soit intéressée à la paix 552: - a voi ; aj puis deux mois. en pneumonie.

mm tt: cee chaoineFiW2 Pudreane, A. les européenne. Tout homme d'état cons: SCNUEES pourdiscuter tout koprovie: |, ke fois,18,58 Jen, neti| Eman :
nation. . Ps FE Lessard, de Manville, -de.s s i 1. ë - oie = ‘

COETPOI D-LES-MINES, Moy, - |On fête Mgr Roy. Rhode-1sland, GC. Lemire. Alphonse piedoit paresponsabilité,outpers recommandé une conférence spétiu-!conver. Si le poste de rayons Mar-nT
C'é ste à St-Alphonse de QUEBEC. -- Ics élèves du sémi- Olivier et Raoul Dubé, tous pension- ; ' le À laquelle sera défini le status des COM est ferminé en Australie pour le EXCURSION, par le nouveau VAPEUR
"était grande fête à St-Alphons ; ? CL , Jove 4 p de nouveaux troubles en Eprope. On | ; : , orn juillet, ce Domini d

Thetford, les ler ct 2 mai: l'abbé naire ont fété le 3 mai, à la salle des naires a Hospice. a appelé l'Allemagne à collaborer à citoyens canadiens nés en Angléter- | premier ju ot, ce ] ominion enten ra | de Six Jours à SAINT - LAURENT

Néné Gagné de _cclle_parnisse avait Tromotions de l'Université Laval, In M. le Dr et Mme F. A. Gadbois ser- |garantir la paix, mais le maintien Tê- Le secrétariat d'état n'a pas en-jla voix de Sa Majesté pratiquemen Organisée par L'Association Chorale St-Louis de France
- : — temrSrTntnm= raient de parrain et de marraine aux d’une occu ation étrangè : core répondu à la note de M. Mas- à la même seconde que le Canada. gan P

p ngère sur son demandant une telle conférence les Etats-Unis transmettront proba- Avecvisite des caps Trinité et Eternité sur le Saguenay et arrêt à Trois-Rivières,
Tadoussac, Charlottetown, Percé et La Malbaie.

»

pds ila. J1 p'y a pas eu d'incident, ces |. > i j à é RETOUR—DI ch
; X rents des confirmés et d'amis do ier ; * 5. Kellogg cët à étudier cette question. au _DEPART—Lundi, 27 juin à 1.30 p.m. (heure avancée).— manche,

& 0 l'instiution. Partout dans hospice | tempsderniers.Maispersonne m'est On croit maintenant que M. Kellogz FERDINAND SE RETABLIT, 3 juillet à Z hres p.m.—Concerts, comédies et opérettes durant le voyage.

=; \ 4 . el à l'extérieur, des drapeaux ct des vontpas et n'influenceront Das des acceptera l'idée d'une conférence. PARIS, 7. — Le correspondant re Prixdu1Toreadineanehsmidis extérieure, tdeux par cabine) et
- banderoles donnait wn air de fête à | développements considérés comme —— du Petit Parisien 4 Bucharest dit PetJDULTES—$75.75 (taxe comprise) ENFANTSi—de 5 à 12 ans—$38.00

ENFANTSen-dessous de 5 ans, les repas seulement—$12.00,

La Direction se réserve le droit de refuser l'admission à qui que ce soit, à sa

discrétion, en remboursant le prix payé pourle billet.

Pour autrès détails s'adresser à Larivière Incerperée, 3715, boul. St-Laurent, Mentréel

N.-B.—Le bateau arrêtera à Trois-Rivières en allant et en revenant.   

    
  
  

    

   
 

gués de la famille.

 
Chaises pliantes de campement ou dv

pelouse, avec bras et repose-pieds, dos en
attrayants tissus à rayures auvent. dans

dos et siège can-
nés; fini naturel

  

ENDEZ votre porche attra-

yant et invitant de façon

que chaque heure que vous

y passerez sera comme de bonnes

vacances pour les membres fati-

Faites-en -vo-

tre vivoir d’extérieur en le gar-

Prix Spéciaux pour Chaises de Véra ndas

Sans repose-pieds . . . . $3.00

Chaise de paquebot, pliante.

$12.50

timations gratis,

Chaises à bras, avec siège canne ct dos
à tringlettes, avec bereeuses pour assor-

siège rt dossiers can-
nés. la chaise . .
Berceuse pour

assortir

$5.00
$5.25

N: ‘tes d'Herbes pour Vérar-
das, cn forme ovales et carrées, 

    

Carpettes Réversibles
de Jute
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par un cours de correspondance. ll} plus distingués de la nation pren-|hison à la classe ouvrière qu'on por- seignement fournit aux enfants des LE JUBILE a - £1.19

faut qu'elles soient ici pour se ren- dront part aux cérémonies qui au-|te contre lui. On lui a posé le dilem- | trois écoles de la paroisse le néces-! Te conseil a pussi approuvé une, 24 x IR 22 + $l,

dre compte. ront lieu sur la colline. Tous ces|me: Advenant le cas de votre élec- | saire pour suivre avec avantage les ‘recommandation de l'exécutif deman-| 97 x 55 . Co... 31.79

tion, si vous aviez a voter sur une’ classes. Son Unique ressource est la ‘dant que J'association et les socié-
loi favorable à l’ouvrier, mais à la- quête annuelle faite à domicile parjtés affiliées se joigñent à la célébra- '
quelle s'opposerait le gouvernement,| les. directeurs et les membres de ’a!lion du Jubilé de la Confédération.
que feriez-vous? M. Morin dit que Société Saint-Jean-Baptiste.
s'il est élu, il sera le représentant‘ On compte donc beaucoup sur la de l'Acte dë l'Amérique Brilannique

de toutes les classes et non celui ex-|

faits ont une immense valeur au!DES EFFORTS ORGANISES
point de vue publicité.

Ces faits ont déjà été reconnus

par un certain nombre de citoyens L'AME DE LA TOUR

de la Capitale qui se sont organi-| 11 n'est peut-être rien d'aussi

sés afin de rendre à Ottawa le mé-'frappant à l'heure actuelle pour

rite qui lui. appartient. Leurs ef-lreux qui vivent loin de la Capi-|Clusif de la classe ouvrière, il est

forts tiendront dans 'e méme sevs tale et qui entendent parler a'0t- | gAndidatliberal,LeJitemme qu'on lvi

ue crux du comité de Publicité © tawa que l'installation prochaine |tes les lois favorables à l'ouvnierde.

Attrayants Rideaux _ ;
Un vaste assortiment de Ri-

deau Nouveautés, avec attaches,
appropriés aux maisons 79
d’été, a la paire | C

Lits Emaillés Blancs
Juste l'article peur les maisons d'été ou les

porches; dimension simple ou double; pour écou-

Dame demain. Sénat pour les donner à une autorité

   

‘se de la vraie démocratie. mais en

de la Motor Leaguc. idu Carillon dans la Tour de la; puis trente ans ont été ; célébration i iant - itis
; | : proposées par Lits de Campement pliants ler immédiatement à moins de la moftié 5

LA PURLICITE DE LA Victoire. A chacune de vos lettres|les libéraux, il ne pourra donc pas CUIRASSEZ-VOUS ! monture de P p ' prix vor cee eee Cee ees ee ea 3.7

GRAY LINE 2 vous pouvez clamer la gloire du 5e trouver dans une situation embar- CUIRASSEZ ear les PROEE (èslements | eu ’ $5 50 ’

Nous ferons remarquer en pae- | Carillon. Ses 53 cloches porteront Tres M.. Tascherea lusi ! votre Gorge, vos Bronches, PA intention d'aider. Te! bois... 42020 *
NOUS ! [Jusqu'à l’autre bout du continent| rateurs, dont M. Jacob Nbcol ant | vos Poumons en les défendant | Employment Service Council à élol-

sant que le fait pour l'O. E. R. d'à- | l'appel aux amateurs de musique

voir obtenu le droit de cité parmi!qui voudront visiter la Capitale. exposé ce qu'ils considèrent être les
en les préservant

par l'antiseptie volatile des

   

les membres de la Gray line. asso-|
propriétaires

cars de luxe, repré.onte une ma-

gnifique occasion de placer Otta-
wa parmi les villes les plus impor-

tantes du continent. Chaque fois

que le public apercevra le Diamant
BleuX il saura qu'Ottawa est une
place digne de son attention.

LE LANGAGE DES POST-
SCRIPTUMS

Quelle que puissante que soit la
iréclame, ce n'est pas le seul moyen
ide se faire connaître. Votre plu-
ime réservoir est remplie d'un

ciation de

ifiukle qui peut .avec profit, se ré- ville que de vanter ses produits. | pierre Gelly, sera lc-candidat de
pandre au profit de la ville. L'ap-|Plus il y aura de gens à Ottawa, Sauvé, qui aura, dans Mégantic,

pél personnel de la correspondan-
lea privée, tl clle n'a pes la nortée

f,

  

cette année. N'oubliez pas de par-
‘an*o.! }

d'au:0-;jer du carillon dans chacune de vos
‘lettres.

LA CHANCE DES MARUHANDS

| Les marchands et les autres

hommes d'affaires possèdent un
motif spécial de chanter les louan-

| ges d'Ottawa, et ils ont une chan-
ce toute particulière de faire de ja

| publicité pour leur ville Une
| phrase bien congue en téte d'une
‘lettre ou dans ie coin d'une enve-
‘loppe coûte peu et représente
ibeaucoup. TI! est aussi nécessaire
à un homme d'affaires de vanter sa

plus nos marchands ont d'occa-
sions de vendre.

REPETEZ A L'UNIVERS: OTTAWA EST
LA PLUS BELLE VILLE DU CANADA.

    

bienfaits de la politique libérale.
| LES CANDIDATURES

QUEBEC, 7—les candidatures ==
multiplient dans la ville de Québec.
11 y à trois candidats dans Quéhec-

; Ouest ct dans Saint-Sauveur, où il
; paraît entendu que M. Pierre Ay.
det, conservateur, fera la lutte à deux :
libéraux: M. Louis létourneau, dé-
puté sortant, -et l'échevin Godbout,
D'autre part, M. Evariste Rochette

| projetait de faire valoir, dans Qué-
,bec-Contre, la cause de M. Sauvé,
contre M. Jos. Samson, libéral et ex- .
maire. Or. voici qu'’hier Il était ques-:
"tion que Me Paul Drouin se présen-
te dans Québec-Centre comme oppo-
sitionniste. ’
Dans Lévis. 25.

M. !
iun

autre avocat, M. H. Chabot, comme : Agent général pour le Canada

canins "J. ALFRED OUIMETDANS LABELLE
7-—On annonce ,

23 est, rue St-Paul, MONTREAL

PASTILLES VALDA
coatre les dangers

duFroid, de l'Hemidtté.
des Poussières, des Microhes

POUR SOIGNER EFFICACEMENT
REOMES, MAUX DL GORGE, BRON

GRIPPER, ETC

EMPLOYEZ LES

PASTILLES VALDA
Reméds respiradle an

Vendues partout à
35 cents la boîte.

un jeune avocat, portant le nom

MONT-LAURIER,
leomm~ A peu nrès certaine 1x can-
didature onvosittonniste du Dr L.-M.

DE

   
oner la crise annunllg du chômage.
re

ON NE DESESPERE
PAS DU SORT DU
CAPITAINE ST-ROMAN

PARIS. 7—Tlen que plus d> qua-
rant--hu*t heures se soient écoufée-
depuis q.:7 le capitaine St-RPoman a
‘laissé la côte de l'ouest africain. dans
une tentative d'envoyée à la côte du

‘le Travail croit qu'un ee |

Æénérosité des paroissiens de Notre-jdu Nord qul réduirait lcs pouvoirs du,

’ | centrale élue, est nécessaire 4 la cau- !

même temps il désire se joindre à la '
de .la Confédération. i

Dans d’autres résolutions le conseil

+

t

|

nouvelles dcfinitives, on ne désespère
as de son sort dans les milieux d'a-
viation franrais.
St-Roman et son compagnon

; noyres aient êté pris à bord d'un vais-
! seau sans appareil ‘de «ans 1 où vint
;xterri dans Un endroit solitäire d: la
_ôte brésidienne.

DES RECHENCHIS.
RIO DE JANKIRO, 7. — J.ea autn-

rités brésiliennes ont ordnnné der re-
“cherches sur Fetre et -gurmer pour
retrouver St-Roman et Mouneyres.

  

 

Brésil, et qt'on n'en ait pas recu de

M est nossihle qu’
Mou-
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Nous vendons les Fameuses

Glaciéres Brantford
Tntévieur galvanisé, fini chêne doré, $15.00.

Fini chine doré. intéricur émaillé hlane, $16.60, 21.60,

$26.00, $28.00 jusqu'à $53.00.

Fiôs: River. tout d acier, avee intériear émaillé blane,

530.00, $48.50 et $30.00.

Harris, Barry & Luke.
LIMITED

Queen 685
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"LE DROIT OTTAWA SAMEDI 7 SC

BUCOLIQUE

Le printemps, par les prés, s’avançant par étapes.
A la glèbe promet de pompeuses agapes.
i] sèche ia culture et réveille les bois,
La rive et la forêt palpitent de ses voix.
Pleines d'un chaud soleil, les suaves journées
Emiettent, pur les toits, leurs tièdes haleinées.
Aux chants harmonieux du sol et des labours
On médit de l'hiver et de ses froids si gourds.
C'est le premier baiser du soleil à la terre.
Le gazon reverdit et déjà recupère…
Parfois l'hiver encor, d'un retour offensif.
Assouvit son courroux d'un effort convulsif,
Ouragans de la mer, bourrasques des montagnes,
Qui sans les molester, fondent sur les campagnes.
On sent l'ultime effort de son courroux usé,
Contre tant de vigueur, son entrain s’est brisé.
L'oiseau refait la noce au nid de l'autre automne,
Le nid que và peupler l’amour qu’on se fredonne.
Le couple travailleur, tenace ,ingénieux,
Alterne son travail d'accents harmonieux.
Le pavage trahit la nouvelle verdure
Dont l'avait dépouillé l'hivernale torture.

  

   

   

 

 

    

 

 

    

       
  

 

     CETTE boîte est remplie d'un net-
toyeur qui assure la propreté

hygiénique. Ses particules douces et
floconneuses enlèvent promptement
toutes les impuretés visibles ou in-
visibles sans égratigner la surface.
C'est le nettoyeur sûr et économique|
pour ustensiles de cuisine, éviers,
chambres de bain, etc. Pour tout
nettoyer dans la maison, il n'y a

 

 

   
      

  

   

 

  

  

 

: Comme au temps de l'enfance
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cobbE LA FEMME

de viens de relire un trés beau chapitre de la ‘Catholique

Nous prenons un plaisir. sans

cesse renouvelé. a parler de nous-
; mêmes: nous confions nos goûts,

nos désirs, nos projets, nos décep-

tions, à toute oreille complaisante:

avec un entrain inlassable, nous

au-devant du danger pour défen-

; dre un enfant plus faible que nous:

i notre premier acte d'impartialité

i quand, ayant à rendre un juge-
ment entre deux camarades qui se
querellaient. nous avons reconnu

Sur le bols des sapins les bourgeons sont gonflés
Lie lit s'est rétréci des ruisseaux desenflés.
Les lilas, les bouleaux, sous leur neuve panire,
Dressent pompeusement leur verdâtre fourrure
Par les jours de soleil, le léger papillon
Folâtre par la haie et le jeune sillon,

“ Tôul dans cette naturcestjeune et plein de sève:
Neufs sont les chants des bois, les refrains de la Bi»

Tout se soumet aux lois aveugles de sa fin
d'Action” et javertis des ce jour mes indulgentes lectrices racontons des incidents, méme sans que notre ami avait tort et que son Qut si beau le fontnaitre et fuir vers son destin
que co précieux petit livre guidera la rédaction pendant le importance, pourvu que nous en adversaire, qui n'était pas notre a- la régénérescence est encor contenue:

mois de mai. soyons le pivot. Notre individu créatrice. peine s'insinue.
Que dit donc du coeur de la femme le pieux auteur? nous paraît, toujours et dans n'im-

i

!
i mi, avait raison,
| L’acte était insignifiant en lui-

Mais le vital principe active son travail
Qui dresse par les cieux son pompeux att:rail.

 

 

temps.

rien comme le Old Dutch.
plus de sur’ace—durs plus long-
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Un peu ce que Nous savons, beaucoup ce que nous ou- porte quelle circonstance. extrê- ; même, l’objet en était sans impor- Ivan de Quelbec. oo — = TX S
hlion: : c - rainte l.indenlea, 29-4-22 - . .

p tirer le plus grand profit de son texte, je le cite mement intéressant. Et, chose eu | tance, néanmoins, la  cont ; ‘a ! faire mijote; pendant 6 heures ou avec de l'eau chaude ou froids auour € e plus C 5 2. A rleuse dans cette autocontempla- qu'il réclamait de nous était gran- — € J tir dant 1.0 Fil irop de citron t être
dans son ordre, en le présentant avec des caprices typographi- ; ; PL ee a we se ee eee eee a ea ea Le — sem| plus: faire bouillir pendan : goût. Le sirop peu ,
ans son 6 ê sent °C - f tion, nous sommes en quelque sor- de, la victoire obtenue nous inves-' 7 F ; SU . 7 2 . froi lir.' ombouteilld et mis a la main pour

ques qu'on me pardonnera. Tout cela pour notre commune ei aa Vas . al j 14 ennuyais de l’Oucle”, | N'heure. Couler et faire refroilir.' embouteillé mis à np
jouissanc te passifs: nous regardons, nous dé- j tissait d'une dignité morale Pour | n'est-ce pas? Aussi, revieus-nous | LE CORDON BLEU lI Enlever le gras avant de servir. ètre utilisé au besoin. ;

A ou a ce sur de la femme crivons et nous ne jugeons velle, elle aiguillait notre conscien- souvent. très souvent; il fait si CEREALES _ Me
voi copG8 “ Aei sur U'a-t-il donné yn coeur de pas; en sorte que notre naïf ég0-, ce sur lu voie de la vertu, vertu bon ensemble. On est tant choyées, \ ; En préparant un plat de céréales CACAO AU COGNAC
1- Pourquoi le Seigneur art vane u ! tisme est encombrant pour les au- naissante évidemment, mais que fait gâtées par un “quelqu’un” ee | ; alade. il faut ; }

femme, sinon pour aimer avec un coeur — assez tendre — ’ ; ; ; to ‘bou, noble. loyal, ct qui sc ome. |! | quelconque pour un malade, 1 cuillerée de cacao. 1 vuillerce M
Pt askez riche pour toujours faire du bien? tres sans nous fournir le bénéfice | d'autres victoires successives con- bou, mobi, loyal. et qui me | RECETTES POUR LES ‘veiller particulièrement à ce que le sucre, 1-2 tasse de lait, quelques

, 2—C'est peu -- ce que tu sais de la science de l'amour, d AH étude psychologique pour la- solidaient jusqu'à nousla rendre : chardon”. — Ou est si “Circ: INVALIDES ces céréales solentdieu vuitess au araing de sel, 1-4 tasse d’eau bouil-
si — tu f'imagines que l'or peut aîmer vraiment — sans lui quelle, cependant, nous aurions en facile et presque instinctive. nous‘ au Royaume; en sl parfai-  ; GRUAU DE FARINE D'AVOINE ‘trement elles seraient nuisibles. jante. ] cuillerée à thé de cognac.faire du bien. mains les plus sûrs documents. | I! est beaucoup de vertus que te harmonic, en si hcureisge quic- | 1 tasse de farine d'avoine ruu-! Des articles laxatifs de diète, la fa lxchauder le lait, mêler le cacao.s_—_ L'amour qui trouble l'âme de celui que l'on ai- H est bien naturel que notre per- même, devenus adultes, _nous ne a PAS sfBonnecompagnie.sous lée, 3 tasses d'eau bouillante, 1-2 | rine d'avoine est 1 un des plus m=sucre et le sel, ajoutant asse-
me, qui n'éleve pas son coeur, — Qui ne le purifie pas ni sonnalité emplisse une large part ; possédons pas; celles-là étaient-el- exceptionncliement sympathique! cuillérée à thé de sel. Ajouter le portants. Au poiut de vue de oa d'eau bouillante pour faire une

de notre horizon, mais. au moins. | ’

 

le guérir. — te n'est pas de l'amour,
(“est un feu de passion effrénée: — c’est un raffinement

de pur égoisme;" — c'est bassesse et corruption de coeur.

4 -Quelle grande moisson de déboires tu recueilleras

profitons de tous les avantages

éducateurs que peut procurer son
examen attentif.

les plus contraires à notre nature

que les autres? Avions-nous, dans
notre enfance, une incapacité spé-

ciale à les apprécier ou à les prati-

Viens vite, on t'aime déjà, quoi-
que, à plusieurs encore, tu sous
l'ignorée Reine Pauline.

se] à l’eau bouillante y jeter gra-
: duellement la farine d'avoine
{ brassant continuellement le mélan-
ge; faire cuire 2 heures ou plus.

«nLe riz est aussi un

nutrition elle est au premier rang.
précieux ali-

ment dans le (as de troubles di--

gestifs.

. pâte lisse, ajouter le reste de l’eau
‘et fuire bouillir 1 minute; verser
le mélange dans le lait, ajouter le
cognac et battre pendant 2 min

dans la vie, — s1 tu te laisses emporter — par la frénésie Pour peu que nous nous appli- | quer”? Pour une raison ou pour u- NINON ROSE. couler, diluer avec de la crème ou LAIT AU RIZ te de ne*, 6S en vous servant d'un batteur
des pas-fions, ou les stupides illusions de ta folle imagina- quions à suivre notre évolution. il ! ne autre, elle nous manquent; tà- ° | du lait. ! i ye TE LP ; Conse ,aux oeufs ‘Dover”’.tion" ; ; ; nous est facile de saisir l'enchaine- chons d'abord de le reconnaître , - ‘ FLAN MOU Lee a amitotes là riz le! . , RE AU ‘AC5 si amnur, c'est pour toi vouloir satisfaire des apré ment des faits psychologiques, d'en bien nettement. puis, ensuite. es-: Romance d une bergère ; _ S Jaunes d'oeufs ou 4 oeufs en-, de lait. Faire mijoter JerizJe, PETITE BIERE AU COGNAC

(ils désordonnés, prépare déjà ton coeur à goûter au flel reconnaître les causes. de consta- | sayons de les acquérir, tout simple- me ; tiers, 1-4 tasse de sucre, 1 chopi- la et s i ana UOTE ser‘ Battre le lanc d'un oeuf en écu-
si amer du mépris, LL @ eet ter le genre de réaction qu’elles , ment par la bonne méthode appli- | Alfectucusement à vous, (NE de lait, 1 cuillerée à thé de va-, plête.  Fuis courer et > na “Me: puis ajouter le jaune de l'oeuf. 6 5i aimer, c'est pour toi vouloir jouir d'unepassion suscitent en nous, de voir quelles quée dans notre enfance Seule- | Ce n'est point une “charmeu- Bille. Battre les oeufs et ajouter VIT chaud ou froid , | batty et 1 cuillerée de cognac: a-imommable, — prépare-tol Jes maintenant, 2 soutenir sur influences sont prépondérantes et | ment, comme nous avons une con- ! sc”, Mariette, la petite burgére |-© sucre, échauder le lait. ajouter BOTSSON AU SIROP | © outer 3-4 tasse de lait doux e!lt la conclusion de ce chant de geste, la voici, toute quelles influences sont accessoires science plus parfaite de nos actes, ; du village, H ny a en elle rien du lait chaud aux oeufs et au su- 1 tasse de lait. 1 tusse de sirop
natuvrellenient belle:

sur nous. Et ce n'est pas sur une :le sang-froid de notre résolution . qui attire seuls, un artiste vu un cre, verser ce mélange dans le res- de blé d'Inde. Faire bouillir le lait assez de sirop (ou Suère), pour su-

 

 

- j ‘elui i - i i couvrirai ; ; ; } ; ; ; iltir CTer: UN peu de muscade si désiré.7—Qui saura uimer Celui qui est amour et — aimera , > ; LS ; A pcintre découvriraient dans ses te du lait, faire cuire sur un feu'et ajouter le sirop. laisser bouillir, Te ; ; ;
par lui, —- saura se guider selon la foi et la raison; courte époque de vie que portent ; plus raisonnée suppléera à yardeur | yeux noirs. une "ur profond |qoux, agitant continuellement jus- quand le lait caillera. Servir très, Verser dans un verre et servir im-Il aimeru —en faisant du bien: en faisant du bien -— nos analyses, c'est sur notre vie en- sans doute moins vive qu'en nos de rêve et de mélancolie; ils sont ele ‘il ait le , wee d à la fois ou hien fai. Médistement.aimer ; . tière- ; , ; ; | dirai ; ‘ qu'à ce qu'il ait la consistance chaud, un peu à la fois ou métnRnicininetil saura aimer.” lère: oS il nous est loisible de re- jeunes années, de notre bonne vo- . eealent-ils Jes puits euchanteurs d'une crème. Retirer du feu, lais-|re usage de moitié lait el moitié: - ra ; € Sm i ‘ : i ; ! or ct de lumière. ë : * …_ SR BE ; -[on resume, voilà les titres. à coeur féminin! monter jusqu'aux plus lointains | lonté. ‘oye: elie © ser refroidir et mettre l'essenre au| miel. Cette boisson est bhonn: nisouvenirs, jusqu'à l'aurore de notre Voyez Mariette, “la yardeuse ! m € au |Coeur attendrissant pour faire aimer le bien; coeur apos-
tolique, pour le faire pratiquer.

-Coeur assez riche pour donner sans s'épuiser.

mes sur les eaux, sur les herbes sèches, coeur qui brûle le
. ; ; ; = i200 i it-clic - ser refroidir, puis ajouter le blanc| 16. Faire houilllr ensemble pen-.cierge ot l'autel, parce qu'il ne salt pas toujours qu'il ne peu notre premier avte de probité: il ploit acompli nous donera l'as- emer.Tome.le po che aout au Lara ajouter à dant quelques minutes 1 tasse de avon

aimer vraiment que s’il fait le bien uniquement. ; | | s'agissait d'une pièce de monnaie surance d’en pouvoir accomplir car étaut seule, elle vit plutôt en l'eau. couler et servir froid. sucre et | tasse d'eau. Mettre c sCoeur trop facilementvletme des mirages, (rop vite ve BOUILLON DE BOEUF sirop dans une cruche afin de s'encourbé vers Ja tere, lui almde toute lumière or chercheur ; camarade demeuré parmi nos jou- par çe succès nous inspirera les plus a“iourd'hui, elle voudrait chau- (Fait de jarret de boeuf, de jar-| servir au besoin.
, d'azur Coeur que la Pool - he 12h remèdes a (es Baux ets; tout d’un coup. une notion pré- cOurageuses résolutions. ‘ uerence gaie, tandis que ret de veau, de boeuf du cou ou du SIROP AU CITRON Ownsollicite Coeur qui recherche des s as «ise s'élevait dans notre esprit en- Sommes-nous irracibles? nous li- c cst gros de chagrin,

jusque dans les maux eux-mêmes ... ;
Coeur épris de souffrance, jusqu’à sentir parfois en vo-

lupté celle du remords et de l'abjection Coeur se don-

naut en toutes choses d'un don irréfléchi, spontané, sublime.
idéal, sauveur
bats mystérieux et se préparent
phes

les assises des verts

Coeur où se livrent dans la nuit des com-
d'affrenx ou nobles triom-

Coeur aux dilections si fortes. qu'elles ébranlent parfois
Coeur digne d'être remis à de con-

tinnelles souffrances, comme le forgeron remet au feu le fer
qu'il purifie des scories en lui enlevant parfois sa résistance

formation morale,

Je voudrais appeler votre at-

Rappelons-nous. par exemple,

trouvée par hasard. du jouet d’un

fantin: “Cet objet ne m'appartient
pas, il me tente. j'aurais plaisir à

‘le garder. muis je ne le dois pas, il
faut que je le rende à son proprié-
taire.’ Et c'était alors le geste dé-

; cisif, la pièce tendue à papa. le sif-
;flet raporté au camarade, brave-
; ment. Nous en éprouvions une é-
| motion intenses: ce dépouillement
volontaire nous donnait de la mé- :

Si nous sommies orgueilleux, par
exemple, nous débuterons, un beau
jqur, par un acte important. capi-

rons fiers aussi:

d'autres, et la satisfaction causée

vrons-nous à de grandes colères

dont nous ressentons ensuite de la
confusion? Par un beau soubres-
saut de la volonté, nous aurons u-
ne fois la force de comprimer un
mouvement violent; surpris et

charmés par nôtre douceur inaccou-
tumée, nous mettrons tous nos
soins à la conserver.

ce premier ex-

Il en sera de même dans la lut- !

de moutons”, comme un l'appelle
communement; elle cst assise sur

songe notre pauvretic?.... À

rêve, qu'en réalité.

Des larmes montent à ses peur,
et les pleurs gi longtemps rete-
nus coulent lentement sur les pe-
titcs joucs brunes par le soleil.

Mariette cst seule dans la vic,
sa mere cst morte, lorsqu'elle

. H'avait à pline ses trois ans; a
l’âge vù elle commençait à poû-
ler la douceur des baisers mater-
ncls. e se rappeile vaguement
le visage d'une femme jeune, qui
lui souriait dans son, petit lit tout

el son poids 5 lancolie, mais en même temps il le contre tout autre défaut; une banc, zt la caressait, trés, très
Mais aussi covar attaché aux étoiles, coeur capable d'en- nous emplissait d'une noble fierté. première victoire remportée sur Unjour on lui apprit

tendre des voix célestes, 64-72 secommengér, sanglant et fier, Cet acte avait été dur. il avait lui, en prouvant que nous pouvons bdnnc' martin vai dunceétait “pare
leg conquétes des Ames ‘à(yQPIE,¥ la. Baguté, a la sainteté. réclamé de nous un effort. ceux le vaincre nous donnera- -confi-| tic loin, bien foin, ‘et qu'elle ne la
Coeur hérofqite; cuetfapostoliquejegeur de femme. . qui suivirent furent moins péni- ance dans notre force, nous renou- | “ Verrait-plus. Peli de temps aprés,

mi ae oye, Jeanne LE BER bles, puis peu à peu l'habitude hien- son père était mort d'un 

  ex -

  

(mon CURRIERJ
  

ter la guérison prochaine. Ecrire vous
fait sensiblement du bien: ne négli-
gez ancune occasion de satisfaire

| faisante nous venait en aide. ce
qui était un état exceptionnel et
éphémère devenait un état perma-

vellerons valllamment nos ‘attaques
contre lui. Et, comme au temps de
notre enfance, les actes successifs
se feront de plus en plus aisés. et

acci-
dent; et des voisins avaient re-
cueilli la pauvre enfant sous leur
toit, mais jamais on ne lui adres-

! sait un bon mot, on ne l’aimait

 

goût.
ALBUMINE D'ORANGE

bouillir l'eau, ajouter le sucre, lais-

quartier de devant). Couper toute
la viande en petits Morceaux, poser
et ajouter une chopine d’eau pour

chaque livre de viande, Laisser re-
poser 1-2 heure à une heure, puis  

dans le ca5 de maux de gorge on
d'ex‘\netion ae Voix.

Ee i ; ; UNE grasse picrre, ses mains sont j p 2 ë d SUVAGES POUR INVALIDIESa Coeur victorieux, chaque fois qu'il se recouvre de se- tention, aujourd'hui. amies lectri-  tâl d'humilité. Alors, comme autre- | jointes sur su poitrine, sa bouche plane d'un de2 orangescoute le BRM LeureUvARES qui doivent eve/ur
_ propres armes. ; ces, sur la façon dont nous avons fois, nous serons émue de nbtre ‘ cst close, ses yeux sunt immobi- cuillerées à thé de sucre. Faire|être sucrés, il vaut mieux faireCoeur fragile aussi, porté comme une feuille en flam- acquis nos quelques vertus. propre bravoure, mais nous en se-! cs, firés sur l'horizon. A quoi $ . Rs,

usage de sirop que de ancre granu-;

1 tasse de sucre, 1-3 tasse jus de

citron. 1 chopine d’eau, Faire un
sirop en faisant bouillir le sucre

et l'eau 12 minutes; ajouter le jus
de fruits, faire refroidir et diluer
 

 
        l'Dour la   

 

   Lemeilleurpourbébéofpourvous

  
   

 

Serénblement les aspirations de vo- DENL. et nous étions alors tout na- la vertu nouvelle nous sera de | pas, car elle était trop bonne rt
ee esLes tre coeur et les élans de votre es- turellement et mans peine respec- Moins en moins pénible. , trop gentille, et on l'a jalonauit tar

prit. Ecrire apprend à penser, à se fueux du bien d'autrui. anotree-—es | raarequelle rut assez vieille on Satisfaction Garantie

a Pepita:— ; replier sur soi-même. Ensuite, il faut Mais 11 nous avait fallu de la Hâtons-nous. Il nous reste en-! 7 parder le froupeau i! As«urez vous que le Sceau d'Or ap-

 

   

depuis cc fut son emploi quoti-

     

  

       

On goûtera comme des friandises, laisser aller son cour. Ah? si on le| persévérance dans la volonté! core tant à faire et nous ne savons dien lesQuevouPEPE APEparfumées in fine el sovense roman-

|

mettait toujours sincèrement sur la Nous pouvons nous souvenir. de : Pa8 8’il nous est réservé un long Tous les matins, dès l’uurort are de cette manière que vous 0b-ce. Elle est bien capable d'atten- plume, MOSEST 5 diraitramen même, de notre premier acte de | délai pour achever notre oeuvre de

|

llc se lève. et va conduire ses Ventre eucond aeLSansaneatfr| ahluréflexion,Àla sincérité, vous 'anchise méritoire, alors qu'une : Perfectionnement. brebis dans un beau champ CbetianleCongotmimaver larove
PALA jo à dents si hen La jouties la correction, vous touchez de NOs fautes, qui pouvait demeu-| LISELOTTE. fonde porte. ef purent foute la d'Or est Garanti sens Condition.
qu'ils mangeraient au besoin  l'a- de près le royaume du beau. La ré- rer secrète, avait été avouée spon- rôle de borers elle remplit sou Envoyez nousJe couponc}dbasous,
pneu el sa mère” Vous êtes déjà tompense n'en vanut-elle pas la peine. tanément. rien que par la résolu-‘ A é¢ ’ ° ° Aujourd'hui elle est triste. car empinire ratis da notre plus ré-pessimiste a ce point? ‘quant à vo- Ben entendu, grammaire et diction- tion que nous avions’ prise de ne | notre’ reine Pauline elle est trop seule, sn ur rente brochurette Hlustrée,Liv aile, qui s'est confié au plus, Htlre doivent être des compagnes pas mentir. Par la suite «ul soif d'affection et de br nes. paschermont des bergers (Ge n'en puis

|

choyées. Done ne lisez jamais sans ‘ait d'antr  Bous a Tu es gentille, ma Reine Iré roles. elle voudrait € neler Sondire ici dovantage..), j'ai plus peur Vous asenrer ou de la correction ou . VONS fait d'autres révélations qui “doulce”. d'agréer à mon: desi our = « voudrait épancher son
du loup, déguisé en’ Berger. Peat.

|

des fantes d'un auteur. Les plus ri-

|

nous coltaient aussi, que notre a- avec une aussi bonne orâce. eu prendraitetTabnerait fa com-être p'uvez-vons qu'un berger ct n'a-

|

Ches Éditions portent parfois des my-

|

mour-propre ou notre intérét nous toi la bienvenue. Pâques a-t-il Elle appelle de toute son âmeVCZ-VOUS pur remarqué le loup? —

|

rindes de fautes, Imperceptibles AU engageait à taire, mais que notre ressuscité en tan coeur les fibres innocente sa maman dien-aiméeTout de même, pour une plume... nô- pins, grand nombre ha lectours.— respect de la vérité ne nous per- toujours vivantes du “Souvenir”? partir si tot. Elle lui demande denée (rt pourquol, grande amie) vous Après ce sermon don c J 3 mettait pas de taire: et. progressi- | Oh! la gloricuse! je la connais, venir la chercher. de l'emmenerm'iuvez dif on fait deviner des cho-

|

DOUr le plaisir de vous être utile, je v t i moi, et je la bénie. Elle m'a per- ax paradisses fort intéressantes. Parlez-nons Vons Invite de tout coeur a exaucer remen «hous sommes A mis un long et heureux colloque “Les anges ont écouté In priéencor, des bergers, des vrais.  «t Votre voeu. francs, la franchise ne réclame plus avec une cousine Inconnue jus- de Maricite; elle s'endort dancemême des autres, pulsque vous lus à Amie Ette:— “un cftort. elle nous est naturelle. que-là. Elle a rallumé les cen- ment, tranquillement, Ie sourireavez vis. Hils vous ont vue, eux,

[*

pal avec une joie d'enfant Revoyons notre premier acte de| “res presquétrintes d’une amitié aux lèvres son dernier,comment n'ont-ils regretté tie regu

 
 

 

, pas ; 1 tit livre et l'inimi- DONtéÉ, quand nous avons accepté si bonne et si tendre, d'une nièce Ainsi le triste romance de iu
n être pas onde ne paraître pus da 1° nervelller at petl le chagrin de ne |UNe privation pour faire plaisir à gracieuse pour son oncle bien- petite dbergère Pet terminée,Jo 15, vonnêtes, paisible et séduisants savoir assez vous en remercier. ll|un autre. notre premier acte de aimé. Surtout, elle a redonne au maintenant elle chante là-havtog y & dans le second l’accomplisse- courage. quand nous avons couru Jayaume. sa chère rt “unique” avec les chérudins, la romaner

0 UBSte active vous convien- ment d'un réve ancien et dans le pre- axes chic Pauline. _- Joyeuse Que vous pouvez cnten-
d D'où tirez-vous ces épuisantes mier l'accomplissement d'un rêve 9 + St vous cooutez bien. r
‘sodleries, si ce n'est du vide de vos plus récent: l'un et l'autre, couverts L INTROUVABLE PEPITA.
Jo? Donnez-vous auoeuvres. Ii dune égale et sincère gratitude.
en cst pour tous les dévoucments ot
ce qui est aussi consolant. il en est
pour tous les tempéraments. — Dois-
je ajouter que désormais jr vous
suivums de foute ma sympathie?
a Myrza:—

l’hisque vous voicl un peu moins
malhetrreuse, de m'empresse de hâ-

© A, i

 

  

Comme je prieral avec ferveur de-
vant les images si chéres à mon âme
reconnaissante! Quant au service
demandé, il vous est tout promis. Il
ne me reste qu'àÀ en connaître les
détails... On ne peut refuser À l'ap-
pel du bien. 3
à l'Inoubliée:— .
Je demeure toujours impuissante a

J'ai suivi votre piste et je

Parmi la foule urbaine où

 

Par la route terrestre ot Je

Par les printemps en fleur
nO m'a vu chercher par les monts ct les plaines,
De la cité superbe aux tréfonds des déserts,

 

sentier marin,

vous ai cherchés,
Parmi les inconnus, passants de mon chemin.

Vous étiez cachée.

=, l'antomne et les hive-.

 A MINNIE .
| -Hrec ma “routanesque” affectiun.
: Vous aimez à rêver sous le re-

gyard enigmatique de Madamr lu
Lune? Moi je ne puis m’endormir
sans Ini avoir sourit, Parfois même
je lui fais des confidences, ct ir vous louer, à vous remercier. Je gar- Sur le seuil monastie >} chez les © ; suis certaine qu'elle ne lcs dc-’ es > $ astique et chez les châtelaines. 2 he ;de cependant avec une joie indiei- yostera pas. Dame. Phebe est si

ble le souvenir d'inoubliables bun- Par ma ville coquette et l'opaque horizon, crete. Aussi je comprendstés. Ia délicatesse, la grâce ont créé
coeur fraternel. La na-

On n'a vir vous chercher par les plages en vogi
pourquoi vous l'aucz: changée du

   
      

 
     

P - 0 en VOUS UN € ] ' Et dormir sur le seuil de votre ancirnne maison, Wet amical qu’elle m'a trans-
aisir D> ture et la grace achèveront, s'il plait D'où vous m'aviez écrit votre première églogue. Tis dans un sourire heurcus.: an ciel, la réalisation de rêves di- - Cela vous surprend? Moi pas,

vins. Ayez confiance, ct faites, si Par la pleine amicale €! la forêt sans voix, PUISQUE, CUrtain soir où l'air rtait p
ef

Profit!
  

    
Tout en vous

régalant de la

“ossible, que je me rende digne de
otre entière amitié.

: toutes cette pensée:—
Avec toute la générosité de ton

‘oeur, avec toute la beauté de ton
âme, marche, 8 femme, dans ie che-

reine par ton action victorieuse pour

in vérité, la justice et la charité. (Ta,
Catholique d'Action)

Par l'or chauet des matins,

Vons étiez l'Introuvahble.

On m'a vu vous chercher par l'infini des mondes,
Par les ternes hameaux et les fovers bourgeois,
Par les hôtels, séjour des foules vagabondes.

par le destin des soirs
On m'a vu vous chercher par les verts paysages,

Anxicirs, alarmé.
Je hrusquat mon retour tant mon âme était lasse.

imprégné de printaniére poésie,
assise a ma fenêtre, je pensais à
la petite inconnue dont la gon-
tillegse m'avait fait parventr un
mot d'affection (par l'entromi-
se de l'Oncle bicurcillant). Oui.

min des  divins commandements. Parles jardins, les pracs, et leurs ais promenoirs, Je Ponsuis à “Vous” au moment
\vanee, triomphante, dans le sen- Par les gars, les quais, tous les lieux d'arrivage. on MC o% LOUS pensiez à mot.
tier des vertus et de toute perfec- gs alors que la fidèle messn-

. tion. Sois reine au foyer et au de- Par les soleil d'bctobre «1 les parfums de mai, were s'acquitta de sa délicieuse
wrs: reine par ta vie exemplaire. On n'a vu vous chercher par la mer st l'espace: mission.  Aussitot unc juin très

intense envahit mon dmr. rt, por-
« tant le main % mes lévres ct en-

suite vers le disque d’argcnt. je 
  

  

  

A » ns we ….. , Jeanne LE BER. Par la route marine et le sentier humain, ; m'écriai tout haut: ‘Qu'il estgomme Wrigley, ! Vous étiez mon flambeau. mion phare et ma bsu-sole, !' douxEt rftre lorsqu'on se sent __— -A . ; ; . ; Le guide et le soutien du pieux pélerin } © a an ay ew an ww anNoël! Quel mot rapide et qui. tout . Ai a , : MARJOLAINE. ;vous en tirez sept parle comme un sermon: Ir > L’astre qui réjomnt sous le ciel qui désole. * £ ‘Sen Toy’ Modele No 537 ent iDustre -

profit. a du mystère et du divin dans ce Sa‘sons après saison Le hon Dieu veut qu'au souvenir dessus —un dessin des plus nouveaux, Un COUR l'ongnieum Canada Limited, 228,
‘mot toujours nouveau et toujours ai-
mé. M fait nelger des bordées de
souvenhs. T1 entr'ouvre le clel et
fait descendre sur la terre Celui qui
est la Voie, la Vérité et la Vie.
“Bulletin paroissial de l'Imaculée

de lA naissance de son Fils tout le
monde seréjouisse. Aidons-lui à me:-
tre du rayonnement dans ia demeure
du pauvre.

superhe patron chinois dans une combinai-
son de Bleu. Jaune & Noir sur un femd Tenill “od {rain ni obits
Rom ec an euiller m'adrexser. sans frais ni obitgs-ot de à nnances, tion. un exemplaire de voire darnièrs drn-

; rhtire de demsina intitulés *FEmbdeliises Vo
tre Foyer ave- jen Carpeties Artietiquez

{A m'a vu repartir...  VCousx n'êtes pas venue
Le sévère destin. bourreau de mes projets,
Sous un azur lointain vous ava.t retenue.

1270, rue 8t-Patrice. Unotréal, P. Q

I
|

, pour les tuêmes trajets. |

i
Quel mortel vous eñjôle” Il me faut vous trouver i

: Co Hs Sage e KRefusez-vous encor. je chercherai quand même… ‘ pue ennemi vaut mieux que fol 
 

} . . { . , Congoileum Scean d'Or‘.
i CH37 Conception”. Ri votre Intention était de m'éprouver, ami. ° (Proverbes tures) ;

= QU'Il Vous à réussi votre heureux statazt _ i
| lu politesse Pt un fonds qui n° agème Ets toilette ne doit jamais être un

Asrés chaque reves Mf “ite rien et qui rapporie beaucoup. mic faut vous ve joindre dl foul que vous vemier, ‘ ° a Congoleum Canada Limited- . eEt que notre destin, tot pu tard s'Accomplisse, Ta vie n'est-elle pay assez heureu-  

  

 

 

mliquue(uggisites un aveugle. fer- puepar nos deux, serments, l'on à l'autre és se. si elle ast utile? Montréal Canada[ . © annartenir none sachions le délice... Mme Bchwstchine.
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et fêtes religieuses). Vous serez satisfaits des conseils qu'il vous dènnera
pour rien Il vous est impossible de vous soigner à meilleur marché.

eu En vente partout, ou par la poste, 50 sous la boîte. '

COMPAGNIE MÉDICALE MORO, 1570, St-Deals, Menttah i
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1: LE ROYAUME DES ENFANTS
‘Oncle Jean

 

 

LA PETITE FLEUR DE LISIEUX
 

 

Mes chers enfants,
Souvent, je lis dans vos correspondances: ‘Je dois la

Ruérison de maman, Ja mienne, un succès, à la * petite” sainte

Thérèse de l’Enfant-Jésus"*. Et votré piété ne cesse d'ajouter

des hymnes à In louange de In pure fleur du Carmel de Li-

sieux.
Jde ne sais si vous l'avez remarqué: suint- Thérèse nous

aime particulièrement, nous, les Canadiens français. Llie
s'est sanctifiée au pays de nus pères: la Normandie. L'Oncle
Jean ne songe pus sans fierté qu'elle € t en quelque sorte
une compatriote, puisque ses ancêtres venaient de cette terre

aujourd’hui Hlustrée par lex miracles sans nombre jaillis
d'une tombe dans la bonne ville de Lisieux...

Aimons-la donc Comme une soeur ainée, Et quelle socur
pourrait nous être plus chère! Dans son enfance, elle rêvait

déjà de passer son ciel à faire du bien sur la terre. Elle n'a
pas quinze ans, et déjà son cocur brûle d'amour pour le Mai-
tre qui l'appelle au Carmel. Et malgré cela, elle chérit ses
parents, elle les couvre d'une tendresse caressante. Comme
elle sait aimer Jes siens, sans rien refuser au Dieu qui la veut

tout à elle!
Remercions-la, Dans le cloître, elle paraît morte à la vie

du monde, Rien que l'oubli autour de son nem! Ses parents
savent seuls que Thérèse prie pour ceux. Les autres religieu-
ses ne voient rien d’abord d'extraordinaire dans la jeune no-

vice, Elle fait bien toutes choses, dit-on, tout av plus. Mais
voici que le couvent se sent réchauffé d'un feu divin, Les
prières sont plus ferventes, les mortifications plas généreu-
ses, les grâces plus sensibles. I y a bientôt une flamme
inouïe d'amour des âmes qui embrase ces pénitentes volon-
taires. On sent qu'une sainte habite au Carmel de Lisieux.

Vénérons-ln. U'n Jour, la petite fleur est couchée dans ln

tombe. Kt soudain. pendant que le silence du cloître garde
encore son parfum, les miraculés frappent à lu porte du cime-
tière. On veut prier en larmes de joie sur ce tertre où les lys
ont des blancheurs de ciel. La reconnaissance des âmes in-

nombrables s'élève jusqu'au trône de saint Pierre. Léon XIII,

Pic X, Benoît XV, Pie XI, chantent tour à tour la gloire d’une
saînte nouvelle, C’est que les guérisons du corps, et les gué-

risons de l'âme, opérées par l'intercession d’une Carmélite
jadis inconnue, offrent un tel caractère qu'il n’y a plus à
hésiter: la Sainte de Lisieux passe son viet à faire du bien sur
la terre...

Imitons-la,

invite.
N'Ayons pas peur, mes chers enfants, de cette

L'imitation de sainte Thérèse de l'Enfant-Jésus est
facile. Qu'a-t-elle fait sur ln terre? Des choses faciles très
bien faites. Faire son devoir, parfaitement, dans les plus
humbles détails, C’est le secret de sainteté laissé à nous par
lincomparable enfant.

En imitant du mieux que nous pourrons le splendide mo-
dèle, apprenons à estimer davantage les petita devoirs quoti-
diens que nous impose notre titre d'écoliers. Le devoir est
toute la vertu, toute la beauté d'une âme, toute la noblesse
d'une vie, quand #1 inspire les battements d'un coeur assoiffé
d’idéal,

LL _ I'ONCLE JEAN,

Est-ce que ce serail tropc.iger de
noirs anlli° que de vous demander
de lui transmettre mon plus cordial
merei pour le joli poème qu'elle me
dédiail el que vous publiiez tei-même.
Hlle me disait là de bien belles et de
Lica anrcables choses que ie ne rcroig
pas mérilées.. mais que se Ye pou-

———ee

~~ —— RER

A TRAVERS LA
CORRESPONDANCE

We ce

  

  

. Ottawa, lr wardy 3 mai 1927. a's pas ne pas accepler.. puisqu el-A l'Oncle Jean, is ve venaieat d'une si charman’eau joo< mat Le fort, “confrèreet qu'elles étaient ditesOttawa. arcs tant de ventillesse.Cher Oncle, | Mit dene à Falwable Chinène que
I y a bien deg jours ct ude des (“neon palais ‘trange” n'est pas et nesemaines que f'aurais dù rous revc- {si ra jamais clos pour elle. Elle y esl

nir et que je nue l'ai pas fait. De ce |la b'envenur à tonte heure et en tou-
silence prolongé, j'ai l'assurance que lt s les saisocs. Je ne crains qu'une
TOUS ne n'avez pas leau compe, ead {chose pour cle, c'est que si cle en
je sais que vous larez attribué à au- franchit le seuil, j'ai aorande peur
tre chose qua de Vindifféreuce ou d> qu'efe n'e frour7 pas tortes les mer-
l'oubli de ma part.
Vous oublier, rous, vus chers ne-|et auc'lé ne soit déçue,

reur ct! niêces:… Je sais qu'il n'est D'ailleurs que pourrait-il trouver
jamais entré dans votre esprit que |awvl'e v'a pas déjt* Pourquoi vien-
jr pourais être capahle d'un tel for-

|

drait-eile perdie son trutps à con-
fait. 11 est vroi que je pourrais m'a-- (fenpler un nelais eussi Ctraiac que
cuser d'un pelit brin de paresse, mais Ccclui que je Tut entrouve, quand dans
ce n'est pas là la raison principale |son domécite, où les Muses sont ses
qui a fait si long mon retard. La ma- coutumières ct assiducs compagnes,
ladie, un peu partout, à mes cotés {rile 'a qu'à tendre la main pourtou-
et chez ceux qui arr sont chers, cest jecher le bonheür et, ici qu'elle me par-
cause qu'il m'a dté impossible d'ac- |donne Ia liberté ane je ine permets
courir vers vous, même aux heures

|

d'ampulier deux alerandrins qui sont
où je le désirais le plus. d'elle et qui sonncat si e'air dans

Voici donc que je vous rcriens, leur facture originale, pour cueillir
comme un autre enfant prodigue, |"Tareu dont sa rie est Fenchère”
mais moins coupable que celui delet où quelqu'un qu'elle ne doit plus
l'Evangile. Comme l'autre. je sais que |a'tendre saura fleurir “de rose son je serai reçu à bras ouverts. chemin”.
Me permettre--vous ntain'enant, Mais. cher ancle. yabuse dre votre

cher oncle, de remplir un autre de- eourtoise hospitatité, Je n'arrête
voir, un devoir que j'ai jusqu'à ce dnnc en vous priant de vouloir croirr
jour wn peu trop nénligé. Me perme!l- à ma sinedre aratilude.

trez-vous de vous causer un brin de Votre toujours dévoté,
votre lointaine et faute aimable vides YVAN.
Chimene? de Quelbec.
 

Recommandées aux Hommes les

PILULES MORO
enrichissent et nettoient le sang, et éloignent ainsi les affec-
tions dues au ralentissement de la nutrition,telles que

Mauvaise digestion Courbature

Maux de tête Maux de reins
Eruptions Insomnie
Dépression Rhumatisme

“Pendant des années j'avais été presque
continuellement occupé à mon métier de

maçon ; je n’avais jamais pris de repos
suffisant, aussi me suis-je trouvé un jour
incapable de travailler huit heures entières
parce que je manquais de force et souffrais
trop de maux de reins. Je me sentaissi

déprimé queje croyais ma carrière de ma-
con finie. Mais, les Pilules Moro quej'ai
employées m'ont rapidementtonifié et je
suis devenu aussi fort que par le passé.
Un traitement de quelques mois àsuffi

pour cela. Etant convaincu de toute la
puissance des Pilules Moro, je les ai fait
prendre plus tard à mon fils qui était ner-

veux, aifaibli et pouvait difficilement suivre son cours d’études au
collège. Il en a obtenu les forces et l’activité qui lui étaient néces-
eaires’’. M. Elie Savaria, Harmony, Dept. I., Front, Cohoes, N.Y.

 

M. Ele Savaria

CONSULTATIONS GRATUITES aux hommes, par lettres ou à :
nos bureaux, 1570, rue Saint-Denis. Notre médecin est à votre disposition
tous lesjours, de 9 heures du matin à 8 heures du soir |ereepté les dimanches

veilles au'elle s'attend d'y rencontrer

| Le Concours de Grammaire.
- + Bren -

(Texte a

Bien écrire est dificile.
Mais on s’es qu’un bel ortographe et

la grammaire sont recommandés
veulent apprendre à composé. Beaucoup

d'enfants se sont laissés aller à la négligeance, perdant

assez d'aplication.
| l'aide bien mpaturel de

| pour ceux qui

| qu'ils fréquantaient les clas
regrèteront plus tort. Ces
leurs connaissances au plutô

 
corriger)

Peu y réussissent, malgré

ses. Il va s'en dire qu'ils le
élèves devraient renouveller |
t, s'ils ne veulent pas échoué

aux ezamens. Ils remplieraient ainsi un grand devoir en-

parle.
NOTES SUR

ditions.

vers la langue. Le bon language demande autant d'apli- |
cation, car, quant on a étudiés dans les gros dictionai-

res, c’est une honneur sans pareille de la parler sans fau-

te. En terminant, à ceux qui seraient incapables pour

coriger cette dictée, je souhaiterais un cour de gram-
maire pendant les grands vacances. Qu'on soient grands

ou petits, nous devons toujours honorer la langue dont on

On devra, d'abord, découper ce feuillet, et y souligner à l’en-
cre les fautes d’ortographe et de grammaire, puis sur une autre

feuille, refaire à l'encre la copie avec les corrections.
Ces deux conditions sont strictement nécessaires pour

ner droit au tirage de 12 prix de choix, le 18 juin prochain.
Prière, encore une fois, d'observer exactement les deux con-

A tous, mes meilleurs voeux de succès.

CE CONCOURS

don-

L'ONCLE JEAN..
 

 

 

 

 

PETITE POSTE
 

 

je.
à Etoile Scintillante:—

Je vous ai fait plaisir, bien que
n’étant… qu'un homme! Vous ai-je

dit, quand vous me plaignez de tant
de bonté, que j'avais eu une vrais

sainte mère?.…

à Marjolaine:—
A lu buchelière vilaine de ne pas

rendre le baccalauréat vilain. Ce
n'est pas le titre qui déshonore, c'est

plutôt celus qui le porte—l'ant pis.
—Quant à estimer le bacc, pour les
jeunes filles, ce m'est tout naturel,

non pas essentiellement pour le ti-
tre, mais surtout pour la science. Je
vous souhaite avant tout la science,
et le titre par surcroît. — Vous voi-
cd à la défense d’un drapean; il me
tarde de savoir vos exploits, d'au-
tant que vos amies s'unissent à mes

personnelles félicitations pour vous

souhaiter prompte déroute de vos en-

nemis.. H y a donc encore des
beaux jours en ce monde?…

à Ninon Rose:—
Votre bonne plume me narrera-t-

vlle bientôt les épisodes d'un com-
bat qui n'a pus dû être sans gloi-

4 re? Vous me feriez un immense plai-
sir comme toujours,

là Tante Jeanne:—
; Venez au Royaume. et confiez-lui

[sos gerbes. On y cultive la recon-
naissance en grand et en petit,
à Frou-Frou:—

N'est-ce pas qu'il v a d'être joyeux
tn retour de Reine Pauline et des
triomphes de Muarjolaine. Comme
vous êtes bunne de n’aimer que pour
le bien!

d'ailleurs.

a Marcelle L.:—
Non, il n'y a qu’à corriger les fau-

tes. Dons, inutile d'expliquer la co:-

reaction. Savez-vous que sur vingl

copies reçues à date, il n'y en a
qu’une ahsolument parfaite, et c'est

signé d'un nom aristocratique, du-

chesse, marqguise, ou comtesse, jo ne

“ais plus. Je vous souhaite un égal
bonnenr. —— Donnez un peu de mon
amitié à Martine ct à Adèle et fé-
licitez vivement votre trop bonne ins-
titutrice de su guérison. -— J'aime de
plus en plus V. H.

a Fleur d'Exil:—

Dieu fait un peu de bien en vous
par le ministère d'un vieil ami loin-
tain, c'est qu’il bénit dans son-infi-

nie miséricorde antant les efforts
que les succès. Retonons cette le-
con, profitable à l'un et à l'autre, et
pensons-y au moment de l'épreuve.
-—Merci de nouveau pour le don...

à Ame de Crystal:—
Les longs mois de silence ne m'a-

vaient pas désappris votre nom, ja -

dis tant acclamé au Royaume. Ne
fâtes-vous pas un jour honne pre-

mière d'un concours” Je reverrais
votre jolie écriture avec un plaisir
toujours nouveau.

tous:—
T£un de vos meilleurs anis me

prie de solliciter pour lui le ser.

cours de votre piété. Une cruel-
le maladie, quasi incurable au
dire des médecins. l’inquiète, H
repos sa confiance dans la
puissance de Sainte Thérès« de
I'Enfant-Jésns. En causant avec
vons de la fleur de Tisieux, t'ai
voulu exaucer don plus cher dé-
sir. Vous n'ignorez pas, mes
chers enfants, que le bon Dieu
a donné à cette petite grande
sainte un nouvoir extraordinaire
sur Ia distribution ders grâces
nour le corps cot pour l'âme. Vo-
tre ami, qui désire rester in-
connu, cat sûr ‘“remareuez ce
mot plein de fol) que Ya prière
der petits enfants du Rovanme
touchera le coeur de la sainte
Carmélite. Je me fais un niene
devoir d'en anneler à votre rs.
prit de charité d'autant nls
que celui qui éerit ces tienes
est un témoin reconnaissant des
blenfaite dn ~~ aut nasse san
ctel à frire du birn sur la ter.
re.

 
l'Oncle JEAN,

ORTHOGRAPHE
Ou annonçait à un neveu la mort

de son oncle.
Faisant l'iner’dule devant l'a-sis-

tance qui épiait sur son visage l'effet
produit par ce deuil il s'écrie: “Faus-
se nouvelle”.

Et comme on l'assurait de la ve.
racité de ce don'auteu, evénemen*
li répond «yniquement:

—Qu'ai-Je don: dit?“Fosse nou.
vella”. Pouvais-ie mieux nm'exprimer” |

A l'aînée, j'offre l'expression de
mon entier dévouernent. Je vous li-
rai avec une jole très spéciale.
à Comtesse Madeleine:—

[Le don est délicieux. Votre cnn-
fiance me touche et me réjouit. Hi

LA ROBE A FLEURS
ee

Ah! de quelle étoffe était-elle!
indienne, svie ou pungee ?

Ses volants étaient-ils chargés
De fins rubans ou de denteile ?

Je ne m'en souviens plus. Pourtant
Cette robe m'est toujours chère,
l’arce qu'elle habillait ma mère
Quand ma mére avait vingt-cing ans!

Ah? cher souvenir qui recule
Et grandit. tout en vieillissant.
l’eut-être bien que maintenant

Je la trouverais ridicule,

Cetle robe à fleurs de jadis

Dont “Stevens, artiste sincère,

lixa la grâce passagère
En quelques tableautins exquis!

Mais n'importe. Indienne ou soie,
Lilégante ou non, dans ses plis
Mes souvenirs les plus jolis
Naissaient de mes premiéres joies...

lc thème naif de ses fleurs
— bleuets, roses ct pâquerettes —

l’rêtait à mes premières fêtes
L'éclat heurté de ses couleurs.

Sa fraicheur m'était consolante, +
Et son seul froufrou m’enchantait,
Et quand ma mère la mettait,
Elle me semblait plus aimænte.

Alors, par les matins joyeux,
Enfant tendre j'allais près d'elle,
Et réchauftais mon cueùr fidèle
A la lumière de ses yeux.

De la deviner si jolie,
D'un charme si tendre pour l'ocil,
J'en ressentais un peu d’orgueil,
Mêlé d'un peu de jalousie;

Car son sourire et sa douceur,
Et sa triomphale jeunesse,
Toute joie et toute caresse,
En faisaient une grande soeur:

Et cette robe qui m'est, chère
Et qui l'habilait à ravir, “

Sur le fond de mes souvenirs,
Fait une large tache claire.

 
Vaimy-Baysse.

Louis-HippolyteLafontaine
Pendant sa brillante ‘carrière po-

litique, l'oeuvre la plus {mpértante de
![.-H. Lafontaine fut/d'aider. à l'a-
| bolissement des clauses les plus in-
justes de l'’Acte d'Union”. ;
Cet acte passé le 5 février 1841,

établissait: lo l'union du, Haut et
|du Bas Canada; 20 Un conseil lé-
gislatif de vingt membres, nommés à

‘vie: 3o Une assemblée législative de
| quatre-vingt membres, quarante-
“deux pour chaque province, élus par
le peuple.

l'Acte d'Union était une injustice
: pour le Bas Canada, quant aux clau-
| ses suivantes: |
i lo Une dette contractée par le.
Haut-Canada devait être partagée par
e Bas-Canada.
2a le Haut-Canada avec 400,000  

 

habitants était représenté par autant
de députés que le Bas-Canada qui en
avait environ 700.000.

30 la Jangue francaise, langue de

A ma ‘Marjolaine’ bien-aimée

 

 

LES ENFANTS
—_—_.— 

Lorsque l'on est encor petit
Où le jour n'est plus là sans qu'il fasse elcor nuit,
Quelle joie! Au dehors c'est
Au dedans le feu clair danse et flambe à grand bruit

—*N'allumez pas encore la lampe. Chut! silence‘
Grand'mére, contez-nous l'Ogresse ou l'Oiseau bleu.’
Dans l'horloge de bois le tic-tac se balance;
Le grillont fait son cri, le chat durt près du feu.

La troupe des enfants, assise en rond, écuuto.
Ah! que te conte est beau!
Mais la Loupe est fumante:
L'histoire s'entendra demain plus à loisir.

La lampe est arrivée cn même temps. Tout brille.
Qu'il fait bon vivre, autour de ces plats ‘échauïfant:. |
Dans l’ordre et dans ia paix de l'honnête famille,
A la table où vous rit une troupe d'enfants’

A la fin du repas, la nappe blanche ôtËe,
Us admirent, d’un oeil quelconque endormi,
La boite de couleurs, le jour même achetée |
Et 1" grand livre d'ur, présent d'un vieil ami.

Oh:
Le plus jeune, surpris dans
Fait le tour du salon sur les bras de sa bonne.
Et dit bonsuir d'in ton plein d'ennui, mais charmant

l’uis le livre est ouvert sous l'éclat de la
Des images, bon Dieu! des
Et les enfants courbés, se touchant de la tetipe,
On voit les cheveux noirs mêlés aux cheveux blond:

 

les rires d'enfants, comme cela résonne!

a
aveper

| déployèrent, pendant dix jours, reimn-
plirent de crainte les Iroquois et tes
firent renoncer à leurs projets ae
campagne. Enragés de constater tan
de pertes, {ls se jetérent, de nou

veau, par centaines, sur la petite ac

mée et les firent tous ivmbvr sors

leurs balles. La lutte acnatnée de
nos vaillants, offre ce qui. y a de

‘plus beau et de plus grand d' ns l'hiis-
| toire du Canada. Ces premiers colons

| de Montréal étaient des chrétiens
|convaineus. Avant de partir, hs
s'étaient fortifiés par la prière et la
réception des sacrements. Îls avaient

lure, au pied de l'autel, Je mourir en
‘braves pour sauver la colonie. Wit.
honneur pour nous, Canadiens fFran- ,

vais. de pouvoir lire dans les ana:|
les de l'histoire du Canada. ce trait |

LE PETIT ENFANT

   

 

et que vient l'heure

l'hiver, le vent pleure:

      

  

INSOMNIE, MAUX.°* TETE
GRIDPE, NEVRALGIE 5°

NE , >
’ QQCHEZ TOUS LES

LY 1 . PRARMACENS-
THEAREX COMPANY. LEVIS PQ.      

   qu'il fait peur ct plaisir”
allons, quoiqu'il en coût,

  

de vaillance et de vie chrétienne!

Gertrude DUPUIS Lun
Embrun. !

Ontario. Pour le bon Dieu que puis-je faire?
—_— = ——rmiies—— —0=a

SOLUTION

Un lecteur d'un journal impie et,

Je suis si petit, si petit!
Voici ce que mon coeur me dit:
J'aimerai bien ma bonne mère,
Je puis l'aimer, quoique petit.

 

sa chaise dormant,

immoral disait, put.t se moquer, À. Pour Dieu, que puis-je faire encore?
lampe. une brave femme catholique: Dites, Puisque c'est Dieu qui nous bénit,

rivières: des poun!s! done, pou“4u‘i le bon Dieu faitiil Je pricrai bien, près de mon lit,
pleuvoir ctte mme: Ce bon Dieu que ma mère adore;

. A y + ler i i- Ah! monsieur, répondit elle, On peut prier, quoique petit.

c'est qu'on écrit aujourd'hui tant de’ Ft puis-je faire davantage”
 ee

la majorité, était écartée des débats
parlementaires.
L'Acte d'Union n'avait-il pas pour

but de détruire la nationalité tran-
caise et .a religion catholique? Mais
ce plan tut déjoué, car les Ministres
de londres avaient cumpté sans l'é-
vergique persévérance des Canu-

dieus-Hbrançais, sans leur prompte in-
telligence des avantages qu'oftrait 'e
gouvernement responsable; sans le

patriotisme éclairé des chefs politi-
ques que leur suscita la divine Pro-
vidence: Lafontaipe et Cartier.
D'un caractère ficr et énergique

d'un jugernent solide, d’une intelli-

gence éclairée, d’une droiture, d’une
honnêteté, d’une loyauté extraordi-
naires, J.afontaine inspirait à tous le

respect, la confiance. Tout, chez lux,
dit son biographe, dénotait la force
et la puissance. ‘a nature, uu-des-
sus de la moyenne, Ctait massive; sa
physionomie était calme, ses traits
fiers et réguliers, sa démarche lente
et mesurée, sa parole grave et so-

lennelle. H savait penser, réfléchir,
attendre, et parler.
Le premier, il vit, à travers les in-

justices de l'Acte d'Union, les avan-
tages du gouvernement responsable;
ul y entrevit un moyen de salut pour

le Bas-Canada. 1] résolut de travatl-
ler pour sa liberté et ses droits.
Elu dans le comté de York, il fit

son premier discours en francais.
Grand fut l'étonnement de tous d'en-
tendre ainsi violer une des clauses
de l'Acte d'Union.

Mais, qu'iImportait à Lafontaine
cette loi injuste? si sa conscience ne
lui reprochait rien? MM n’était pas
homme à reculer devant ses cunvic-
tions. Ecoutons-le: “Quand même.
dit-il, la connaissance de la langue
anglaise me serait aussi familiére que
celle de la langue française, je n'en
ferais pas moins mon premier dis-
cours dans la langue de mes compa-
triotes Canadiens-Français, ne füt-ce
que pour protester contre cette in-
justice de I'Acte d'Union, qui proserit
la langue maternelle d’une moitié de
la population du Canada”. Et il ajou-
ta: ‘’L'Acte d'Union a été passé peur
nous écraser, mais il n’aura pas ce
résultat, vous ne pouvez gouverner
sans nous”. Dans ce discours il in-
sista avec force sur le droit des Ca-
nadiens à être représentés dans le
Conseil d’Etat.
Non. senjement, on l'écouta avec

admiration, mais on l'appela à for-
mer uf ministère, de concert avec
Baldwin, homme droit et favorable
aux ‘anadiens-Français. Lafontaine
travailla sans souci de ses intérêts
personnels, sans relâche, à l'établis-
sement d'un gouvernement responsa-
ble. Ce gouvernement, il l'obtint en-

fin: lo TAngleterre mit le controle
du service postal entire les mains du

gouvernement canadien. Zo Ie gou-

vernement municipal fut altéré,
amendé, et amélioré, et les chemins
de fer développés. Petit à petit le
gouvernement s’achemina vers le but
désiré, grâce à l'énergie infatigable
de Lafontaine et de Baldwin.

Lafonteine. croyant avoir rempli sa
mission se retira de la politique, di-

sant: “Mon ocuvre est accomplie”.
Peu à peu, l'assemblée gagna plns
d'influence, et par les travaux de
Lord Elgin, prépara un gouvernement
meilleur. Mais ce fut surtout par l'é-
nergique parole de Tarontaine (ne
l'on comprit le nécessité absolue d’un
gouvernement responsable.

Ce patriote s'est dépensé sans
compter, pour défendre notre foi, no-
tre langue, et nos droits. Il mourut

en chrétien, comme il avait vécu, en
nous laissant l'exemple d’un homme
droit, -suivant ses convictions sans
broncher faisant toujours son de-
voir.
Je t'aime, 8 Canada Francais, dans

toute ton histoire! J'admirc tes com-
bats, tes victoires, et tes généreux
défenseurs.

* Evangéline Taberge, Ne grade.
Couvent de Prud'homme, Sask

- QUIPROQUO

Le maître d'école:
—Petit Jean, quel est l'animal qui

fournit le jambon”
Ptit Jean (radieux)
— Le charcutier, M'sieu.__

À LA RECHERCHE DU BONHEUR
— -_llOP

Chère âme. où vas-tu donc, joyeuse rt confiante,

Sur l'aile d'un espoir de
Tu vas boire, sans doute,

plus en plus ardent?
à la coupe enivrante

Où l'on voit 1gbonheur. comme un nectar brillant

S'écouler lentement.

! Mais non. tu fuis encor,
Et vers un autre but, tu

Et l'or et les grandeurs

radieuse et légère,
sembles t'élancer:

L'horizon devant toi, d'un feu nouveau s'’éclaire.
en te voyant passer,

Viennent pour t'enlacer.

Trop fière pour jouir de
Tu t'éloignes toujours et

leur superbe étreinte.
tu montes plus haut,

Libre de tout lien. tu voles sans contrainte
Ver: l’amour qui t'appelle et te sourit bientôt.

Mais sats-tu bien ce qu'il vaut”

L'amour du monde est vain et ton coeur reste vide.
‘fon regard assombri s'illumine soudain:
Tu reprends ton essor plus ferme et plus rapide:
Pauvre âme'!'... le bonheur que tu cherches en vain.

Est là sur ton chemin.

N'as-tu pas contemplé cette aimable phalange
Accompagnant ton vol constant et soucieux?
Elle a zu te garder de la terrestre fange,

Te faire dadaigner les attraits dangereux
Et t'entraîner loin d'eux.

Ah! vo.s-tu maintenant. heureuse et triomphante.
ja troupe des vertus t'invitent au bonheur?
Avec elle toujours suis la voie ascendante
Sans regarder la terre où germe la douleur.

Sous le charme trompeur.

Envoi de “ETOILE SCINTILLANTE

A l'école où l'on mao conduit.
Attentif à tout ce qu'on dit,
Je m'efforcerai d'être sage:

On pent l'être, quoique petit.

__ Jean AICARD.

saletés, comme celles que Vous lisez.

qu'il faut au bon Dieu beaucoup d'eau
| HEROISME DE DOLLARD pour les laver.

ET DE SES COMPAGNONS
| J'aime profondément l'histoire de
mon beau pays trinçais. J'y admire
le courage des y"2miers colons, | hé-;
roisme de nos guerriers, le Aévune-
ment de nos missionnaires et reli-

gieuses. Cependant, il y a Au trait
que je préfère et que je vois toujours
avec plaisir: c’est la bataille du

Long-Sault. Quoi de plus vaillant que
Dollard et ses seize compagnons, ces
braves, ayant résolu de suu’ r la

petite colonie, alors que les Iroquots|
tentèrent un suprême effort pour

l'anéantir! Qu'il est touchant le sou-
venir de cette poignée de héros. con-
tre un puissant corps de l'arme en-
nemie! Le courage et la valeur qu'ils
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ÿAutomobilistes, Attention |

GARLING 6170
ET NOUS FERONS LE RESTE

PRIX RAISONNABLES

Dépositaire pour
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ACCUMULATEURS

PREST-O-LITE
Rechargeage, Réparation, Remplaments d'Aceu-

mulateurs de toutes marques

‘Les cuisines Cla-k vous aideront’

Les fèves au Lard

CLARK
>. Le régaldejeunes

et vieux. Cuisson
parfaite, faciles à
digérer, nourris-

UN ESSAI VOUS CONVAINCRA

Detter Battery Service  

 

  

   
   
  
  

 

   

 
santes, économ- Lo
iques et prétes a Limited
servir. e choix

. 6. A corps -desauces:| Tos JA. BUIST, gérant

ou ‘‘Ordinaire.‘’

W. CLARK Limited,
Montréal.

‘Automobile Hotel’

Bank et Catherine Entrée de l’Est

 
  

 

BAS SEMBLE À
PEINE POSSIBLE 

E tous les multiples avantages que présente le nouvel Olds-
mobile Six, le plus étonnant peut-être est son prix extra-

ordinairement bas.

Il est difficile de s’imaginer comment n’importe quel autre auto
ayant I’apparence et le roulement de I’'Oldsmobile—possédant tous

| les avantages exclusifs de l'Oldsmobile et ce cachet de distipction
particulier à l’Oldsmobile — pourrait se vendre a des prix aussi
modiques que ceux de l’Oldsmobile.
Visitez les salles d'exposition de votre dépesitaire Oldsmobile. Examinez le
Nouvel Oldsmobile Six, avec ses Freins sur ses quatre roues, ses Carrosseries Fisher,
sa fabrication soignée à tout point de vue, et détaillez ses nombreux avantages—
avantages quile signalent comme un auto pouvant être acheté en toute confiance.

Puis, une fois que vous l'aurez bien examiné — faites-vous promener—ou con-
duisez-le—rendez-vous compte de sa souplesse, de sa flexibilité, de sa facilité de
manoeuvre—éprouvez sa force et sa vitesse. -

Que pourriez-vous souhaiter que l’Oldsmobile ne puisse vous donner? Combien
de satisfaction vous ménage un Oldsmobile! Avec quelle fidélité l'Oldsmobile
répond à toutes vos exigences-—exauce vos moindres désirs!

Préparez-vous cnfin à la plus grande, à la plus agréable et la plus incroyable
surprise . . . celle que vous donnera le prix d’un Oldsmobile de haute qualité.

! OF.2230F

Sedan $1,290 Coach $1,205 Coupe $1,160
Aux usines, Oshawa—Taxe de vente en plus—Pas de taxe d’accise

OTTAWA BEACH MOTOR CO., Limited
‘Automobile Hotel" ANGLE BANK ET CATHERINE Tél; Carling 2000

Otto Ashieck...........Pembroke, Ont. W. + Dickinson .Kemptsille, Ont.
Cornwall Motor Sales. ...Cornwal), Ont. H. A. Ross..........Smithx Falls, Ont.

Il y a encore quelques bons territoires pour des marchands responsables.

Canada, Limited, Oshawa, Ont.
Écrivez à Old: Motor Works of

Gewzna, Morons 2
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Salle d'exposition temporaire: 426, RUE BANK

Ouvert le soir.

SeShiu

  

   
Téléphone: QUEEN 106

Ouvert le soir.

    

 

              

  
  
     

    

  

    
 

 

 

    

  

  

 

   

   

 

    
  

 

combinaison unique de puissance, de sou-
plesse et d'endurance exceptionnelle.

PRODUIT DE LA GENERAL

 

 

Angle desPrix aux usines, à Oshawa.

Taxes du ganvernement en pus.

MOTORS OF CANADA, LIMITED

 

  

 

  

  

891, rue Bank

 

  
 

Téléphone: Carling 2000

CENTRAL MOTOR SALES
Téléphone: Queen 575

rues Bank et Catherine
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, f Ce phénomène n'a pas encore rceu l'autre à la bougie; l'écattement des

eZ N ! -L'HUILE LA DISRUPTURE d'explication théorique cettaine. Ou pointes est en général réglante.

/
N ‘ —— . — a supposé que l'étincelle à 4 Loagie )

N 9 ; Le phénomène de “disrupture” ge; était due à des conrants oe naute L'étineelle qui jaillit des pointes
: roi é ren- { 1 es oscil- g° i i + cote| jot Condute d'une voiture 3 4 ten produit dans tes condivions suivan-|[rémuenceengendréspardesgall |une bougie munie d'un disrapteur

pour ! coup plus faclle par lo ME" Les: Si l'on établit une coupure dare! dans le circuit, l'étincelle à la. cou- °St plus pâle et plus gréie que l’étin-
| niement du volant mais il faut en- ; A . i ’ celle normale; mais elle scrait plus

i ot dEEEESeh Is Te de1 conduit,le o deto rg pure du fil haude et produirait us vnoe pi. condint. Lin point intéressant sous daire de la magnéto, ou de tou a ; Mina tait 0 : cave plus
RENSEIGNEMENTS SPECIAUX SUR fee rapport est que l'endroit qu'on ou- |tre source de courant asute tension Les propriétés de l'ulincelle de dis | violent dans la masse gaveuse, amé-

lie le plus de Jubrifier. c'est la par- à la bougie, ou constate qu'il se rupture ont été utilisées dunees ap- iorant ainsi Lallumage. L'emploi du
, r 3NN \" TIR te supérieure du volant. L’huile ict produit une étincelle à la -“ouvure pareils appelés disrupteurs. Ces ap distributeur, au dire de certains

L'AUTOMOBILE ET SON FONCTIONNE- signifie une grande conservation d'é- let en même temps une étincelle à (pareils sont constitués essenriellemeut techniciens, supprimerait presque
"mn [louperau onespaceOù de la bougie. On a méme remarqué que par'deux électrodes apuvsees boii | complètement les inconvénients de

) _ TE > pr un cou space ou s . Vai ; : i al . sem ‘ iMENT QUELQUES CONSEILS TECH- vous voulez parquer entre deux voi | dans ce cas, l'étincelle veut jaillir |te à pointe dans une montare isMun l'encrassement des bougies, en pro
| tures. Cela’ gide également 4 sup- BUX points d'une bougle encrassée! te qui porte un regard en verre ou longeralt la durée et permettrait

a y rimer certaihs bruils que l'on on. Par une combustion incumpléte ou mica: une des électrodes esi reliée l'emploi de mélanges cacbités moins
“ NIQUES — LE TOURISME — LES BON- a Ta ue " un graiggage excessif. à la source du courant seconduire. riches.

N : |NES ROUTES, ETC., ETC. |
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+

= _ rergr |

8ENTRETIEN DES ‘Ari| L’Aristocrate !

4VOITURES FERMEES
!

——
[âme quand les portières sont ou-
“tes, il est assez difficile de procé-
- A fond A un ncttoyage dans une
-rosserie fermée car lit poussière |

M ‘vée d'une place vu invariable-
-nt se reposer à une autre avec le
ujtat que plus on frappe, plus on

ave de saleté. Ja poussière péne-
dans les garnitures et tentures

le mieux qui puisse être fait pour
» faire partir est de se servir d'un
nirateur électrique comme il en ;

M8 le tant de modèles pour l'entre- |
n des maisons. Avec les taccords |
-ciaux qui peuvent être promenés
plafond et dans les moindres re-

us, le nettoyage se fera conveni-

ment et préservera heaucoup le
E:p qui coûte cher à faire changer.
Pour enlever les taches ordinaires,
ndre un linge humide sur le capi-
“nage et passer un fer chaud sur
ite In surface (non pas seulement
~ une partie); ne pas tenir le fer |
même endroit jusqu'à ce que le

we soit sec, car il en résulterait -
ve marque brillante à cet endroit. ;

« taches de graisse peuvent être - : " | . , .

lrvées à l'éther ou à la benzine rec- H. Kurtem, de Dusseldorf, Allemagne. cham pion motocycliste qui gagna le premier prix à une

whe, Sous l'effet du détachinnt, le| course à Dusseldorf, récemment. Ce cliché nous le fait voir prenant une courbe dangereuse, avec sa machine

vet de l'étoffe tend à se redresser: _inclinée fortementsurle côté. _ i _ _ ee —
faudra donc repasser le capitonna- — i

au fer après l'avoir détaché. Pour [uvec la température de l'électrolyte. ppeut-être, ne se manifesteront pas | |
{toyer les tapis, on les froitera avec J,es causes de l'échauffement des |d'emblée, mais qui occasionneront de RETOUR DE FLAMME
ie éponge Imbibée de gazoline ou d® éléments sont multiples, mais elles [gros frais par lu suite. Le seul oo 5 de fi Cl :
nzine, ; peuvent toutes être comlattues cn jmoyen d'éviter ces conséquences est les retours de flammes et les sou-
Ne pâs employer ln savon et l'eau donnant À l’accumulateur les soins [de faire le plein d'eau distillée ct papes. — ei le ret de flpur nettoyer l'intérieur des voitures? ui lui sont dus. veiller à ce que les plaques soint tou- Il est porta n ue e retour de ame

rmées, car au lieu d'enlever les ta- jours couvertes par l'électroiyte. me peut être causé par ie presse i J\

b2 on risquerait plutht de les éten- La plus commine réside dans l'ou- L'échauffement peut provenir aus- d'une soupape d'admission. er €, !

". bli où ln négligence du conducteur À |si.de ce que les accumulateurs sont JU ressort est de rappeler laSoupape
! n6 cause assez fréquente d'ennuis [refaire le plein d'eau distillée, pour restés trop longtemps insuffisam- | sur son siège poula a erme-! . es WAN
re les accumulateurs, est leur |-ompenser l'évaporation et pour tenir |ment chargés. Il en résulte que les | ture du, conduit des paz. © ressort Co =

hauffement qui provoque le gondoe |les plaques constamment couvertes [plaques se sont durcies €t qu'elles, brisé ne rappelant pus on geproiant
a des plaques, la détérioration des |jpar l'électrolyte. Si on laisse le ni- [offrent. ensuite, au courant de char- mal lasoupape, il peut se Teane

Jants et d'autres avaries. Par “tem- [veau du liguide descendre au-dessous ge, une résistance qui fait rapidement tarde à retom en sur son, siege a
rature” on parle de l'échauffement jdu sommet des plaques, la partie su- [monter la température. (et état de ! moment de Logpiosion, iremuls-

lérieur des accumulateurs, c'est-à- [périeure de ces dernières reste à nu |récharge prolongé est généralement| done enllamme . CBon ot? = D
« de l'électrolyte. La température jet inutilsée. Il en résulte un échauf- [dû à Finexpérience des conducteurs sent la tuyau crie admis BE
mosphérique n'a aucun rapport 'fement rapide et des avaries que, |ou à l’emploi immodéré des phares ou gner le caburateur. Ç

ee es — ooo == qu démarreur électrique. MIL .
1,échauffement peut aussi provenir U h d l Ill se a

Avez-vous remar ue d’accumnlateurs trop chargés.) Si ja | n nommée de 1no1s ® Caractéristiques du
voiture ost utilisée pour faire de lonzs | ul ne se trouve ans aucun autre auto Nouvel Auto Star
trajet, le. conducteur n’a qu’à vérifeir

L de temps à autre, si les hornes de| Invente un nouveau *
Moteur téte en “1” Caontinen-

N l'appareil sont chaudes. Si cHes IP, ° “ne . . a. . . ; . , tal Ncecau Rouge
e Nouevau sont i devra immédiatement Ammer bymidificateur vapori- 5 Nouvel Auto Star attire l'attention parce qu'il est Fascinant lubrification haute pression

ses phares vt continucr la parcours | , . ; Chaine silencieuse Morse
0... ainsi jusqu'à er que l'accumulateur| tout en étant Confortable et Durable. Ses lignes de carrosse- systéme de réfrigération

“oit refroidi. } ’ . . . 48 . . Se AN AT 3

MOON O-6O? Le travail que les accumulateurs | sateur et epargneur ries cxtra-modernes lui donnent un air de distinction qui ne sc contrôle thermostatique
sont appelés à fournir varie su:vant ‘ © ; .° . . Prompt accélération

° les exigences particuliéres de chaqu> d’essencé® trouve dans aucun autre automobile de son prix. Freins genres locomotives
propriétaire d'automobile. l’ur exem- . . Commande super-sensitive

; . . ple, un médecin qui doit faire en vil- - . - 3 . ; \ LL An CN Aaaie ais

[ie houveau modèle Six Euro- te. Pendant 1a journée. de nombres | 75 MILLES AU GALLON . Le Nouveau Coach Star — avec son capitonnage souple et Hixueux, Monture de puéssis rivée

rajets de courte durée, avec de fré- - “ * ;
. fo . : quents Arrêts, demande un tout au- -~ ses sièges larges et confortables*pour le conducteur et le passager sur Ventilateurs Pullman

peennise — léger, bas, rapi- tre service qu'un vovageur de com- Wheaton, Til.—Spdcial—Un splen- TX ; . ct autres caractéristiques de
merce ou un touriste qui fait de dide nouveau humi lcateur vapori- le siege de devant — ct ses coloris des p'us attrayantes — n'a pas qualité

- + » 2 “ € A qe . ‘es ; .
: — av ' longs parcours ininterrompus. à une Sateur et épargneur d'essence pour _ . Facilités de ae .

de, sûr avec | amplitude allure Lelativement élevée En règle moteurs à essence vient d'être in- d'égal, pour son prix de vente. aces “Ie pays. rn fout
a - + . ; ] générale, le régime de charge de fa- | Venfé par Walter Critchlow. Net .

ct l'énergie canadiennes, le con à untisfaire uux exigences destondofaire un plusTongpar
diverses catégorles Jd: service, mais ; © : ; .

. ; . var a, a d'exi | Cours par gallon de gazoline et qui AN LIMI

premier de son genre et In Sere Spéciales Le Pre Ces | élimine Jos ennuis dus au carbonne, DURANT MOTORS OF Cc ADA, TED, TORO NTO, CANADA

. ,- Cd900 éléments tend à dépasser la normale, | aux,houses o DPesmamas
meilleure qualité pour $2. JOH, on devri consulter aussitGt que pos-! est un appareil de vapeur humide

; sible un homme de métier ot [faire Ui fait fonctionner les moteurs en
Vovez ect auto par ex- réduire le régime de charge de la gé- tout temps avec la mème splendide « *

. nératrice suffisamment pour ‘éviter efficacité lorsqu'il fait froid et que A

: . l'échauffement. la température est humide le soir.cellence, aujourd” l'échauffement de l'accumulateur Voici quelques des meilleurs records TRE _ x L
, peut aussi provenir du desserrage des enregistrés: QUA R _— . SI

hui, chez votre bornes ou du mauvais état des con- | Ford... 75 milles
tacts, par suite des trépidations et Chevrolet o.oo... 47 milles , . . .
de l'usure normale. 11 peut cn résul- Dodge «ovine... 36 milles . L A d l h qd b

ma vehand. ter une augmentation ou une réduc- ies A 31t, milles ristocrate ans le C amp nes autos à as prix
tion de régime de charge, ce qui en- | Chrysler ....... . 35% milles

traîne la surcharge wt l'épuisement Essex ....…. see 34 milles : e A
de l'appareil. A titre de précaution Oldsmobile ....... 43 milles SUge
contre cette Éventualité et pour y, Nous avons aussi des milliers d‘au-
remédier, on devra examiner aussi tres records remarquables, Des af(i-

} souvent que possible les contacts et | davits assermentés sont des plus

vérifier de temps à autre la Rénéra- CONVAINCANTE- M. Critchlow en

Hemormatementfonction LeBreemown len voltum21
——t : désire aussi des vendeurs pour coni- . >

tés et proviners, qui pourront réa- 296-304, avenue Laurier Ouest Téléphone: Queen 5817LE CARBURATEUR liser $500 a $2,500 par mois.
_ > TTT TT . - Tom 7 To pe muTT TT 7 or - — -~

Les «arburateurs sont fabriqués de

façon à fournir de bons et mauvais,
AD mélanges. Ie cardurateur devrait! a

CAN IAN AUTO SALES être ajusté de façon à ce que la voi: Pourle transport écor_fique
& SERVICE ture sorte d'un danger en pesan? sur. ’

R. R. de Puyjalon, prop. l'accélérateur. Si cn pesant sur lac: ) EEE
Ventes: 310 rue Sparks Q. 1775 vélérateur le moteur ralentit où man- Â i hb ae NL,

Service: 303, rue Queen Q. 2830 que des explosions. le danger est aus- A CHEVROLET ÿ . = =Wir i
L __  __Si grand quesi les freins manquaient. f._ ey - SRTRE 14 ee per

a É ~ PR

Pa . = f, >
- -

2 2 Suid roente de Uemenagement : ee ae

dA t U A S ; UneBeauté qu
Ese

EN ATTENDANT LA COMPLETION DE NOTRE NOUVEIL EDIFICE » @

Nous avons été contraints de déménager dans un petit local. (est ce qui nous force à
; faire unc vente de sacrifice d'Autos Usagés, :

Voici une occasion d'épargner bien des plastres. ,( .
ES lignes basses et gracieuses des nou- Vous serez aussi Ltonné o enchanté in faisant =

. . - Ie . - .- ’ i Ti votre première randonnée dans le evrolet le plus
Camion Ford de 10 tonne, 1922, capo. Melaughiin, D45 150 eepuétrosseries Fisherdonnent magnifique que vous l'aurez étélorsque vous aurez

) . : . . - == ; ‘ ; miré pbur premiere fois <a beaute si frappante. l l
“a te baldaquin . . . + .- =T00 Coach Oldsmobile, 1925 $700 le moteur Chevrolet si souple et si puissant Vous constaterez que les milies additionnels vous ep us ®

Camion Ford d'une tonne, 1923, va- Coach Essex. 1925 $570 réalise rapidement. Preme nouvellesourceadmirationet et m n ique

ale i œ> 7 ; . _ - i didi ; que le Chevrolet puisse assurer un rendement auvi
pote baldaquin Cee ee LD Coupe Chevrolet. 1977 600 Les raffinements qui distinguent le dessin, puissant, une force motrice aussi fiable, une sou-

Touring Ford, 192? £150 , ; ; Vo ae Ve le fini et les agencements du Chevrolet le plesse aussi grande el une économie aussi salis- A I'h . A
ouFrIng VE) Touring Star Spécial, 1025 FH0 plus magnifique ont leur pendant dans les faisante. 38 istoire du Chevrolet a

" ; Toa qo 2175 . Clo n= $17 nombreuses améliorations mécaniques. Des Car le Chevrolet le plus magnifique dans l'histnireFouring Chevrolet, 1922 2 222211 MTS Coupé Ford, 1925 F370 raffinements, que vous ne vous attendiez à 4 Chevrolet se vend à des PRIX NOUVEAUX 4
| trouver que sur des autos valant des cen ETPLUS BAS.les plus bas auxquelsJe Chevrolet. + - 4 . : ‘a Ç - di vendu jusqu'à ce jour en Canada.Service Gratis de 10 heures pour une période de 3 mois sur les autos susmentionné:. taines de dollars de plus que le Chevrolet, cr.arsor

, ; ; ont été incorporé dans le Chevrolet le plus NOUVEAUX BAS PRIX
Voyez d'abord les Autos Usagés Superior. magnifique — filtre AC pour l'huile, net- Routière - - S655 coach - - - 8740

toyeur d'air AC, nouvelle transmission amé- Autoge Tourisme Se Sodan | au 1 $865
liorée, embravage souple à disque à sec ou " ton *°80 an Landau - $930. oo essieu d'arrière solide et mombre d'autres pet:8190, Routière de livrauon - 3658 OTTAWA BEACH MOTOR CO., Ltd.

uperior 0 or a es imi e | caractéristiques—assurant au Chevrolet une Châssis express pourutilité générale - - - $645

0X4 , PEN A a VAE Co ;
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{ravi ft on nous dit que l'on ne re-'à la gare Pennsylvania, et l'on ne La saison des vols d’autos est plusieurs manières de protéger la;

CHANGEZ VOTRE ARGENT DANS

 

  

 

 

 tusc pas l'argent canadien. Un autre demande pas d'échange. Un vendeur | véhicule. Il y à des serrures de trans-
hôtel sur l'avenue du Parc t'a au- ; . . me ! a rt ’ 1 mission, des serrures aux portes. des: ; , ts ne. refuse s ordi re m *
cune objection à accepter argent de bible is n Lo bas d'ordinai com encée pa antn oubliez serrures aux roues et des serrures! canadien. d'échanger de la monnaie canadien-!; ' 1 ‘oï p ie tous ; d lesEPARGNEZ-VOUS DES ENNUIS ‘ne pour de la monnaie américaine. PS de barrer votre machine|vomncidentes de tous genres dans les—

      

x

'S VILLES SUR LA FRONTIÈRE || 4222055 voue ees sx - Se soonBios |3 i. M en cog moins cher de trans et cela sans frais. Volla qui est uni _ | Il n’y en a pas qui snient absolu- |
A pager sen affaires en argent canadlenl,our service que ceici de toute- La température J'été, le plus grand ment à l'épreuve des voleurs. Le vu-1Pa A ss = [vec les hôtels qu'avec les banques.| . l'achat d illiers - € : : i

ve Nous nous somunes présentés à plu- banque. N'essayez pas d'entrer ep Usage des aulus et l'achat de milliers {leur d'autos à souventes fois plus €
l’rocurez-vous de Fargent américain à Buffalo où en tout autre sleurs grandes institutions bancal-'tyut théâtre du cinema, sans argent “le nouveaux automobiles, tout cela dun tour dans sonsac. In est parivis

endroit où vou» entrez aux Etats-Unis, — Conseils Aux tou. jres dans Manhattun, et l'on nous & américain, Comme le reste des théa- ; bat son plein. Et en méme temps, ie jtrès habile avec divers outils. Si les |
ristes, — Daus les grands hôtels et magasins de New York {appris que l'on accepte I piastre ca-. ires ils n’ont pas le temps d'échan- ; voleur d'autos se montre le nez, cal [serrures ne peuvent l'arrêter, elles |
on accepte généralement argent canadien. ;nadlenne, si vous êtes prêt à accep-'ger votre argent ou le désir de ren- la saisons de l'automobilisme est 4 lont du moins puur résultat de rea: |

’ ter auatre TIngt-dix-neuf cfdemi enidre ce service. con plus fort. Chaque année l'on en- dre son ouvrage beaucoup plus dr,
(Par Charles ©. Peatsa ! New York retour. Apris ce que les hôtels nous registre un plus grus nombre d'autos ricil lus visible. Mais pour vo-!’ {offrent, l'on se demande si lord ne !! est beaucoup plus facile de se | si n piu BP d int telle et pb , : pour «

: ervir ‘ar ; (volés. Qu'en sera-t-il du printemps a. il faut que l’automoblliste se ser;[nous vole p:s poliment un demi-sou, servir de l'argent canadien à New-! t de lé'té de 1927° ‘e de ces dispositifs -
I A cette période de votre randonnée York qu'en toute uutre ville améri- © : =! Ve de ces dispositits.

Dans le Droit” de samedi dernier, hattan, De celle façon VOUS passeZ;en auto vous aurez probabiement be- Caine à ‘une certaine distance de la Cette année, plus que jamais, la | Donc, que les automobilistes”n'ou-
l'on raconta les difficulté qu'un tou-, par Wuthars Glen «1 les sections les soin de gazoline. La plupart Ves pos- frontière, Lu raison, il va sans dire, réponse à cette question dépend de ;hlicnt pas les consells qui apiece       

 

 
 
 
 

      

  
  

   

   

   

  

 

 

   

Liste gunadien ent a faire qeceptes Lee, pla SqUEs que Sous mangne- bes de gazoline dans la ville de New. Se trouvé dans le fuit qu’il y a un -chaque automobiliste. De nouvelius [dent et qu'ils fassent leur paré puuar
changer son are nt do ! ih 2 4 oar UHR TT UDt UNE autre Yor, serdilent qu'à un pas de Tike vefid nembre de Canadiens qui vist- ‘armes pour combattre les voleurs se bien protéger contre cette pestu.
des Etats-[ ur. CR pit dived Vous évitez once gis ef Fon ne peut s'attendre à lent New-York. Les automolalistes d'autos ont été mises dans les maito Île voleur d'autos. : ,Aux btuts-Un, 1. * Laden +. nionolonte de lu route, u fennilianité aves ln wonnaie cu- ‘U projett-nt de visiter Philadelphie des automobilistes. Sils sen servent ——— a — es
sen attitndes an supe co dace on H Cobonjonts sand avantage @ neaienn. L'entomobiliste s'évitera VU Washington devraient se procu- ‘le chemin du voleur sera da ataut |de Vargont canadion, S00 plea cp 0X 0€ du Inonnude utnéiicaine lors- bien de- ennuis sil prend la pié- rer suffisamment d'argent uméricain \ difficile’. Sil . font S 15g. | L’APEREMETRIn personne & qi Vos vous ae. qe vo panes dans es petites vile cantion d'avoir de la monnaic amé- pour couvrir leurs frais. Rares sont P'US ; cle. sis neu n pas usa ! |
Negi paler UN nat ER RL 6 CU endroiis, d'ordinaire, nas jeune, M y à des préposés de ces les vwildruits qui acceptent d'autre ar. Ze. le voleur ne munquera pas d'en, — 2 +
vos chances sont pli Ia 6 Cpl pas Fargent cunidien pace + post-- de gasoline qui n'acceptent gent que celui des Etats-Unis. . profiter. ; Un umpèremètre qui n'indique vent |
Parfors Pon 5e consall avant de se qu'ils n° de connie sent pia bein ges qe pourboires en monnule étrun- “ ; ; « Pour protéger duvantage les pi|la charge est sûrement Un instrument
décidr à ucecpter larg nt canc- Men, “coup ot ans 1 4er le fuit qu'ils sont ère. Les théâtres n'acceptent pas, (busejuemment, en faisant une priétaires d'autos, les manufacturiers inutile et comme ses indications sontcote SU saglsenss dun VON pea 1 old des L'ands conter A Pars oot canadien, ot l'automobiliste rundonnée wx Etats-Unis, ne muu- : d'automobiles ont produit divers dis précieuses. il fuut le fuire examiner |
probleme. Ju fat, co th are Manoattan, cependant, bes difficultes qui. rappellera cela, s'épargnera die de * changer votre Argent positifs pour “barrer” leurs machi- ( Par un spécialiste. 1 nes guère == ==AS

i des fn dottmr Se ote oh CE pepeed ee Vu J bien des petites difficultés. Ca ilalo oùà toutautreendroitoù But |}es. Une majorité de nouveaux auins explications précisessur esser Bert Acosta et l'aéroplane dont il se propose de se servir pour so

Mhpi re vont rater Hn on deux théâtres, van plupart desBrands magasinsà ltraversez la ligne quarante-cinquiè- ONt des appareils à double fermetu-| de la défaillance et sur les remèdes envoiée de New York à Paris. Cette machine à déjà fait deux heureuse
Fes LOUa canrraiens qe 1 10 A mustement «+ que fit votre cor “opti nt l'argent canadien pour tous’ me. — re. A yenaqui ont trois et mème} à apporter.__ ge ee _— _— _snvoléesetjouitde l'approbation des piloteset _descritiques. lm

2. gent sue da route Toronto lEcnidton 1 itndant. 1 refus vont votre or- rentes de marchandises ot quelques ——— k
 a destination des fétur--Unn (ge. Rent, bien qi VOUS SONEZ prêts à; magasins demandent un petit es-

“raienl prendie lu décision de chan-‘"chieter pour vingt plastres valant de | compte, d'autres, cependant, le re-
ter une bonne partic de leur argent sièges dans la première rangée, Plu- | fusent. M en dépend beaucoup de la
tn monnete américaine, à Buftalo, En, sieurs grands théâtres refusent d'ac- {nature de l'article que l'on achète.
cette vole, «Eat très facile. A mesu- Lene de l'argent canudien à leur} Mais plutôt que perdre une vente, la ;

+
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re que vous vous éÉloignez de lu fron- Contrôl-. “cvlupart de ces magasins acceptent
A titre te protdime devient de plus en D'autre part, !s moeilleus hôtels vVergrent canadien aun comptoir tout  

plus diffrite, La plus fascinante ran- lacceptent l'argent etnadien pour lo- | comme l'argent américain.
donnde en auto jd destination de New- gement. Oui, méine pour le blanchi-- Si vous n'avez que de l'argent ca-
York est par voie de la région duleage et le tintitinent de 1à coiffure.‘ nadien et que les banques soient fer-
lae Finser qusqu'à& Bighampton, en Vous n'avez qu'à exiger ces servi- [inées, les gares de chemins de fer

> passant a travers les montugnes ces et a les fuire débiter sur votre 'vous sauveront peut-être. En ache-
Catskills jusqu'à lu rivigre Hudson facture. Nous avons pris des rensei- tant un billet d'accommodation dans
à la partie la plus aftravante, ef de- |gnements à lhôtet où la reine Marie un Pullman, l'argent canadien ost
la Je Jong de la rixe_useo'à Man- de _Moumanie fit ses quarticis gAné- accenté à la gare (Grand Central, ou

C’est Maintenant le Temps d’Acheter un

CHAR USAGE
LES PRIX SONT BAS ET LES VALEURS SONT MEILLEURES

QUE DANS N'IMPORTE QUEL AUTRE TEMPS DE L’ANNEE

   

 

 

 

     

  
 

Des valeurs aussi remarquables dans les Chars Usagés sont possibles qu’à ce temps-

ci de l’année. Voyez les aubaines qui sont offertes dans cette page et vous constate-

rez immémiatement les économies que vous réaliserez en achetant un Char Usagé

maintenant. |

         

 

  
“NOTRE REPUTATION EST VOTRE GARANTIE”

20 Bons Chars UsagesREMIS A NEUF REPARES NOUVEAUX BAS PRIX

 

 

     
   
Une locomotive a été construite sur un châssis d'automobile par Ed. Battle, un chauffeur de- Little

Rock. Ar’ ansas. Cet étrange véhicule fait toujours le sujet de commertaires quand il se présente sur la
route, sai  
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Les automobiles que nous mettons en vente sont tout a fait nouveaux. Ils ont tous été parfaitement

? ceux que nous avons pris en échange à l’automne et remis à neuf et réparés tel que Pexige Ja Canadian Au-
an commencement du printemps. Ces automobiles to Sales & Service, et portent notre garantie usuelle
sont appelés ‘“Usagés’’ parce qu'ils ont changé de d'un service satisfaisant. 20 aubaines innsitées atten-
mains, mais il v en a plusieurs dont la condition du dent les acheteurs d’Ottawa et de Hull — serez-vous
mécanisme et l’apparence font preuve d'automobiles l’un des heureux acheteurs.

| LES MEILLEURES MARQUES — RIEN DE DEMODE

Lx CHAQUE AUTO EST EN CONDITION DE TOUT PREMIER ORDRE!

Studebakers Durant Overland Oldsmobile Chandler McLaughlin
Moon Reos Ford Patterson=Star Chevrolet

ET PLUSIEURS AUTRES

PRIX RIDICULEMENT BAS POUR ECOULEMENT RAPIDE

$50.00 a $1600
Si vous préférez diviser les paiements dans une Ca vous paiera d’arheter un automobile usagé qui

période de mois, des termes satisfaisants peuvent être
conclus. Votre vieux char sera pris «omme paiement |
partiel. nant pendant que les prix sont au plus bas niveau. !

anadian Auto Sales& Service}

   
    

|

Dque le Pontiac
Six a été lancé sur le

marché, on se demande par-
tout: “Quand la General
Motors se décidera-t-clle à
fabriquer un sport roadster

  égayé de rayures Rouge i
Faerie. Rien de cet auto n’est
banal, ses moindres détails
ont un cachet moderne —
capitonnage en peau de re-un ; 5 uin, et grenu e-brissur un châssis Pontiac Six ? e côténickélés capote ueQuand verrons-nousla puis- vant s’enlever complè ersance, la vitesse, la beauté «« $E VENDANT A d’un ti épais € Soules,la résistance du Pontiac Six DE NOUVEAUX “partiearrière mobile

rés
grise— partie arrière iutilisées au profit d’un mo- BAS PRIX avecun Sige arriere iddele surbaissé ct rapide de deux à quatre assez large pour deux personnesplaces ?

     

      

 

    

  

; est parfaitement remis à neuf, et de l’acheter mainte-
- . . -

amais ’ i Pp C rtClest fait! Aussi vif qu'un pur-sang, Jam asiaoe vu pareil 3 road:aussi gai quel’alouctte, aussi chic qu’ 3 à iEpa ume. aussi1 ! , qu'une agréable à l’oeil. Et si vous êtes |débutante a son retour de Paris, tel est ; To cies Jeunece sports on OU Vous sentez encore jeune. malgrécadster. les années—vous tiendrez certainement
quelque Jour à en conduire un—parce
qu'on ne peut rêver auto plus parfait !

PRODUIT DE IA GENERAL MOTORS OF CANADA, LIMITED

   
Sa couleur dominante est fe Bleu
Lucerne — un Duco Bleu Lucerne

 

 

MARCHANDS DE PONTIAC Ig
sléphone: 1775Bl JONES & HIND MOTORS SUPERIOR MOTOR SALES, Ltd. | IR | 310, rue Sparks, Ottawa Téléphone: Queen M

| ‘247-249, rue ide a Tél: Rideau 3001 426. oeBank nr relQueen 106 Cd
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LEMOTEUR QUE7
FONCTIONNE EN |
GRANDEVITESSE | —-
Une discussion de ses avan-

tages sur les autres systè- |
. mes populaires.

DES 'COMPARAISONS
net

Ies progrès de la construction au-
fomobile se sont surtout traduits, de-
puis que le moteur existé, par une
augmentation incessante et disons
progressive de. la vitesse de rotation.

Il y a toujours eu des détracteurs
pour les rmoteéurs rapides et £1 l'on
remonte jusqu'à vingt-cinq ans ou
plus en arrière, on peut trouver des.
prophètes, des techniciens du siècle
dernier annonçant gravement que les
moteurs de tricycles qui tournaient
alors A la vitessefolle de 1,500 tours
à la minute ne pouvaient pas mar-
cher, ou s'ils marchalent, {ls ne pou-
valent pas tenir longtemps. (‘eg pro-
phètes de malvaise augure n'ont du
reste pas empéché les moteurs de

tourner et de tourner longtemps. not
plus que les détracteurs des moteurs
actuels ne nous empêchent pas de
chercher toujoürs des puissances plus
grandes dans des régimes plus rapt-
den.
Est-ce à dire, cependant, que les

moteurs actuels à très grand régime
sont parfaits? Certes non, et c'est
duns ces imperfections qu'il faut voir,

aroyons-nous, la raison des princi-
paux reproches qu'on Jui adresse par-
ce que ces reproches mettent dirce-

tement en cause les grandes vitesses

de rotation.
DES EXPLICATIONS

11 est très facile de voir au con-
traire que ce sont les points à côté
qui sont les véritables coupables.
Quelques mots d'explication sur ce

sujet ne nous paraissent pas sup°r-
flus.

ll est Inutile d'insister, pensons-
rious, sur l'Iimpossibilit! d'obtenir de
andes puissances de moteurs à pe-

tite cylindrée et, par conséquent,
poids réduit, sans les faire tourner
rapidement. Or, sl la voiture légère
et économique actuelle existe, c'est
uniquement parce quon a fait et par-

ce qu'on fera de plus en plug des mo-
teurs rapides; tout l'automobillsme

d'aujourd'hui repose et est le résultat
du perfectionnement des moteurs

dans cette vole.
Voyons quels sont les reproches

principaux qu'en adresse aux moteurs
rapides.
Les moteurs rapides vibrent.
Les moteurs rapides s'usent vitv.
Ie fonctionnement des moteurs ra-

pides manque de sécurité parce que
les différents organes sont soumis à
des efforts trop grands.

Telles sont les trols classes de re-
proches dont on fait généralement
état.

LA VIBRATION
Les moteurs rapides vibrent. C'est

vrai. Mals les moteurs d'il y a dix

ans vibraient aussi vt cependant ils
ne tournalent qua 2,000 tours. Or,

prenez un moteur actuel dont le ré-.
Kime atteint 3,000 tours et vous serez

forcé de constater qu'il est très silen-
‘cleux. Que faut-il conclure? Simple-

ment que le moteur a fait des pro-
grés depuis dix ans puisque à régime
égal et même supérieur, il montre des
avantages. Mais, ce moteur, si on

le fait tourner plus vite, redevient
bruyant. l'expérience du passé nous
rermet d'âtre conflants cn l'avenir
et d'espfrer que grÂve à un perfec-
tionnement de l’équilibrage et à I'al-
légement des masses en mouvement.
les vibrations disparaîtront pour les
régimes actuels, H est vrai qu'à ce
moment-là, les moteurs tourneront
encore plus vite.

L'USURE

Les moteurs rapides s'asent. Là
aussi il convient de faire la part des
choses. Prenez un moteur de 1905,
qui tournait à 800 tours, poussez ce
moteur jusquà 1,500 tours, si vous
le pouvez, et vous constaterez que son
usure va devenir extrêmement rapi-
fr, Prenez, au contraire, un moteur
fait pour tourner 3,000 tours et dimi-
nuez son allure de moitié, vous cons-
taterez qu'il peut tourner presque in-
définiment dans ces conditions, sanse— i n

Nes Autos Rents

à Neuf ont été ent-

rement réparés, de

nouvelles parties ont

Été fixées, nous

avons peinturé gt po-

sé de nouveaux

pneus selon la n°-

Less, Et  néan-

Moins varus pouves

achet cf un auto

presque aussi

qu'un neuf. À

d'un tiers du

s'origine.

bon

près

prix 
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C'est un véritable tricycle, un

:muel Walters, de New York. L'on

   
  

Ne

tricycle amphibie inventé par Sa-
voit dans le cliché M. Walters sur

run tricycle faisant neuf noeuds sur l'océan Atlantique, au large d’At-

 

{ lanticCity, N. J.

 

 

usure apparente et, cependant, cette
; Vitesse de 1,000 tours c'est la même
jà laquelle vous faites tourner le mo-
teur d'aujourd'hui et à larjuelle vous

faisiez tourner le moteur de 1905. Il
faut bien en conclure que le moteur

d'aujourd'hui est supérieur au mo-

teur d'autrefols,
On peut donc envisager avec Con-

fiance la longévité des moteurs rapi-
des; suns doute, cependant il faut
w'attendre à des progrès qui viendront
en leur temps. Il ne faut pas oublier
que lu question du graissage est loin

d’avoir atteint Ja perfection. Je choix

des matières qui frottent les unes sur

les autres doit encorr faire l'objet de
nombreuses recherches. Mais dès
maintenant, ji] est possible de dire
que les moteurs rapides que nous
CONNAISZINS s'usent moins vite que

les moteurs lents d'autrefois. S'il y a
encore des moteurs rapides qui s'u-

sent vite. c'est qu'ils ne sont pas bien

faits ou encore que le matériel qui
entre dans leur fabrication n’est pas
de toute première qualité. Mais la
question intrinsèque de vitesse de ro-

tation ne doit pas être mise en cause.
Les moteurs rapides ne sont pas

d’un fonctionnement sûr. Il en est de
cela comme du reproche précédent. Il
est incontestable qu'un moteur fati-
gue davantage ses aoupapes à 3,000
tours qu'à 2.000 tours mais on sait
maintenant faire des soupages qui
résistent à ces vitesses-là, alors qu’il
v i VIiNEt ANS ON ne savait pas faire

de soupapes qui pouvaient résister à
un régime de 1,000 tours. Aussi, un
moteur rapide construit, est-il tou-
jours régulier et présente-t-il autant
de sécurité dans son fonctionnement
que le moteur que nous connaissiôns
dans le passé.

Qu'il y ait des moteurs rapides mal
faits, nous l'accordons et cependant
nous nous empressons de dire qu’ils

sont extrêmement rares. 
LE PARE-BRISE

ven

A VERRE FIXE

VOYONS s'imposer partout sur les mo-
déles nouveaux et consiste à avoir
abandonné le pare-brise à deux gla-
ces dont celle d’en haut pouvait se

relever. On a remplacé ce système
par la grande glace unique suscepti-

’ —
C'est une mode nouvelle que nous ; ; , , .

| brillant rendement — vous convaincra du fait que pas n’est besoin

de dépenser beaucoup pour jouir du plus grand luxe en auto- ble d'être élevée par glis-
sement de quelques pouces environ a
la manivelle, ce qui permet darn

par le bas du pare-brise. A premièrc
vue, cé système est très élégant, car,

il donne une manoeuvre d'une faci!
Hté extrême, et il évite tout porte|

à faux, ce qui doit certainement évi-;
ter les rupiures. Mais s’il nous es!

permis d'en faire la critique. nous
dirons qu'il offre à nos yeux un in-|
convénient certain: celui d'obliger,!

toutes circonstances, le ronduc-
teur A n’exercer sa visioa qu'au tra-|
vers d'une glace. Même avec un net-|
toyeur automatique de parc-brise. or- |

gane absolument obligatr're. la con-\
duite glace fermée peut présenter des »

dangers, tant pour le conducteur que|
pour les passants.

En effet, d'une part,

merci, en cas de neige, d'un défaut de fonctionnement du nettoyeur. Ces -

| d’Autos Entiére

petits instruments sont aujourd'hui

parfaits, mais tout de même, nuiie

possibilité n’est exempte de toute

possibilité d’avarie; or, en cas d'ava-
rie, s’il neige, c’est la panne sèche,

 remtree ttrte cratr rere
— —

d'un voile blanc qui rend toute vi!
sion impossible.
Mème résultat en cas de brouil-

lard avec froid au-dessous de zéro.
Le brouillard se condense en glace;

“layé dès avant sa prise, la coudui
te peut devenir impossible au bout
Ce que'ques instants. Cette remarque
L été raite par des conducteurs qui ne:

furent pas satisfaits du tout. !

Naturellement, nous avons pris
deux cas extrêmes qui ne sont pas
la rareté. Il est d'autres circonstan-:
ces moins graves, mals beaucoup

plus fréquentes où il est difficile de
conduire avec verre fermé, même
“vec le nettoyeur, c’est la nuit daus!
une grande ville éclairée, quand |
pleut. Les gouttelettes d’eau produi-‘
sent une réfraction des lumières qui;
diminuent sensiblement, la vision

dont la propreté est assurée par le
nettoyeur ou la vision est nécessal- :
re sur toute la largeur de la glace,’

pour permettre la surveillance des,
débouchés latéraux, surveillance
ui en ville est absolument indispeu-

isable sous peine d'accidents qui peu-
vent être très graves. i Ces considérations dont la valeur

in'est pas contestable, nous incitent

à demander une légère modification |
‘aux constructeurs. Qu'ils prévolent |
un système quelconque permettant ;

d'ouvrir la glace a hauteur des yeux:
du conducteur. Le jour où ils aurout
apporté cette moditication, leur dis-

car la glace se recouvre _bien vile positif sera absolument parfait. |
 

- des Hnit

 

Comme nous l’avions prédit, il

Huit a non seulement précipité une puissante poussée vers les!

huit, mais supplante les huit et les six plus coûteux.

Grâce à sa construction supérieure, à ses nouvelles beautés de

ligne et à son équipement très complet — en plus de sa douceur

et de sa facilité incomparables — l’Hupmobile Huit continue de

maintenir son premier rang parmi les autos à huit cylindres.

Une promenade d’une demi-heure dans les Hupmobile Huit Cy-

lindres de la récente série vous fera voir de nouvelles qualités de

mobilisme,

»

Qua:orze fascinants modèles de carrosseries, prix de $2715, f. à b. à Windsor.

Carrosseries clients construites par Dietr.ch,

LE FASCINANT

HUPM
HUIT

SAM C.
Dépositaire pour l'Est d'Ontario

on est à la Angle des rues Bank et Florence

TT

Il Capte la Préférence du Public dans la Vogue

Cvlindres

y a quelques mois, l'Hupmobile

OBILE

CRAIG

Tél: Queen 1862

 

Vente

  

sur le verre. et si le givre n'est pas sée par notre correspondant, mais il

moteur

11
_ ta00 0CS—i i RS

L’ARRET BRUSQUE parce qu'il “cale” sous une résix.an- , Un incendie de la voiture. Pour qu'il

ce trop grande ou encore parce que Vv ait retour au caburateur, il faut,

; — > I'llumage est coupé. Pourquui cet’ qu'il y ait allumage lorsque li seu-,
Nous avonons ne pas très bien com-

prendre la question qui nous est po-

a plus d'allumage. Alors?

‘ : Notre ami lecteur doit avoir trou

arrétbrusquedeterminerait-i Un re-’ Lune d'admission est ouverte. Nous, vé vette affirmation dans un manuel.
ne Voyons pas du ivut comment cela: 11 y a bien d'autres choses encore

Un retour de flamme au carbura-, pourrait se produire en cas d'arrêt dans les manuels.
teur serait la seule cause provoquant brusque. _Puisqu'il y a arrêt, il n'y

 

est une chose certaine c'est qu'un
peut s'arrêter brusquement
 

du conducteur en dehors de l'éventail |

 
ment Remis à Neut

Aux Prix des Autos Usages O rdinaires

désirez.

252, Rue Albert. 
 

beaucoup moins que ce
NE occasion par excellence pour l'homme qui désire acheter des

milliers de milles de transport à
s'attend de payer. Nos prix comportent le maximum de valeur

cn Autos Remis à Neuf, qui ont été réparés par nos propres mécalu-
ciens,  EKpargnez de $50 a $100 en achetant aujourd'hui l'auto que vous

Nous avons un modèle pour vous satisfaire.

qu'il

Ottawa Car Garage
Q. 3465 
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USAGES
Onelques

SPECIALE de plus
GRATIS ® Seulement

A TOUTE PERSONNE QUI ACHETERA ET PRENDRA LA LIVRAISON D'UN DE NOS BONS
AUTOS FORD USAGES, LE OU AVANT LE 10 MAT, NOUS DONNERONS ABSOLUMENT

AUTOS
OFFRE
   

  

GRATIS
15 GALLONS DE

GRATIS
15 GALLONS DE

Par suite des préparations pour le Congrès Avicole Mondial,

nous sommes contraints de quitter notre local d'Autos Neufs et

Usagés, à l'Exposition, ct afin d'éviter une dépense additionnelle
GAZOLINE . . - ; GAZOLINE

de déménagement, nous faisons cette offre sensationnelle. *,
ET ET

UN GALEON Pour assurer un prompt écoulement, les prix ont été UN GALLON
D'HUILE DE D'HUILE DE
lère QUALITE lère QUALITE

CAMPBEI.L MOTOR SALES
MARCHANDS LOCAUX DE FORD Faciles conditions de paiement

SERVICE DES AUTOS USAGES: Queen 7879

Rue Queen—345

sacrifiés sans égard a la valeur. |

  

Ouvert le soir

LOT D’AUTOS USAGES: Queen 75—75

Rue Albert. Entre les rues Metcalfe et O'Connor.
         

 (
=
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Vilebrequin
Coussinets

Soixante milles et plus--Freins
hydrauliques aux quatre roues

Freins hydrauliques aux quatre roues, ex-

traordinaire facilité de conduite, niveleur

de chemin pour assurer une plus grande

douceur de conduite, châssis plus bas, élé-

gance caractéristique de la carosserie

Chrysler, luxueux capitonnage de mohair,

fascinants coloris.

L va sans dire que le Chrysler ‘‘60’’ a
un vilebrequin à sept coussinets.

Chaque Chrysler six-cylindres, depuis le
premier Chrysler il y a trois ans, a un
vilebrequin sept coussinets, ce qui assure
un rendement plus doux et une plus lon-
gue durée.

 

De plus, le Chrysler ‘‘60’’ à d'autres su-
périorités qui ne se trouvent dans aucun
autre auto à son prix.

Prix du Chrysler
“60” — Auto Tour:s- Voilà de suffisantes raisons pour le. phé-

me, $1470; Routière, Vitesse de 60 milles et plus, accélérations  noménal succès des ventes du Chrysler
suet: Coach. oe de 5 à 25 milles en 734 secondes, économie ‘‘60'’ qui se traduit dans l’étonnante élé-

a), $1770; Sa. de 26 milles au gallon; neutraliseur d'im- vation du Chrysler de la 27ème à la 4ème
dan, $1170. pulsion, lubrification haute pression, filtre placer

d'huile, purificateur d’air.

CHRYSLER 60
F. à b. Windsor, Ou-

tario (transport seu-

lement à ajouter).

J.es prix susmention-

nés comportent tous

les impôts, amortis-

seurs en avant et en

 

  

arrière, pneu d'ur- LE CHRYSLER DE CONSTRUCTION C ANADIEIINE POUR LES CANADIENS

gence, couvre-pnci
et plein le réservair

de gazoline. COAC HY

M — f.0.b. Windsor, Ontarin

 

HORNER MOTOR SALES
Dépositaires du Chrysler pour Ottawa et la Région

. 426, RUE BANK Téléphone: QUEEN 380

MARCHANDS ASSOCIES
H. Vallières, Maniwaki

J. A, McDougall, Winchester

Sadler & Dezells, Carleton Place
Percy Powell, North Gower

W. J. Boland, Qujyon
W. J. Boston, Perth
F. L. Morin, Bourget

R. J. Cameron, Buckingham

Succursale de Hull: 90, rue Principale — Télép hone: Sher. 3119

A. Farrell, Chesterville
Théo, Laniel, Alfred

A. D. McCreedie, Shawville
(Gamble Bros., Carp.
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THEATRE ET MUSIQUE 
LE FESTIVAL MUSICAL

DE ST-JEROME, P. Q
nrg joie

quid deviat

12 mal a

Paar certarnes Par os

Je 5rand festival musical
evoir Mu à St-Jévome, de
firemis nu 29,
Comme nous Vavons déja dit, de

programme musicls xera Tournai par

Conservatoire
l'Université de

de 70 muslciena
Euxêne Cha

dit

i
“la Syvmphoule

National” affiliée
Montréal, composée
sous la direction de M
Ver, et l'Association Chorale de So
Jévéine,  cornpesée de 145 chantres
song ba direction de M Joseph For
tier, sont à préparer un ptogrannie -

musical pour satisfaire les plus ex

gcaunts.

On y Aonncra des ocuvres de St

Sacns, Shubert, Sibelius, Mendols-

sohn et Lacome
L'Immense auditorium de ta UP

sion” avec son accoOustique mervoil-

leux se prêtera bien à celte manifes-
tation nusicale et l'on attend un

grand nombre de visiteurs de Mun*-

réal et des paroisses en-lironantes.

On nons prie d'informer le pubhe

d à ontrés!l et de villes rituées sur

le parcours, qu'un service d'autobus

a été organisé à cet effet qui laisse -

ra Montréal à 5 heures p. m., pour

retournre à Lhelures du soir apres

le concert (heure avancée).

Nous donnerons dans un très pro-

chain numéro, les détails complets

du programme qui sera donné.

Le pageant de|Dollard

La fête de Dollard revêtira cette

année un cachet de grandeur encore

inconnu. Et c'est a Grenville, au bord

du Long-Sault, que l'on commétio-

rera par un pageant historique le

sacrifice de l'illustre sauveur de la

lle France.

Neconan “Gloire i Dollard”, de

M. Julien Perrin, p. s. 8, a été choi-

si et durant plus d'une heure, près

de 200 acteurs habillement cirigés

par M. Charles Marchand, représen-

teront en plein air divers tableaux

de la grande épopée canudienne.

Je décor naturel offre tous ls

uvantages requis pour un tel specta-

ele. Sur un plateau de 15 pleds de

hauteur par 300 pleds de long, on à

dressé le fort antour duquel se Si-

muleront à l'aise les attaques des

Iroquois, etc, de sorte que chacun

pourra également joulr du pageant

sans se déranger.
M. le curé lAmoges, organisateur

de ces fêtes, profitern de la circons-

tance pour faire au profit de son

église Ir tirage annoncé depuis long-

temps de la magnifique automobile

“Coach Star”, modèle 1927.
(Communiqué).

—meatmne—mven s
tnamesSan

ALFRED, ONT.
ff mai 1927.

Résultat des concours d'avril par

ordre de mérite, à l'école no 6 Al-

fred.
4e cours junior: Alice Leduc, 89 |

p. «.; Isidore Cadieux, 65 p. c.

3e cours junior: Gabrielle Ca-

dioux, 92 p. «.; Alfua Dugas, 55 P-

e.: Delia Dugas, 79 p. ¢.; Sylvio Ca-

dieux, 77 p. c.: Douat Dugas, 62

p. c.; Léopold Ledur, 60 p. c.

2e cours junior: Augustin Doth,

95 p. ¢.; Emma Dugas, 93 p. c.:

Irène Arcand, 92 p. «.
ler cours sénior:

cand, Henri Dugas, Antoine Ar-

cand, Roland Leduc, Marie-Ange
Cadieu, Laura Cadieux, Léa Leduc,
Délima Dugas.

ler cours junior: Dorothée Ca-
dieux, Roland Gratton, Omer Du-
gas. Fuclide Cadieux, Réal Leduc.

PEN,PE

SAINT-EUGENE DE
_GRANTHAM

1927.

Elisabeth Ar-

6

NOTES LOCALES:—
M. et Mme Henri Guyette, de

St-Germain de Grantham, étalent
de passage, ces jours derniers, chez

M. et Mme Eddy Goyette.

M. et Mme J.-B. Ferland, de St-

Guillaume d'Unton, sont venus vi-

mai

siter Mme Charles Ferland,

M. et Mme Joseph Lemoine, de

Montréal, étaient en visite, cette

semaine. chez M. et Mme David
Lemoine,

Mlles Angélina et Hélène Cot-

noir, de St-Nazaire d'Acton, étaient
en promenade chez M. et Mme Da-

vid l.emoine, diman-he dernier.

 

M. Bernard l.arose s'est fixd à 12-00—Supper Club,
St-Hyacinthe 1 OU-—Cluh Nutty,
re CY WGN—CHICAGO—302.8

TERR

L'HOMME-ORCHESTRE
C'est l'Américain S. L. Norris.
L'étrange piano devant lequel 1i

v'installe, et qui tient à la fois du
métier à tisser, de la linotype et da

l'établi. est une machine de sou in-
vention.

£lle lui permet, grace a un Inge

vieux système de pédales, d'action:
ner trois vioioncelles et un certain
nombre de cloches.
Mais M. Norris n’a pas seulement

des pieds de virtuose. Pendant que
<eux-«i fonctionnent, les mains s’oc-
cupent de faire vibrer convenable-
ment un stradivarius.
Tache compliquée, mais que l’iu-

venteur semble pourtant exercer avec

l« sourire.

Il tient en plus entre ses lèvres un
“ifflet.

Un magnifique sifflet à roulettes
d'où il tire, en temps voulu, d’exqui-
ses modulations.

Ainsi donc, M. Norris joue à la fois
ue six sortes dinstruments. C'est
beaucoup de bruit pour un seul hom-
me, vont sûrement penser certains
nusiclens sceptiques de chez nous.

| Et d'autres, malicieux, ne voudront
voir peut-être dans cette invention.
née au pays de la vitesse, qu'un

‘moyen de gagner du temps.
Et aussi de l'argent, en tout cas,

car M. Norris poursuit actuellement,
au pays du dollar, une fructueuse

| tournée qui le récompense de scs
jlongs efforts.

elfen:

(LE SANSFILISME
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SAMEDI
L le plus grand hôtel dn monde,
l'Hôtel Stevens do Chicago, inaugu-

| vera ce soir un
11 hres au puste WQJ de Chicago.

e LS a

“la Soirée des Mdcires” sera irra-
diée à X hres 15 ce soir par le poste
WNYC deo New-York.

oe =» ©
Le poste WGES de Chicago trra-

diera ce soir à 9 hres 30 un concert
intitulé ‘Hits from old time shows".

° © .
Le Collingswood Community Mu-

sic Club se fera entendre à 8 hres
10 ce soir au poste WIP, l’hilade!-

phie. M sera suivi d’un concert par
le Quatuor Instrumentai Athenian.

cole Supérieure de South Manches-

donner un concert à 8 hres le Con-
cert sera irradié par le poste W'TIC
de Hartford.

° e e
le programme des “Week Enders”

à 8 hres ce soir sera irradié par les
posters: WEAF, New-York; WRC,
Washington: WCAE, Pittsburgh:
WG@GY, Schenectady: KSD, St. Louis:

| WTAM, Cleveland; WWJ, Détroit:
| WSAU, Cincinnati et WOC, Daven-
port.

i vw ® ®
| Un concert de l'Orchestre Sympho-
nique de Newark sera irradié à 9,
hres ce soir par le poste WOR de
Nemark. '

[

 

la fameuse joute de boxe entre
Jack Dempsey of Fred Fulton sera!
irradiée à 9 hres 30 par le poste:
WGN de Chicago. j

e > ® i
‘La soirée de la Légion Américal-!

ne” sera célébrée par le poste WRNY |
de New-York qui donnera à 10 hres,
15 ce soir un programme varié de.
musique vocale ef instrumentale.

— erees etl

SAMEDI, 7 MAI.
WBZ—SPRINGFIELD—335.1

8,153 —Ensemble,
7,00—Orchestre.
10.15—Orchenrtre.
10,45—Cluh Knickerbockar

WEAF—NEW YORK-—491.5
7.30- The Week Enders,
9.00 — Mame numéro,
19,00—C'auserie; orchestre
11.00—Orchestre,

WJIZ—NEW YORK - 154.2
7.00- -Orchestre.
8,00 —A être annoncé.

| s.10—Orchestre.
16,00—IhMa Keystone. |

| 15,30 - -Orchestre.

KDKA—PITTSBURGH-—-308.1
15—~-+Pogt Home Radio Ciub,
30-—Concert.
50—-Causerie.
10—-tloncert,

KYW-—CHICAGO—-536
.00-—-Town Tattler,
30-—Orechestre.

9,15—Numéro spécial,
0.50 —kKiks Booster Night.

WBBM—CHICAGO—228
SON-- Heure Harmony.
10,00—-Heure Melody.
11,00--Heure Variets.
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marquez la fascination
vence de ce nouveau n

nera tout de suite.
vous serez ficr.

Ampico.

126, RUE BANK  
 

Piano à Queue Jubilé Willis
Le Produit Impeccable de l'Art Canadien.

Venez entendre son incomparable son — ro-

C'est un instrument dont |

WILLIS & CO, LIMITED |
Seuls représentants canadiens pour les pianos et pianos auto-
matiques Willis, Knabe, Chickering et fe Piano Reproducteur

=

de sa caisse. L’appa-
rodèle vous impression-

!

EDIFICE JACKSON   \ 
25

“
>

concert régulier à!

> ° eo

L'Orchestre el Ic Glee Club de V'E-.

ter se rendra à Hartford ce soir pour,

v ] wi
LE; UMULT VITAWA SAMEUIL 7 MAL lYZ/

 

! 1W— Puch et Jud).
71.35—Ens-emble.
9.00——~Mudlcale,
0.70Lutes mémorables.
10.50—Convert WEAF.

« 10,50—Numéro avécial,
11,00-—Bam'n Henry; musique
l1,15— M'inicaie.

WGY—SCHENECTADY
7.30~——Musicale,

3785

| #.00—WEAF.
| 9.00—Musivaie.
| 10.00—WEAF.
11.00-—Danse.

WLW—OINCINNATI. OHIO—
#.10-— Danse ancienne.
9.15—Ford et Glenn.
10.00—Caatle Farm,

} 10,30—Vio'oneux.
11.00—Castle Farm.

WSAI—CINCINNATI - 325,9
9.15—Sextette.
10.15— Musicale.

WTAM—CLEVELAND-—389 4
7.15—Orchestre Cleveland,
4.45—Trio MuLurroil.
9.00—Programme Pocahontas,
10.00—Concert du WEAF.
11.00—Vaudeviile.
WCCO—MINNBAPOLIS-8.PAUL
8.15-—Concert.
10,30— Programme musicale.
11,00— Heure Variety.
11.36. Programme musical,
12.90— Orchestre,
Ce

; DIMANCHE
Une série de concert du diunancin

soir sera inaugurée ce soir a 8 hres
15 par un concert par les Amcrican
\Singers comprenant Charles Harul-
son et R. Hollinshead, ténors, Ver-
non Archibald, baryton et F. Crox-

;ton, barse. Allan McQuhac fameux
ténor dirigera le concert qui sera
Ilrradié par les postes suivants:
WEAF, New-York; WEEI,

cs WRC, Washington, WSAI, Cincin-

"nati: WGN, Chicago; WCAE, Pitts-

41261

 

burgh:; WGR, Buffalo; WOC. Da-

venport; KSD, St. Louis: WWJ, Dé-
itroit: WCCO, Minneapolis-St. Paul
et WG Y., Schenectady.

. € =
| Ce qui est probablement le plus
considérable groupe qui se soit fait

entendre par radio donnera un con-

"cart à # hres au poste KOA, Denver
où 4,000 enfants d'écoles interprète-
|ront “The Walrus and the Carpen-.
ter” cantate de Fletcher.

e e>

“Carmen” fameux opéra de Bizet
séra interprété ce soir 2 8 hres au
poste WIBO de Chicago.

+ ® e
La fanfare des Knights of Pythias

de Kansas Clty se fera entendre à
5 hres cet après-midi ait poste

| WDAF de cette ville.
are.

| DIMANCHE, 8 MAI.
; KDKA—PITTSBURGH---308.1

6.35—Basehall.
6.30— Heure Twilight.

i 8.00—Violon, i. Ludlow.
! 9.30—Revue Nationale,

AF—NEW YORK—-492
6.00—Orchestre.
8.30—Drame biblique
7.00—Orcheatre,
7.20— Major Bowes.
9.15—}eure Atwater Kent
0.45TAPER +UR Dar un artiste”

WIZ-——NEW YORK—455
T.0b—Orgue; Helen Turley, soprano,
7,30—Chanteurs.
A.00—Orchestre (Commodore,
x,3C0—''Ostenda et Bruges''.
9.00 -ti, Ludlow, violoniste.
9.30—Revne Nationale.

WBZ—SPRINGFIELD—-333.1
T.00-—Fnsemble Stattler,
7,30—Panfare.
s,30——Orechestre Weldon.
9.30—Revur Nationale,

WTAM-—CLEVELAND--489.4
6.30—E. Gi}] et orchestre,
7,00—Programme stillman.
9.00—C'avaliers.
19,00—(Orchestre,

WLW-—CINCINNATI—422.3
R,85—-Orchestre Crosley,
R.55—Piano,
9.30—Sur demande.

WSAI—OCINCINNATI—-328
8.45—Carillons.
9.15—Heurs Atwuter Kent.

KYW—-CHIOAGO—558
9.00—G. Ludlow, violoniste.
10.50—Conrert classique Edison.
WCOO—MINNEAPOLIS-S.-PAUL—416.4
9.15—Heure Atwater Kent.
10,45—Programma musical,
12.05—Récital d orgue.

 

LUNDI, 9 MAL
CNRO—OTTAWA--434.5

Concert de lundi 9 mai à 8. h. p. m.
(Heure avancée)

Dami-heure des enfants par Tante Bessie.
Rapports du marché sur In vente des pro-

duits agricoles,
Orchestre de danse du Château-Laurier,

directement du gril de l'hôtel,
CFOF--MONTREAL—411

7.00—Contes pour les enfants.
7.30 -—Orchestre du Mont-Royal,
l—Ouserture, Sankuntala Goldmark
2.—Suite, A lover in Damascus .. Finden
B.—Fantuisie, Mignon . Thomas
4.—Piano, Ballade , . | | Chopin

M. Rex Battde
Sélection, M'le Modiste . Herbert
8.—Hymn to the Sun . . Rimsky Korsakov
8.30—-Programme du studio.
9.30—Heure Radio Limited.
10.30—Orchestre du Mont-Royal,

KDKA—PITTSBURGH—309.1
6.55—Baseball; concert.
6,55—-Baseball; convert; causerie.
7.30—Roxy et sa troupe,
9.00-—Fanfare.
9.50—Heure Ruud.

WEAF—NEW YORK— 4192
3.00— Wal} Street Follies,
#.30-—Hire Harvesters,
S,00—Tziganes: J BL. Well, ténor.
10.00-=""La Gioconda’', apéra de Pon.hi-

eli, -
11.00— Orchestra Rolfe.

WJIZ-—NEW YORK—455
7.00-—Numéro spécial,
7.30—Roxy et sa troupe,
9.00—The Record Boys.
9.30-——Heure Ruud
10.30—Orchestre Freidman.

WBZ—SPRINGFIELD— 355.1
7.08— Orchestre Reisman,
7 30-—Roxy et sa troupe,
9.00—Corps de Tambour.
9,.30—Heure Ruud.
10,50—V. Breglio et nrchestre,

WTAM—CLEVELAND—4894
6.00-—Numéro spécial,
7.00—Récital d'orgue.
7,30—Hires Harvesters,
S.00—"Tziganes,
N.00—Grand opéra.
19,30—E, Gill et orchestre,
11.30—-Récital d'orgue.

WLW-CINCINNATI-— 422.3
7.00—Orche-tre Gibson,
7,50—Revue: orchestre.
+,00-—C'oncert du studio,
s.30—Trio Crosley.
9.00—(Crosles Burnt Corkers.

WSAI—CINCINNATI-—-326
T.30—Orchestre.

, *O.0U-—Quatuor Congress.
11,00-——Orchestre Curtrer.

KYW—OHICAGO—556
7.60—Oncle Bob.
7.30—Roxy et sa troupe,
WCCO—MINNEAPOLIS-8.-PAUL —410.4
3,50-—Hires Harvesters.
N00—Concert.
10.00—Université de Minnesota.

| 11.00—Programme musical.
12,00-—Quality Collegian-.

1 N0-—Orchestre.
1.45-—Récital d'orgue,

LEFAIVRE, ONT.
— --

4 mai 1927.

M. et Mme Omer Paquette font
part à leurs parents et amis de la

naissance d'un fils. baptisé sous les
noms de Joseph. Etienne, Régent.
Pararin et mararine. M. et Mme E-
merie Larche.
MM. Alexandre et Deiphis Char-

bonneau ont assisté, à L'Orignal.
aux funérailles de leur cousine.
Mme Télesphore Guénette.

Plusienrs des nôtres ont assis-
nisé par les Dames de Ste-Anne.

M. Cyrille Gascon est venu à Le-
faivre. par affaires.

On annonce pour le 15 mai un
euchre au profit de l'église, orga-
té à une séance donnée par les élè-
ves du Collège Bourget. Rigaud.

Mme Joseph Gascon est retenue
‘à sa chambre par la maladie.

Boston: ,

 

EAAAmePELERINAGE A LA
VILLE ETERNELLE

.6 XXVe Pelerinage Canudien
‘4 Rome. sera. cette année, sous la

 

 

naître au loin les possibilités de la
manufacturier que touristique. Dans

“Gaspiller” deux, trois
Aux exemples déjà fournis sur

ajoutons les deux suivants.
grand panneau-réclame, placé tout 
peut manquer d'attirer

liques ou électriques, à utiliser,

Même il est compris dans ie budget
ne se contentent pas de faire des
moyen, plus pratique et plus viril, d'agir. Même Hull, plus près de nous,
se propose de lancer une campagne

velles industries.

Buckingham se croise les bras
jeter des fortunes à tous les vents,
‘municipal, affectant annuellement,
qui peut se faire de cent facons différentes. La ville n’en serait pas plus
pauvre, mais trouverait tout à y gagner. S'y résoudra-t-on?

+

cipaux nommés pour veiller à l'administration et aux intérêts futurs de
notre ville, ne se sont jamais engagés. La pensée de débourser quelques
piastres pour améliorer la situation locale les révoltait, non parce qu'ils
n'y voyatent des avantages, mais pour ne pas sortir des sentiers battus.

cents dollars,

Les Chutes Shawinigan s'annoncent par un

de-la-Madeleine. Affiché en évidence,
l'attention et

sera is au courant. Il saura la valeur el le nombre des forces hydrau-
ete.

prospère, un montant de $800 est affecté à

région, tant au point de vue minier,
cette voie, les divers conseils muni-

pensez done...!

Hull et Hawkesbury, entre autres,

près du Pont St-Maurice, au Cap-
dans tn endroit très fréquenté, il nc

produire son but. Le voyageur

A Saint-Jérôme, une autre ville
la publicité pure et simple.

annuel de la ville. Voilà des gens qui
voeux platoniques, mais prennent le

, Cette année, afin d'obtenir de nou-

durant ce temps. ll ne s'agit pas de
mais simplement d'étudier un pruiet
Une certaine somme à la publici4,

Roméo LORRAIN.
 ___mr

|CETTE SOUSCRIPTIO
S’OUVRIRA LA SEMAINE

[ PROCHAINE
La souscription pour contribuer à

l'achat d’un rayon-X à l'hôpital, s’ou-
Vrira très probablement la semaine

prochaine. Le male eniployé, à moins
de changement uans les décisions

d'ici à ce temps, sera d'abord, celui

de la quéte a domicile. Personne ne
voudra refuser son obole, une oeuvre
8i nécessaire et si urgente. Aussi les

personnes qui visiteront les foyers,
et les hommes d'affaires peuvent être
assurées d'un splendide accueil. Cha-

cun tiendra à être z-"éreux, afin
que l'objectif soit atteint le plus va-
pidement possible, voi: méme dépas-
sé, ce qui ne nuirait «n rien à cette

institution. Notre hôpitz1 ne ‘devrait-
elle pas être également doté d'un as-
censeur.

REPARATIONS A
L’IMMEUBLE GAUTHIER
Les réparations sont en cours, à

l'immeuble Gauthier, situé sur le co-
té ouest de la rue principale. Les

travaux sont activement poussés, el
seront tout à l’avantage de la conser-
vation et de l'apparence de l'édifi.c.

——

EN FOULE A
COLLEGE DEMAIN SOIR

—————

En foule au collége demain soir!
Ce sera la première représentation
offerte au public de Buckingham et

des environs. de la séance tant an-
noncée. Personne ne voudra mau-
quer une occasion semblable. Rete-
nez vos billets le plus tôt possible.
Tl nous reste encore quelques-uns

au “Bureau du Droit”. Il en reste
d'excellents pour lundi soir égale-
ment. Mais les premiers rendus. les
premiers servis. .

Les parents sont priés de prendre

note, qu'il y aura matinée pour les
enfants dimanche après-midi.

 

 
| NAISSANCE

—_

| M. et Mme Adélard Goulet (Diana
; Morel), sont heureux de faire part à

leurs parents et amis, de la nuis-
sance d'une fille, née le 28 avrii,

; baptisée le 29 avril, sous les noms

Se =22{  
Comme nous l'ann-~ucions le 24

avril dernier, le Georges Bothwell a,
repris ses courses vus le premier :
mai. I! fait comme par le passé, la!

M. l'abbé ALBERT PINAULT. qui
aura la direction du XXVième pè-
lerinage canadien à Rome.

 

navette entre Buckingiam et Notre-. bateau, Lausanne. Milan. Venise,
Dame de la Salette. Florence, Assise, Rome, Gênes, Ni-

ce Monte-Carlo. Marseille, le tra-
jet en autocar d'Avignon à Nimes

en pasant par le Pont du Gard.
NAISSANCE

naissance d’une fille, née Je 3 mal, |et Lisieux.
baptisée le 4 sous les noms de Ma-
rie-Magella-Réjeanne. Parrain et mar-

‘raine, M. et Mme Honoré Cauieux,
l oncle et tante de l'enfant. Porteuse,

 
rection de ce voyage. L'organisa-
tion de ce pèlerinage fera époque

dans l'histoire du tourisme cana-

 

Ont. est de passage à Buckingham.
M. Toussaint Sénécal, de Montréal,

visite ses parents et amis de Luec-
kingham.

à pris les dispositions nécessaires
pour offrir ce voyage à un prix qui
rappelle pratiquement les taux d'a-

vant-guerre, soit $395.00 et! $445.

00 suivant la durée de la tournée
européenne. L'on se rappelle à ceGARE AUX PERMIS

- —__ propos que M. Jules Hone a été
Plusieurs automobilistes de notre 'décoré par le Souverain Pontife,

ville et des environs, ne possédant il y a quelque temps, de la médail-
pas encore leur permis pour 1927, le et du diplôme ‘Bene merenti*.
se sont faits arrêter cette semaine. ‘et c'est précisément pour répondre
Aussi, gare aux permis. à ce haut témoignage d'encourage-BATSONPLEIN ment qu'un prix aussi attrayant

est offert cette année. afin de per-
-__- mettre à bon nombre de personnes

La semaîne de nettoyage bat son
plein. Plusieurs rues n'ont pas en-

de réaliser dans des conditions mo-

core regu la visite des vidangeurs,
destes le réve de tout catholique:
voir Rome, voir le Souverai -

mais dans quelques jours, cette tà- in Pon
che sera terminée,

 
tife!

 

LE

 

rents ot amis,
Beaucoup d'étrangers sont dans no-

- an tre paroisse relativement aux travaux
Une solide brosse à dent et nine d'arpentage que fait faire l'Internn-

jolie paire de boutons de manchet- fional Paper.
tes, pour les deux seulement vingt- ~

oo CASAVANT FRERES

Aubaine extraordinaire

 

J. A. LORRAIN.

|  COMITES OUVERTS   …- | Limitée
Les comités politiques sont ouverts :

:à Buckingham. Le comité conserva- FACTEURS D'ORGUES
teur fut le premier à s'ouvrir, dans I’. Q., Canada
‘l’édifice Dumont-Lunglois. Les libé-
raux ont jeté leur dévolu, sur la sal-
le inoccupée située entre le magasin

L.-A. Lahuie, et le magasin H. Man-

| Saint-Hyacinthe,

Représentant

M. et Mme Albert Lepage (née Ai! Carcassonne. Toulouse, ‘Lourdes,
ma Robillard) ont le plaisir de faire Bordeaux. Blois, les Châteaux de
part a leurs parents et amis, de la Chambord et de Chaumont. Paris !

de Marie-Madeleine. Parrain et mar- tha. Des petits caucus ont lieu tous.
raine, M. Donat Goulet et Mlle Idei- les soirs, que les habitués qualifient !
te Goulet. frère et soeur de l'enfani. de très intéressants. Mais chacun y

Porteuse, Mme Elzéar Fauvelle, tante {prépare la victone de son candidat
de l'enfant. dans notre ville.

IL EST ATTENDU | ST-ALBERT

On attend, de jour en jour, la visi!
te d'un ingénieur du gouvernement, MARIAGE:—
pour examiner lc tracé du chemin Mardi le 3 mai, M. Charles Meil-
Buckingham-Mont-Laurier. De la mé-' leur, de Crysler, conduisait à l’autel,
me source, on nous apprend que les. Mlle Edwige Boudrias, dc cette pi-
travaux commenceront incessum., roisse. La mariée portair une magni-
ment. sous forme de terrassage, et de fique toilette de satiz bisuc avec
charroyage de gravier. ce qui em. chapeau ‘de même nuauce. Le diner
ploirait, jusqu'à deux cents paires de fut servi chez’ M. Josepa Boudrias,
chevaux, père de la mariée, et le suuper chez

mimi M. Cléophas Meilleur,

|

  

5 MAI 1927

  nous offrons nos mefileurs voeux de
bonheur.
NAISSANCE:—M. et Mme Neuphtalie

lie Piché ont le plaisir d'annoncer à
{ leurs parents et amis, la naissan-c
d'un fils le jour de Pâques, baptisc
sous les noms de Joseph-Paquin-
Réal. Parrain et marraine, M. et
Mme Ferdinand Noël, d'Embrun. on-
cle et tante de l’enfant.
M. et Mme Arthur Hébert ont ic
aisir d'annoncer à leurs parents c!

amis la naissance d'une fille.
VA ET VIENT:—

Les Habitudes

Hygiéniques

des Dames
sont grandement modifiées—

: Nouvelle manière — On s'en

défait comme du papier.  
 . M. et Mme J.-Baptiste Cayer sit

Par LLIN J. BUCKLAND de passage a Montréal pour quelques

semaines.
Garde-malade grarude, M. et Mme Candide Choquette, do

ES anciennes serviettes hyziéni-

; jues cCisparaissent rapidement, et

! sont reraplacées par une nouvelle mé-
| thods dénommée KOTEX, dont 8 sur

ques jours en visite chez M.

i tant Guérin.

19 dames bien mises font mainte- jours derniers.
nant usage. Mlle Aurore Rioux

 

On se défait du Kotex aussi facile- …. ’ -
ment que du papier.  \insi plus de rents de Ste-( atherine, Qué. |

lavage, plus d'embarras de s'en dé- A l'occasion du mariage Boudrias-
faire. Meilieur plusieurs gens de Cornwall

létant 5 fois plts absorbant que les

serviettes de coton ordinaires, Vous

pouvez porter sans crainte les toilet-

tes les plus délicates. Dansez. faites

tres MM. etMmes Albert. Philias €’ . ; . Labelle.
de l'automobilisme des heures durant, H ee ep
‘ans le moindre doute. Ft il désodo-
vise, mettant ainsi fin à tout danger | LAC STE-MARIE
‘dv mauvaise odeur. ————ne
Vous pouvez vous le procuter en | 3 mai, 19:7

iout magasin sans ernharras. en di- ; Mme CC. Morin est de retour dup

sant simplement “KOTEN”. Lssayez- , voyage À Maniwaki, Uraceficld ou
le aujourd'hui et
querez plus Avec

nières incertaines.
Une boite de 12 ne coûte que quel-

que sous. Assurez-vous de vous pro-

“curer le véritable
, une classe à part

Vous ne vous tis- elle u Visité ses parents et amis.
les anciennes ma-, M. B.

; Ottawa voir sa fille Mme L. Monct-
te. actuellement à l'hôpital.

- M. Jules Laraméc et M. Théo. Ba -
Le Kotex est dans | ribcau sont allés comme délégués

la convention Hbérale mercredi A
Hull.
Mme D. Lachapelle est de retour

 

tues semaines chez sa fille. Mme
; Courchaine.

Pas deaudueOn MM. J. Emend ot Temen- sont re-
; ; s à Sudbury anrès avoir pas.du papier. wurnés à Sud 3 ! ' Fr

4 quelques semaines chez leurs pa-

de Crysler, |
père du marié. Aux nouveaux époux |

St-Rémi de Napierville, passent que.-
Cons-

Mlle Irène Gagnon, d'Embrun, +i:
-itait M. et Mme Omer Guertin, ces

visite ses pa-

étaient de passage par ici, entre au-

Philiza Meilleur ainsi que M. et Mme

Lachapelle, père. est allé à

de Bouchette, nit elle A passé quel-

à Ottawa:

J.-H. Chagnon
206, rue Dahousie - Ottawa

ASTHME
Bronehits chronique, rhumes du erveau

et des bronches, flêvre des folie.
Avalez dcs capsules RAZ-MAH. Bavoyes
Se pour échantillon d'essai. Templetons.
Toronto. $1 cher votre pharmacien.

RAZ-MA

  
 

 

Quatre jours seulement en
pleine mer par la route du
Saint-Laurent—le majestueux
boulevard conduisant vers
l’Europe.

Le même service ct les mêmes
attentions pour tous les pas-
sagers à bord.

Le paquebot tout entier est à votre
disposition. Taux modérés.

Pour plutamples renseignements, cone
sulrez tout agent de navigation ou—

J. A. McGILL.
azent zéndral du s-rvtre des
passagers, Oltawa,

Ayez toujours des chôques de
voyage de la Cie de Messe gertes
du Pacifique Canadien. Ils sont

acceptés et changés partout,

ren
5RLenLY.
a FE A A+

ll  

1

REGION DE BUCKINGHAM 25;525505
0

t

Les Voyages Hone auront lu di-

Mlle Amanda Lepage, tante de l'en-|dien. Ce sera en effet le vingt-
fant. cinquième pèlerinage nutional ca-

—— nadien. le premier remontant à
CARNET SOCIAL plus d'un quart de siecle, Aussi, |

- pour cummémorer cette étape du ||
M. Donat Paquette, de Timmins, ,tourisme national. M. Jules Hone

 

  

i

        

RIVER VALLEY
— a

MARIAGE: —
Le 26 avril, M.

+ MAL 1027

l'abbé Cournu,er

bénissait dans l'église de Gogamu, le i grande

 

EE

| CONISTON ONT.
5 mai,

De passage à C'uniston
parent. ce! unis à

fët- de Fäquos:

1927.
chez dès

l'occasion de ja
Mile Mar-

mariage de Mile Blanche Legault, de | xuerite Fortin, chez su soeur. Mr

 

direction de M. l'abbé Albert Pi- vet endroit. avec M. Alfred St-Jean, ; Emus (era Met Mine gaurbes ow
, A. . any ; St-Charter, chéz lours enfants: }
ordre: Mettons à l’nonneur, chanson de ch , [meault, aumônier du vouvent des d'ici. PE Rec he: = ete

Mot d'ord 5 a , 18 ea nous soeurs du Saint-Nom de Marie, à M. Arthur Dénommé servait de te 4Mme Rochen cherleur fn '

T : I’ d B ki h  Qutremont, le départ est fixé de | moin à la mariée et M. Hormisdus | Sauvage ét ses enfants, do St-Char-
an Montréal, le 8 juillet, sur l'‘‘Asca- Ratel, au marié. les, chez von pére. M. Roch Gan-

oujours sur nonce de uc Ing am ‘nia’, de la ligne Cunard et le re- Une réception eut licu chez le po: iter Mie Vo Gauthier en visite ches
| EO "tour au 20 août. L'itinéraire com-'re du marié. Une foule nombicuse {son pére, M, J. Guuthter.

Nous rappelons encore aujourd'hut, que Buckingham n'a jamais dé. prendra Londres, Ostende. Bruxel-|Y assistait. Nos meilleurs vous) M. Ets ter, ~ es tution. Her
pensé un sou pour l'annonce. C'est une habitude à déraciner, pour la les, Paris. Genève, le lue Léman en ‘de bonheur aux nouveaux époux. RETessier, du on &
remplacer par une intelligente activité, ayant pour effet de faire con- DIVERS: — mo Coeur. Sudbury, en visite chez F.

Après un séjour de trois semaincs, Tessier.
dans sa famille qu'elle n'avait pus

vingt-deux ans,
Arthur Collin est retournée chez cile., M, et
à l'Anse-du-Cap. Cté de Gaspé.

revue depuls

M. et Mine Léon Quésnel, de Mark
stay, en visite chez leurs enfants, M.

Mine et Mme \Walléid Quesnel, ainsi que
Mine Horwtadas Grimore.

M. et Mme A Lefebvre et Jeurs
Les parents et amis de la famille nants ainsi que Mme Lefebvre, de

Thomas Bertrand apprendront a.cc! Sudbury, en visite chez des parents

plaisir la naissance de leur premier: de Conisten, dlmanche.

enfant.
Parrain et

Ctaient à Field, à
tes de Pâques,
et Mie Prieur.
MG.

dernier.

M.

«TT

Marte-Louise-Clairc.
marraine, M.

Roy, granC€s-purents de l'enfant.
Mme M. Duprus et Mile A. Dupras

l'occasion
les invitées de Mie

Arcand. de CucheBay. était |
l'hôte de Mlle Adeline Roy. dimatiche

Albert Ghoux, marchand, ctau
4 North Bay. par affaires.

M. et Mme Josephat Roy visitulent
urs parents à St-Charles, dimanche. chon.

M.

dans sa

; Mariage.
1 lundi en notre église fui bént le
| malarge de M. Louts Dnrette & Mlle
Alice Landrtuult. Les deux pères ser-
vaient de témoins. M. l'abbé Coal-
her officinit. Le diner fut servi chez
M. Durette, père du marté et le son.
per chez M. Landrault, père de la

: Marié Nos meilleurs voeux de bon.
heur aux nouveaux époux.
Mine Alex. Sabourin ot ses enfants

de retour d'une promenade A Nt-
Charles chez ses parents, M. A. Ro-

Istdore Bédard est retourné
famille à &$t-Charles.et Mme

des iv-

= SOS 

    

  

  
   

Votre pharmacien vend Ovelmu
avec la garantie positive que oo
merveilleux traitement inteine
et externe cicatrisera votre pean
et extirpera la maladie de votre
système, sans quoi votre argent

vous sera remboursé. Tlus de
35,000 personnes en font l'éloge.
Consultez votre pharmacien.
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(CROISIERES AUX ANTILLES
Marine Marchande du Gouvernement Canadien

ler Départ d'Halifax le 20 mai par le ‘Canadian Skirmisher”

| Escale aux Bermudes,
Dominique, Ste-Lucle, Barbade, St-Vincent, Grenade, Trinidad,

VOYAGE IDEAY, A CETTE SAISON

30

Pour renseignements et adhésions, s'adresser aux

VOYAGES HONE |
05, rue St-Jaoques, Montréal

|

bord des bateaux de la '.

SERVICE MENSUEL

St-Kitts, Nevis, Antigua, Montserrat,

Demerera.

jours $233.00 et $255.00

 14, rue Du Fort, Québec  
 

 

 

des Auvents

Les

trayants

agrémentent

le foyer,

Nous faisons et instal.

lons des rideaux

randas de

Dites-nous

VON

tous

de

C. H. PETCH
| Ave Bank et Strathcona
LA

mesurcs pour

vrajson de bonne heure.

fascinantes rayu-

res de couleurs ct les at-

coloris unis

grandement

de

genres.

prendre

la

 

vé.  

 

em
|
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Billets de Jourisme

“MontagnesRocheusesGinadiennes
et la Côte duPacifique
En vigueurle15MAI,

à VANCOUVER-VICTORIA
SEATTLE- PORTLAND
de Ottaw
et Metour

BANFF
de Ottawa
et [etour

(LAC LOUISE
de Ottawa

Retour
EN VIGUEUR LE Ier JUIN

RETOUR PAS PLUS TARD QUELE31 OCTOBRE
ARRETS EN ROUTE AU GRE DU YOYAGEUR

Pour vos Vacances d'Eté-
Le Pacifique Canadien publie toute une série
d'attrayantes et instructives brochurettes sur
Jes plus belles régions du Caneda. Elles vous
seront d'un gecours précieux dans le choix
d'un endroit idéal où passer vos vacances.

Ces publications vous seront fournies avec
empressement par

J À Mcnti, Coneral Agert. Passenger Department

cle
POUR LES

~ $126.55
DESSERVIE EXCLUSIVEMENT
PAR LE PACIFIQUE CANADIEN

~ $104.80
DESSERVI EXCLUSIVEMENT
PARLE PACIFIQUE CANADIEN

~ $106.30

Ki Sparks St:eet, Ottan a, Ont

  ”PACIFIQUE CANADIEN   
/

.

MPF 7

VF

Lu

 



 

    
  

 

 

 

 
 

20 20
Indust. F'errov.

Vendredt 153.98 x140.84

Jeudi . . . . . . 104.14 140.03
Il y a une semaine . 1561.38 138.16
Il y à un an , . 127.46 110.48
Maximum, 1927 . . . 13429 141,65

Minimum, 1027 . . 141.28 125.68
x—Ex-dlvidende .125.
Total des ventes: 2,027.600 parts.
=
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Riche Découverte
. aN

Miniere
A Proximité d'Ottawa
Une compagnie, à capital de

$100,000 et dont MM. Cyrille l.a-
cômbe et Osiax Sauvé, d'Alexan-
daria, Ont. sont les promoteurs,
vient d'être formée pour l'expivi-
tation de mille acres de térrain
minier à trois milles d’Alexandria,
comté de Glengarry, A mi-chemin
entte Ottawa et Montréal. Les dé.
coyvertes récentes faites sur ces
terrains assurent les intéressés
de la présence Ge riches minérais
dans ce district.

Alexandria Chemical
& Mining Co. Ltd.   
 

ñ Alexandria — _ ont.
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.phore, a passé une quinzaine chez!
M. et Mme Joseph Desrosiers.
Le jour de Pâques, M. et Mme W.-!

Sawyer recevaient 4 diner Mme A,
St-Germain, M. et Mme Albert Côté
et leurs enfants, de Drummondville.

M. Antonio [Larose, de Montréal, a!
passé quelques jours en notre parois-

se. l'Invité de Mme veuve Adjutor
Larose et de M. et Mme Joseph La-,
rose et Robert H. Goudreau, sont|
allés demeurer à Montréal.

Etaient de passage à Saint-Hya-

 

l.arose. Adélard Grégoire, David Le-

Léon Lemoine et Damase Rajotte.
Mlle Léona Ferland a passé quel.

ques jours à Montréal linvitée de!
M. et Mme J. Larue. |
Mme Georges Landry et M. Michel |

Champagne. de Saint-Germain de
Grantham, ont passé une huitaine’
chez M. et Mme Arsène Goudreau..

M. Bernard Larose est à Saint:
Hyacinthe pour quelque temps. !

| M. et Mme Hervé Roy. à Nashua.|
‘revenus au milieu de nous.
revenus a umilieu de nous. |

MM. et Mmes Eddy Goyette, Hec-:

 
tor Goyette, Mme Louis Gloutnez ot!
MM. Albert et Arthur Gloutnesz'
talent à Saint-Nazaire d'Acton der-|}

‘nidrement chez Mme Navier Glout-
[nez pour assister à une noce.

La nouvelle pharmacie Alex.
pont sort de terre avec entrain. Les
travaux s'ils sont poursuivis en per-
Mettront l'habitation dès l'automne
prochain.
MM. Lafrenière et St-Denis

aussi élever chacun
privée.
On annonce que d'autres construe -

tions suivront aussi sous peu,
Mme Hervé Michaud qui etait ve-

nue célébrer les noces d'or de ses

à Une maison

vleux parents, M. et Mme Jos Levas- |
Seur, est retournée à St-Guillaume de
Brandford avec ses petits enfants

vinthe dernièrement Mmes Adjutor |Jeanne d'Arc. Rodrigue, Marcelle.
Mlle Antoinette Gauthier est allée

moine et François, MM. Adélard Fer.,en viile, les premiers jours der (étte
land, Ernest Grégoire, Emile Bibcau, | *éMaine

ROUTES
Si la température se maintient. le

routes nationales seront bientôt surf-
fisammeat belles pour entreprendre
des courses importantes en auto

ST-ANDRE AVELLIN
rtSe

3 mai 1937.
M. T.ionel Angrignon. postillon, ='est

Acheté deux magnifiques machines
dans le dut de satisfaire sa nombreu-
se clientèle.
—Mme Champagne et Miles Bélan-

ger exposent un magnifique assorti-
ment de chapeaux.
—Mme Vallières, acompagnée de

Mme Valois. est allée xoir =a fill
Mme Larivière.

-—-M. Champagne. nrofesseur de
gymnastique à Montréél a loué !a

A I r É “ Pa

p

bu

!
sont

 

 

   

a

 

 

19

 

 
  

 

 

 

 

  

 

 

  
 

 

 

 

 

  
 

 

  
Mme Patrice Rochefort est à l'hü-'

Yrital Général d'Ottawa, où elle doii |
‘subir une opération. Nous lui souhai. |
tons un prompt rétablissement.

Notre école est maintenant ouverte.
Mlle Bouthillier, inst. est revenue

de ses vacances bien reposée. ;
« Mme Omer Gauthier et sa familie

| sont en promenade ici pour la semai- HYGIENIC ICE CO
ne. |» G. E. KINGSBURY
paume Oscar Rochefort est revenue, HECTOR LAFLEUR
d'une quinze: z à ivre.

A M.et MmeAz. Perron.unfils$ J. F. LEONARD
Les travaux de nos routes sont en. F. MONETTE

OTTAWA ARTIFICIAL ICE

D. G. COWAN & SONS

‘

marche maintenant. L'inspecteur, M.
Oscar Rochefort et notre député, M. :

H. Morel, nous quittent cette semui-
re pour Whitney pour ouvrir un
chemin entre Whitney et Madawaska.
iia atCity

POLAR ICE CO, LTD......
GEO. ROY

 

:® TWIN CITY ICE CO. LTD..
‘¢ C. VACHON & FILS

 

   
’ a  

n'importe lequel des marchands

recommandables suivants

i¢ OTTAWA PURE ICE SUPPLY

SABOURIN FRERES & HENRY, Billings Bridge—C. 180

 

La Glace conserve les Aliments

 

1227, rue Bank—C. 67

251, Carruthers—S. 3370

108 Percy—S. 257
Hull P. Q.—8. 4076

.Hurdman's Bridge—R. 3982

Hull, P. Q—S. 946
SUPPLY, 387 Nicolas—R. 568

117, Nelson—R. 4083

Ottawa Sud—C. 3630

Eastview—R. 2211

....339, rue St-André—R. 503

...b0, Carruthers—8. 262
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“Modèle d’une leçon d'Histoire du Canada
{Pour les plus petits).
ani

LES EXPLOITS D'IBERVILLE

-_-—e——eee

Soil a exposer aux cloves los exploits d’lberville. Los cxploits de cet

homme sont de ceux qui dopnent aux enfants l'idée de la valiiance fran-

valse Et qui evident le tempéranient que DOUS avons signalé comme

distinctif des fondateurs du pays. fon méme temps lis montrent l'un des

doux ennemis qui S'opposailent à l'oeuvre du colon français, Hs peuvent

dune trouver place an programme des deux premières annéss. ;

A ce cours l'enseignement réclame une causerie familière qui int’

resst l'élève, pique sa curiosité, frappe son imagination et Ind laisse Hie

impression éducatrice, Je chercheral donc dans la vie de ce capitaine les

fuits saillants qui répondront à ve but et je les prése nterai de la manière

qui s'y adapte le mieux, . |

I sera inutile de parler de Pemquid, de Terre-Neuve et de Ja Bat

d'Hudson, théâtres de ses exploits, ni du gouverneur qui existait alure.

Ma lecon finie, il suffira que l'enfant sache que d'Iberville: a) était l’un

des nôtres, b} qu'il existait 11 y à au-delà de 200 ans, c), qu’il était le

plus brave d'une famille de 11 garcons tous soldats comme lui; d) qu'il 4

fall maintes prouesses qui Intéresseront davantage les enfants; et ils

chercheront à savoir et à remarquer les uutres détails de sa vie, si le

t'écit des exploits les a intéressés. i

Voici à peu près comment je conduirai la marche de ma lecon: i
- Je vous al promis de vous faire connaître une histoire intéres-

sunte, s1 Vous pouviez me répéter bien celle que je vous al racontée l’au- |

tre jour. Vous avez bien su votre leçon, je vais tenir na promesse.

I} n'y avait pas que les Iroquois i faire la guerre a nos grands-pére:|

Los Anglais qui étalent établis aux Ltats-Unis commiençaient aussi à

nous cnnuyer; ils fournissaient des fusils et des munitions aux Iroquois

pour les envoyer se battre contre les Canadiens, puis, pendant ce temps, |

fx s'établissaient à la cachette dans des coins du Canada pour prendre

|

 

les fourrures ; 1

Or, i) y avait dans ce temnps-Jà un jeune guerrier canadien qui voulait

Ke débarrusser des Anglais: savez-vous pourquoi?

Parce qu'ils donnaient des munitions aux Iroquois pour se battre

contre le + Canadiens €t qu'ils prenaient nos fourrures.

Oui, et aussi parce que si on les avait laissés faire, ils auraient,

pris té pays petit à petit OÙ
Done ce jeune Cinadien à voulu aller les chasser de leur cachette.

Ih pan tit
Comment sappelait-11, Mademoiselle? ;

- 1] s'appelait d'Iberville. Prononcez bien co nom-là, et vous le re- |
tiendrez! C'est un des beaux noms de notre histoire. Il avait dix frères, |F
tous soldats comme lui: je vous en paricral quelque jour; mais lui, c'étuit

le plus brave.
;

Il partit done un jour en raquettes uvec deux de ses frères et quel-
ques hommes armés de fusils. C'était en hiver. Ms ont dû trainer leur:
bagage sur des tabaganes. puis ensuite prendre des canots pour remonter
les rvicres, traverser les lacs, et reprendre les tabaganes encore. Enfin, !
après Lrois misères, ils arrivèrent à l'endroit où les Anglais so

trouvalent. .
Vous voyez cela, quelques honunées qui partent commt cela, en ra-

quettes, avec des tabaganes, des canots et seulement quelques fusils pour

aller chasser des Anglais qui s'étaient renfermés dans des forts entourés

de murs et armés de canons. lls n'étaient pas peureux, nos grands-pères! ,
los Anglais avaient-ils des fusils aussi, Mademoiselle”
Ah! des fusils, puis des canons avec des épées et des haches et ils

étaient bien décidés à tuer tous ceux qui viendraient les surprendre.
- les Anglais savaient-ils que d'Iberville aHait pour les chasser?

Non, ils ne le svalent pas et d'Iberville n'était pas pour le Jeur

faire suvoir. D'Hberville arrive au pied des murs du fort sans que les
Ankluis le votent saute À l'intérieur avec six hommes. les Anglais pren-
nent leurs armes ct commiencent à se défendre, mais d'Iberville est en
avant ‘t frappe comme un sourd sur les Anglais qui tombent comme des
mouches. les Anglais sont tellement effrayés qu'ils jettent tous leurs
armes et demandent à d'Iberville d'avoir pitié d'eux. Alors il leur enlève
toutes leurs armes et les garde prisonniers.

Mais ce n'était pas tout. M y avait un navire à l'ancre dans la baic.
P'Iberville s’embarque en canot avec unze autres; en arrivant au navire,

il saute par-dessus le bastingage, ot tue d'un coup d'épéc celui qui mon-

tait ln garde sur le pont. A mesure qu'il se montrait une tête de matelo!
car-dessus de la cule, Jes Canadiens les rasaient, de sorte que ceux qui
égaient là se sont tous luissé prendre plutôt que de se faire tuner.

’ Dans ce voyage-là, ils ont pris trois torts de la même manière et ils

ant ramené à Montréal plus de prisonniers qu'ils n'avaient d'hommes pour|
les garder, puis des fourrures pour plus de cinquante mille piastres.

Hacontez-mioi, maintenant: Comment se nummait ce Canadien?—Avec
combien d'hommes partit-il? Où allait-il?---Pourquoi?- Ont-ils eu de la
difficulté à se rendre?--Combien de temps?— Pourgnoi ne Voyagcatent-ils |
pas en chemin de fer?— les Anglais étaient-ils à l’'abri?-—-Comment ont-
Hs pris te premier fort?— Puis, a-t-il pris d'autres Anglais?

Mes petits enfants, après cela les Anglais ont été tranquilles de ce
vôté-là pendant deux ans. Puis ils sont revenus avec trois Vaisseaux |
chargés d'hommes et armés de canons. D'Iberville était encore là avez

mois de

-—

quatorze hommes seulement. Non seulement ils ne l'ont pas pris, mais

c'est lui qui les a pris avee leurs vaisseaux et H s’est rendu maître des
équipages. Et cette fois il n'est pas revenu en tabagane; il est revenu,

en trimophe avec les Anglais prisonniers sur les valsseaux qu'il leur
avait pris... |

+
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recteur d'une école normale primaire.

Et d'avoir étudié de près les problè-
mes de l’enseignement primaire, cela

donne à Tauteur de Nos Humanités
un sens pratique des réalités pédago-
Hiques et une connaissance approfon-

die de li psychologie de l'enfant qui
ajoutent du prix À son oeuvre digne

de figurer à côté des meilleurs ouvra-
ges curopéens dit même genre.

l'ouvrage est en vente à la Pro-

“NOS HUMANITES”
- .

Hous le titre plein ae promesses,
Nos Mumanités, M. le chanoine (ieor-
ges Courchesne, Principal de l'École

Nicolet et professeur à
l'Ecole normale supérieure de Québec, ‘
vient de publier un traité de pédago-

kie destiné aux maîtres de l'ensei-
nement secondaire et supérieur. (ot
ouvrage, de haute valeur scientifique (cure de l'École normale de Nicolet, et
ct littéraire, embrasse tout le problè- {au “Droit”. Prix $2.00; franco. $2.10.
me de l'éducation, au sens le plus |A ln douzaine et au cent, prix spé-
élevé du mot. Les maîtres de l'ensei- |claux.
snement primaire y trouveront des |==
directives précieuses au point de vue i
des principes et au point de vue pu- V7AAARAA

 

rament pédagogique. ’l'els chapitres » .
sur le professeur, Vélère, l'éducation La Pureté de Cuticura

morale, Véducatios intellectuelle, Yen-

scignement religicur, la langue ma-
ternelle. la lanque scconde, Vhistoire
et la oéographie constituent une mé-
thodologie des lus sûres et des plus
attrayantes. Chez M. Courcheste, le
prof. sseur l'Iicole normale supé-

‘Pour Tous les Besoins de la
Toilette.

de  
 

!Pensées d’un jour de pluie

| VOIX,

di, parler pourtuer le temps;

- he

A LA FRANCAISE
L'institutrice qui dit à ses élèves:

Aujourd'hui, fête des arbres, allons
planter de bLeNes érables dans la
cour, honore t'arboriculture autant
qu'elle cutrage le genre des noms.

Crier toute la journée exeyce la
mais r'enchante pas toujours

les oreilies des marmots. On n’a pas
le droit de rendre sourd celui qui
ne veut pas l'être ni de prendre la
classe pour un studio de vocalise.
La rèzle au programme vaut mieux

que la règle sur les doigts d'un ‘in-
dividu Le premier témoigne de l‘ob-
servance d’un règlement; le second,
d'un certain goût pour le dérègle-
ment. Prière de ne pas confondre
una crème et un enfant.
Ne craignez pas d'interroger. Ce-

la repose délicieusement de faire tra-
vailler le« autres. Si la réponse vient
bonne mais un peu tard, n'applau-
dissez pas trop vite: souvent le dos
d'un confrère, qui sert de lutrin pro-
videntie’ joue un rôle trompeur.
La bonté repose parfois sur la foi,

sur le foie et sur le fouet. On a trop
de foi dans ses .icves, ou le foie
heureux ou le fouet trop mou. La
foi dans les enfants est souvent gra-
ve imprudence: soigner son foie as-
sure l'égalité des humeurs et de l’hu-
meur, choses indispensables pour se
tenir à sa place. Quant au fouet,
j’entends ici une sévérité bien notée
et non l'instrument d'un supplice
bien connu, il n'intervient que pour
indiquer aux enfants que la bonté
d'un professeur n'est pas une balle
que l’on relance au gré de ses ca-
prices.
Voulez-vous “manquer votre

coup?” Essayez les recettes suivan-
tes:

10) Commencer le plus de choses
possibles et n’en terminer aucune;

20) Promette et ne pas tenir;
30) Se montrer capricieux, chan-

geant, faible, à vendre; ;
40) Parler pour parler, parler pour

s’entendre, parler pour être applau-

50) Etre ennuyeux comme la pluie
avec la pluie; s’échauffer le cerveau
à chaque coup de soleil; se faire une
réputation de baromètre; :
60) Distribuer des éloges ou

reproches a droite et a gauche;
70) Ne croire qu'à sa méthode, ce

qui est souvent ne croire qu’à ses,
prétentions:
80) Semer la jalousie, le mépris en-

tre les élèves, ou les railler pour le’
plaisir de faire de l'esprit;

9o) Se plaindre du temps, des pa- |
rents, des commissaires, de soi-mê-
me: se dire malade, souffrant, in- |
guérissable; se montrer douillet.
plaignant, rétif;

100) Enseigner comme indispensa-
ble ce qui n'est qu’utile ou agréable
ou vice-versa;

110) Enfiler des proverbes décou-
sus et penser en faire sa règle de
conduite et celle des autres;

120) Se moquer des défauts physi-
ques des élèves ou des parents, fai-
re allusion a des défauts ou a des
vices trop connus du public: !

130) Prècher au nom de l'autorité
religieuse, quand on n'est au fond
qu'un simple délégué: surtout, pré-
tendre compléter la parole sacrée;

14o) Ne jamais pratiquer ce qu’on
enseigne:

150) Se fier sur les circonstances,
le temps, la bonne fortune, etc. et ne

des  
| rien faire:

160) Critiquer ses confrères dans
l'enseignement, ses supérieurs, l'ins- :
pecteur, etc.;

170) Se montrer plus assidu aux
: euchres qu'au mois de Marie, aux dé-
votionnettes qu'à la dévotion;

180) Préférer la bagatelle au tra-
vail sérieux, les séances aux exa-
mens: I

190) Se faire dire des compliments,
collectionner des adresses et ne cher-
cher que la satisfaction de l'amour-
propre;

200) Avoir deux manières d'agir:
une pour les mains noires et une
pour les collets blancs;
210) Donner le ton de la mode au :

viilage ou dans le rang, et rarement,
calui de la simplicité et du bon godt,!
inséparables l'un de l'autre; !
. 220) Estimer que les préférences
injustes d'une famille tiennent lieu |
du contentement de la conscience;

230) Prétendre que causer à tout
propos de sa famille, de ses parents,
de son grand-père le juge, de son
oncie l'avocat. c'est faire de l'Histoi- |
re du Canada; '

240) Mettre en vedette ses succes
personnels, à tous les âges de la vie,
et faire courir ses photos en récréa-

EXAMENSBILINGUES|
——e

Les instituteurs et les institutrices ;
qui ont préparé des élèves pour les
examens bilingues du mois de juin
sont priés d'envoyer sans retard la

liste de ces élèves au secrétaire du
Bureau des Examinateurs, case pos-
tale, 244, Otawa. Ies examens auront
lieu les 27-38 et 29 juin. Les centres
d'examens seront fixés piechaine-
ment et les instituteurs et les insii-
tutrices seront avertis par lettre où
ils devront présentés leurs élèves.
Des médailles d'or seront distribuées
comme lan dernier aux élèves les
plus’ méritants.

Le paradis des pêcheurs
Il a été dit à juste titre que le Ca-

nada est le pays de la pêche. Dans
cecontinent des sportsmen, des chal-
nes de montagnes et des sentiers vi-
vifiants, la pêche est des plus allé-
chantes pour les amateurs de pois-

sons. L'homme d'affaires dans son
bureau, occupé à ses fonctions quoti-
diennes, en‘songeant à ces récréations
estivales,
hakespeare: “La fascination de la
pêche se trouve dans les ébats du
poisson dans le cours d'eau argenté”.
T1 évoque le reposant plaisir de la pê-
che de la truite dans les eaux Lau-
rentiennes, dans les rivières Nipizon,
Témagimi et Francais. Cette année il
a décidé’ d'essayer des champs plus
éloignés où se trouve la gigantesque
truite et les autres variétés de pois-
sons. J] y à plusieurs de ces vndroits
de pêche, en Colombie Anglaise, sur

les rivières Camphell et Fraser et au-
tres cours d'eau qui offrent une va-
riété infinie de sport exceptionnel.
D'innombrables autres villégiatures
se présentent le long de la voie du
Pacifique Canadien, villégiature des
plus appropriées à la pêche.

Allez voir M. J. A. McHill, agent
ménéral, "83 rue Sparks, téléphonez à
Queen 1070, ou à tout agent du Paci-
fique Canadien et demandez la bro-
chure spéciale intitulée Fisghing
Waters and Game Hunts in Cana-
da”. qui contient tous les renseigne-
ménts pour ceux qui désirent se met-
tre au fait.des bons endroits pour la
pêche. vo
 

250) Etaler des thèses, bourrézs Je
mots a écarquiller les yeux, devant
des bambins; faire parade;

260) Débuter par un plan sur une
explication, en sortir à la première
tangente et se perdre en route;
27e) Mépriser la surveillance des |

élèves et je leur dire;
280) Oublier l’heure, les dates, les

récompenses et les punitions promi-
ses;

290) Badiner à tout propos; user
de calembourgs. de petites ruses, ou
se montrer “bébés”;
300) Soutenir ses propres erreurs:

s'afficher en même temps orgueil-
leux, entété, irraisonnable et vide.
(La suite pourrait paraître au pro-

chain numéro, si cette chanson vous
intéresse.)

FRONTENAC.
—— — meee ee
 

  
GRATIS

Magnifique service en porcelai-
ne. 13 morceaux. (Valeur $4.50).
Donné gratis avec

Le THE et CAFE

VERT, NOIR où JAPON
En vente partout.—Demandez-

le à votre Fournisseur,

GLOBE TEA CO.

303, Notre-Dame-Ouest. Montréal. 
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|SAINT-EUGENE
‘ DE GRANTHAM

->——
i 3 MAI 1927 |
FEU DE FORET:— i
La s5cheresse qui a sévi en notre!

localité depuis le commencement du|
printemps a été la cause de pertes
pour plusieurs cultivateurs. Les feux

trère. M. Parent a donné une veil- |

poux. Les nouveaux mariés demeu-
(reront à Montréal. ;

Mile Ida Léger, fille de M. Paul.
Léger, doit épouser prochainement
M. ‘Lavigne, de Curran.

M. et Mme Rémi Rose font yart
à leurs amis de la naissance d'un
fils baptisé sous les noms de Jo-

}

  

sera

Nous avons lieu de nous réjouir.
llée en l'honneur des nouveaux é- {nous augmentons notre effectif a

chaque assemblée. Nous com-
mangons à nous sentir les voudes
de plus en plus: à nous rendre

compte que nous sommes une Ja-
ce fière et orgueilllouse a bon droit,
de son glorieux passé et décidée

de forêt ont détruit toutes les cl0-!seph-Ovide. Pararin et marraine, dans le Québec.
tures en perches appartenant à MM.
Alexandre Fréchette, Hervé Roy et

l'y empéché les fermiers d'arrêter les
lammes avant que les clotures dc
juatre fermes aient ét é complète
‘ment réduites en cendres. Les per-
ltes totales se chiffrent à près de
trois cents piastres,
SERVICE ANNIVERSAIRE: —
Samedi, le 7 courant, aura lieu ea

ette paroisse le service anniversai-
e de feu Mme Antoine Plante.

te paroisse, iëé catéchisme préparaloi-

ECHOS DE ST-EUGENE:—
M. l'abbé Adélard Desmarais, Minc

De:marais et Mlle Aldéa Desmarais
itaient a Saint-Hyacinthe, ces jours

| erniers.
| Samedi dernier étuient de passa-
re a St-Hyacinthe, Mme Adélard Gre-

; goire, Mlle L. Duff, MM. Ernest (iré-
goire, Télesphore Messier et Joseph

: Lorion.
Mlle Irène Moreaude Montrul.

est l'invitée de Mlle Léona Ferland.
M. Arthur Gloutney a passé le

MM. Félix Beaunoyer et Damuse
Rajotte étaient à Drummondriile sa

medi par affaire,
M. David Gravel est pour queiques

jours à Montréal, chez ses enfunis.

M. et Mme S. Saunier sont reve
nus d'un voyage de quelques mols

aux Etats-Unis.
M. Bernard Larose, de Saint-Hjyu-

cinthe, est l'hôte de Mme Adjutor La-

rose.
Mme Joseph Rondeau était a Saint-

Hyacinthe, ces jours derniers.
Mlle Blanche Antoya, institutrice

à Saint-Nazaire d'Acton, à passé le
dimanche au milieu de nous.

—_————

CHENEVILLE

IN MEMORIAM:—
“Non, elles ne meurent pas,
Les âmes qu'ici-bas l’on aime,

Partout la trace de leurs pas
Révèle leur présence même.”
La mort n’a pas renoncé à son veu-
‘vre de destruction et dernièrement
encore, elle est venue frapper une de
;nos plus vieilles citoyennes. En effet,
c'est avec regret que nous avuns ap-
‘pris la mort de Mme veuve Firmin
, Cardinal, survenue le 22 avril der.
nier, à l'âge de 84 ans et 3 mois.
A la tête d’une nombreuse famil-

ile, elle a toujours été une mère mo-
dèle. °
Comme elle a dû être heureuse de

i pouvoir mourir paisiblement, au m-

 

 
lieu des siens. entourée des secours;
;si consolants-de notre Sainte Reli-
; sion. Qu'importe que la maladie soil
:brusque. La mort ne vient jamas
[trop soudainement quand on s'y jré-
pare par une bonne vie.

Mme Cardinal n'est plus. Elle dort
de son dernier sommeil à l'ombre de
la grande Croix du cimetière de St-
Félix de Chénéville, tout près des
membres de sa famille qui sont al-
lés cueillir la récompense éternelle.
Que sa noble et grande âme re-

pose dans la paix du Seigneur. Main-
tenant, quand îl nous sera donné de
diriger nos pas vers le champ du re.

pos, noublions pas d'aller nous age-
nouiller et dirc un “De profondis”
sur la tombe de celle que nous avons

connue. Elle laisse pour la pleurer,
4 fils, Hormisdas, de Benson Mines,
N. Y.… Alphir, de Webbwood, Ont,
Herménégilde et David, Inst. de
Montréal; 5 filles, Mme Gibean (1's.
méla), de New York, Mme Wissel
(Albina). de Notre-Dame de la Paix,
Mme Bisson (Joséphine). de St-l£tm1-
le, et Mme Proulx (Rose). de Chéuc-
ville, et la R. S. Marie-Pacifique (Ito
se-Alba), des Filles de la Sagcsse,
Reed Deer. Alberta; 24 petits-enfants
et 18 arriére-petits-enfants.

PRESCOTTS-ISIDORE DE PRESC
____.

4 mai 1927.
Quoique la température soit un

peu froide, plusieurs cultivateurs
ont commencé leurs semailles.

|  TLundi le 25 avril avait lieu à
l’église de la paroisse le mariage

de Mlle Yvonne Parent avec M. A-
lexandre Byard, de Montréal. M.
Narcisse Parent servait de témoin

   
 

Depuis quidze jours, il y a en cel,

à la première communion solennelle.

manche à Saint-Guillaume d'Uptun.

et Mme Ovide Sauvé. grands- |
| ; ts de l'enfant,

Emile Rondeau. La violence du veut {paren| Dimanche le 25 avril avait lieu
à la salle Quesnel un concert don-

; né par les jeunes gens de la parois-

se.
rtte

ST-ANDRE AVELLIN
4 mai 1927.

FIANÇAILLES:—
Le 17 avril après-midi avalent

lieu les fiancailles de M. Paul La-

voie, prfesseur à Papineauville. à

Mlle Laurette Boyer nièce de M.
‘et Mme Amédée Champagne, de cet
endroit. Nos félicitations.
NAISSANCES:—
A M. et Mme Aurèie Cardinal,

née A. Dubé, une fille. née le 20,
baptisée sous les

Andréline.
;VA ET VIENT:—

M. et Mme J. UC. Marquis, de

Québec, sont retournés chez eux

| apres avoir passé une

chez M. Quesnel.

quelques jours à Montréal.
M. Wilfrid Séguin; MlJes Jeanne

, Séguin. Gflberte demirs, laure
tQuesnel; M. Philippe Séguin sont
allés à Ste-Justine, dimanche der-

‘nier.
Mlle Rita Beauchamp était dans

-sa famille le ler mai courant.
: M. l'inspecteur MiHlette a visité

nos classes la semaine dernière.
11 est enchanté du succès rempor-
té dans presque toutes nos écoles,
; ——

; LIMOGES
—

4 mai 1927.

Notre fromagerie a ouvert ses

portes Je 2 courant; l'an dernier
a pareille date elle fonctionnait ge-
puis plus d'un mois.

| Hier notre azronume officiel, M.

|F. Larose, a tenu une assemblée ici
jen rapport avec la prévention de
:la tuberculose bovine.
| Ce soir nous aurons une soirée
de vues animées qui promet d'être

;très intéresante. -
| Vu la température froide les

travaux du printemps n'avancent

pas aussi vite qu’on s’y attendait;
l'herbe ne pousse que peu et la
plupart des animaux sont encore à
l’étable.

M. Deguire. commerçant d'ani-
maux. en a expédié un wagon à

* Montréal.
|_ La semaine dernière avait lieu
;la mariage de M. Bruno Lamade-
:leine. fils de M. Albani Lamadetlei-
ne, de cette paroisse. à Mlle Beau-
dry, fille de M. John Beaudry. de
! Cumberland. Voeux de tunheur
aux nouveaux époux.

6 mai 1927.
Madame T. Anna Dextrus, de

Cornwall. ainsi que sa fille, Mlle
Lourdes Dextrus et ses deux fils.
Wilfrid et Albert avec leurs dames.
sont en promenade chez leurs frè-
res et soeurs à Montréal.

M. Is-Philippe Bouchurt. le trés

dévoué propagandiste du “Droit”.
est revenu d'une visite à Montréal
depuis lundi soir. T1 continue son
travail fructueux.

Depuis dimanche soir dernier.

nous avons l'exercise du mois de

Marie. La piété des fidèles va s'ac-
centuant chaque jour, l'église est
littéralement remplie chaque soir.

la population canadienne française

conserve une profonde dévotion à
la Très Saintr Vierge. Le matin.

pieusement la sainte messe et y
font la Sainte Communion,
Dimanche prochain nous aurons

, dans la salle paroissiale une gran-

de assembiée de notre belle socié-
té de la St-Jean-Baptiste. afin de
préparer la célébration de notre
fête natiorale Je 24 juin prochain
à Cornwall.

Cette assemblée fera
par M. René Danis.

présidoz  

noms de Marie, |

quinzaine ‘

Mlle Marie-Louise Bélanger est .
(revenue d'une promenade de quel-’

beaucoup de paroissiens entendenti
CONSULTATIONS GRATUITES aux femmes, par lelres ou à

 

the Drouin et Marcelle Bourque
1er Cours, 2e annés. faunine Gu ne

don et Yvonne Demers.
ler Cours. lot can :
Bernadette Tasse.
Cours préparatuire: Piul-Uiior

Lalonde et Magella ‘Tanguay
A l'école St-Joveph:
{je Cours: Roland Gagne ot

re Gagné.

tlhaïld Goyer

at

fo aie

à garder intacte sa langue et sa
toi aussi bien dans l'Ontario que de. Cours: Annet. Frappr, = La

Boileau, Nuëlla ffranpier, Lucile Bos-
——— - lcau et Romuald licaire.

, __ Se Cours. sr: Rhéal Ethier et Hoo
BOURGET tense Dicaire.
—ee ; . .

3 mai 1977. Ze Cours jr.: Eugénie Schnupi. Apu-

Rapport des écoles du Sacré;Co ar the Ethier. Roland Boudivau et Char -
lex Hurtublee.«t St-Joseph, sous la direction dose \ LL. .

“RR. 88. Grises de la Croix: ler Cours: Fabiola Giroux, lain

| Ont obtenu les premiers rangs par

|

Gagné et Léon Schnupp.
leur travail durant avril: Cours préparatoire:  solance To

; Au Cours d'Immatriculation: 6e |londe, Agathe Taroche et Rita Hou-
l année: Gabrielle Deneault et Géraldi- dreau.
‘ne Pilon.

eee on. ramererere

 
5e Année: Valéda Ch‘nor, Hélène Q . ye >

Lalonde.  Aldéu Chénier «1 Estelle Service amélioré de
Gendron. °

fe Cours, 2e ann“e: Gabriele La Wagon-Buffet
oehe ot Rosario Martel. — femm
$e Cours, lère anné : Aurore H-

bert, Laura Potvin, Plerve-Ubald La- Pour la commiodité de ses xvoya-
conde et Alice David. geurs, le National Canadien hnnonee

se l'ours, > ann « Monique Au- {un service amélioré, de wagon-buf

ser, Monique Deneault. Bernadine | {ot sur son train No 52, quittant Ot-
Lauzon, Philipp Mart 1 et Gilberts, tawa pour Montréal et New-York, à

; Bourque. 5.06 p. nt, tous les jours dimanche

Cosa Cours, 1ère ennéc: llobert Fa- |exrepté. heure ‘régulière. Le wagon

helle, Anna lavoche, Meonl Par nt, |vcafé a été supprimé €t un des vas-
Anne-Marie Lalonde et Marie-Mar-
che Boileau,

tes wagons-buffets modernes a été
mis en circulation, par suite du grand

de Cours, 2+ année. Gabrielle La- nombre de voyageurs sur cé train de
belle, leina tahelle. et Estelle Tas. Montréal ct New-York. Le service

2e Cours. 1ère annce: léonu De- du dimanche comporte un train qut
noult et Aimé Jarr. quitte Ottawu à 3.30 p. m, heure ré-

2e Cours, lère année:

L'ANEMIE

Maric Mars gulicre.
a -- qe

L'anémie est un état morbide consistant en une insuff-

sance de la qualité ou de la quantité du sang. Ses causes
sont très nombreuses. Cette maladie peut être due à une

alimentation insuffisante, à une mauvaise hygiène,à la vie
dans un air confiné et vicié, au surmenage, à la grossesse, à
l'alimentation, etc.

‘Pour combattre l'anémie, il faut reconstituer le sang. Les

PILULES ROUGES
sont pour cela la première préparation à recommander et
celle quiy réussit le mieux chez la femme à toutes les phases
de sa vie.

‘‘J’avais dépensé mes forces À un
travail dur que je faisais depuis quel-
que temps dans une manufacture, et je

me trouvai un jour très faible, souffrant

de maux de tête, de troubles d’esto-
mac, de palpitations de cceur. Mon

teint très pâle faisait bien voir aussi

l’état d'épuisement dans lsquel je me
trouvais. Les remèdes que j'avais d'a-

bord employés pour essayer de me sou -

tenir n'y ayant aucunementréussi,j'ai

- pris les Pilules Rouges, qu’une voisine

m'avait conseillées, et j'ai bien obzervé

tout ce que la circulaire indique.
cette façon les forces me sont revenues

=
Sa

a

a
e
t

    De =

Mme Louise Cartier

rapidement et ma santé fut assurée.’’

Mme Louise Cartier, Bromptonville, P. Q.

L'anémie se caractérise par un teint pâle, blafard. Les

gencives, les lèvres, les conjonctives, sont décolorées.
muqueuses peuventl'être aussi.
de malaises tels que

Les
Les malades se plaignent

Palpitations Vertiges
Eblouissements Troubles digestifs
Migraine Insomnie
Irrégularités Douleurs périodiques
Troubles nerveux

nos bureaux, 1570, rue Saint-Denis.

Maux de reins

Notre médecin est à votre disposition
touslesjours, de 9 heures du matin à & heures dusoir (excepté les dimanches

et fêtes religieuses).

pour rien.

¢-28

Vous serez satisfaites des comseils qu’il vous donneru

Il vous est impossible de vous soigner à meilleur marché.

En vente partout, ou par la, poste, 50 sous la boîte.

CIE CHIMIQUE FRANCO-AMÉRICAINE, Itée, 1570, St-Denis, Montréal.
notre dévoné

 

 

 

 
 
 
 

TOUTE va € , a et ; . Tél. Main 5036. | ;raresesownlentqu'il ext aussi di oe —— tion;_ = _ : à sa fille et M. Donald Byard à son et très digne président,
- — — - - + —- ne - - oe— aeeea)

= A veille: je ne distinguai plus alors | mais Je vous demande de transpor- Lisez cette lettre et brûlez-là aus- | plancher parut se dresser et me -— Je préférerais terminer mon :ment l'histoire de Jeannette, com-
a - que des sons vagues... Tout à ter moi-même cette jeune femme sitôt. Je veux que vous sachiez frapper au visage... Je m'écronlai récit ce soir même. répondit-elle. jmenca Mme Herriot, sans remon-

PEUILLETON DU ‘‘DROIT" coup la main qui couvrait mon o- | sur un lit et de la remettre entre tout... mais vous seule’ | dans les nrofcndeurs du silence et Voyez: il n'est pas tard en réalité. :ter à la source d'où je la tiens.
 

L'Auréole Brisée>—
par Flor: ice L. BARCLAY

(Traduction .e E. de Saint-Segond)
~~

s'unir à lui par les liens du ma-

riage! Je suis sa vraie femme. Je!
m'appelle Jeannette Ross.

 

No 27.

— Ne restez pas ivi par curiosité?
dit un des arrivants. Allez cher-

 

cher le propriétaire de l'hôtel; ap- --Pouvez-vous fournir des é-
pelez un docteur et avertissez la

©

claircissements, madame, sur la
police. personne qui a tué votre mari?

De nouveau venus accoururent, —C'est moi qui l'ai tué, répon- |
augmentant le rassemblement dit la voix claire.
groupé dans le fond de la pièce. |
— Que regardent-ils? demandais-

je d'une voix À peine perceptible en

esavant de me soulever.
Ma compagne me contraignit

doucement à appuyer de nouveau |
ma (êéte sur sa poitrine en disant:

— Ne Tegardez pas.pauvre en-
fant!

Je remarquai sa prononciation
&utturale qui révélait une origine

Un silence de mort plana dans
la chambre.

...Vous feriez bien d'avertir la
police et d'envoyer immédiate-
ment chercher un docteur, conti-
nua la mème voix au-dessus de ma
tête. Un médecin ne peut plus rien!
pour celut qui git la-bas, mais cet-
ie pauvre jeune femme a grand be-
soins de soins... Ne me touchez

; pas! Je ne cèderai ma place qu'à

 

.ge. Je les ai

, (raire aux rigueurs de ja

reille fut brusquement retirée... .
j'eus lu sensation qu'on me tâtait !
ie pouls et j'entendis la voix tou-

te proche dire: |
—Elle a subi une terrible se-

cousse! Je la remets entre vos

mains, docteur! Je puis vous don-
ner son adresse à Londres... Oui.
elle croit être sa femme, mais il |
n’en est rien. Je suis sa femme lé- |
gitime. J'arrive d’Ecosse; j'ai pris |
le rapide la nuit dernière, mais par |
suite d'un accident. je suis arrivée
trop tard pour empêcher le maria- |

rejoints ici... Oul, |
c'est bien l'arme dont j'ai fait usa-

ge! Méfiez-vous, il reste quatre car- |

touches dans le barillet. |
Après un assez long moment. u- |

ne voix rude et impérative. que

j'entendais pour la première fois. :
dit: i
—Madame Ross, au nom de la |

loi. je vous arréte. pour avoir, se-
lon votre propre aveu. tué votre
mari. Redressez-vous,
En même temps. je perçus un

grincement métallique. Puis la voir

qui frôlait ma joue répondit. sans
la moindre émotion:

--Je suis À vcs ordres. ronsta-
blo. Je ne cherche pas à me sous-

loi. Si

les mains d'un médecin ou d’une in-
firmière... Docteur, aidez-moi, je
vous prie. à obtenir cette faveur:

vous comprendrez facilemen: la
raison qui me fait souhaiter de
transporter moi-même hors de cet-
ie chambre la femme qua je tiens

dans mes bras!

Le docteur se tourna vers l'agent
de police et je l'entendis qui disait:

——Il faut éviter à la malade tou-
te nouvelle émotion. c'est essentiel.
Du reste vous pourrez nous accom-

pagner.
Alors. sans desserrer sin étrein-

te. la femme qui se tenait agenouil-
lée à mon chevet se releva et me
soulevxa comme s'il se fut agi d'un
petit enfant... .

—Non, dit-elle vivement. pas

dans la pièce à côté. installez-la
dans une autre chambre qui ne lui
rappelle rien.

—-Suivez-moi, dit un homme que
j'identifiai depuis comme Je pro-

priétaire de l'hôtel.

Je me seniis emportée le lonz

d'un couloir; puis. d'un p#s souple,
la femme aui me tenait enlacée —

| j'avais passé mes bras autour de |
son cou gravit les premières

marches d'un escalier. Le docteur
nous suivait et d’autres personnes

écossaise. À ce moment quelqu'un
entra précipitamment et demauda
sur un ton d'autorité particulière:
—Qui a tiré? Qui sont ces deux

femmes?
—La jeune femme qui es: éten-

due sur la chaise longue est sa
femme. monsieur!’ répondit quel-
qu'un.
——Non, répliqua une voix vibran-

te dont le souffle frôla mes che-
veux. C’est moi qui suis sa femme!
Cette jeune dame est ne personne
dont il avait surpris la bonne foi et
qui, aujourd'hufi même, avait cru

N
E 1! / Le

l'arrivée du docteur
Personne ne parlait plus. Sou-

dain la mémoire me revint: je re-
vis le corps d'Alec recroquevillé
dans le fauteuil. une tache rouge
soulilant son plastron de chemise’
Je poussai un cri désespéré. et je
perdig de nouveau le souvenir du
passé.

- Chut. pauvre petite. murmura
tendrement la voix à mon oreille.
esaver de ne pas penser. de ne par

entendre.
En mêine temps une main com-

patissante s'appuyait sur mon o-

. j'avais voulu m'évader, il m'eut' fermaient le cortège: j'entendais

,tous les renseignements possibles,

été facile. aussitôt après le dra- résonner de lourds souliers derriè-
me, de sortir par la porte-fenêtre

|

re nous, Je me serrai contre ma
par où j'étais entrée. de monter | protectrice en disant:
dans une barque amarrée sur. lai —Ne m'abandonnez pas’
Lerge et d'aller prendre le train Tandis que nous montions l'esca-
à la gare la plus proche: Je serais

{

lier, -f'entendis à mon orelile un
loin maintenant. et vous auriez, murmure essoufflé:
sans doute. perdu ma trace. Puls-! —Vite, petite! glitsez votre main
que au contraire je suis restée ici , dans mon corsage... oul, la, sous
tranquillement. il n'y a pas de rai- i volre joue... vous sentirez un pa-
son de suppoter que je veullle pier. .., retirez-le et cachez-le vi-
m'enfuir maintenant. Je suis préte

|

vement od vous pourrez. Ne le
a vous sutvre et & vous fourñir

|

montrezà personne. 11 ne faut pas

Je m'emparai de la lettre que
j'eus le temps d'enfoncer profon-

dément dans mon décolletage. Une

seconde après, nous pénétrions

dans une chambre où une femme
de chambre venait d'allumer deux

bougies. Je fus déposée sur le lit
l placé contre le mur: un instant la
joue de la femme. qui était pen-
chée sur moi.

mienne.

—11 faut essaver de dormir, dit
“ia voix si douce, soyez en paiz; vous

n'avez plus rien à craindre de per-

sonne... maintenant!

Je sentis alors les hras où jJ'é-
 tais pelotonnée se retirer graduel-
lement sous mCcn cos

{ —Ne me quittez “°°, criai-je en
‘me soulevant pour retenir la fem-

me qui se tenait à mes côtés. mais

le docteur me prit ies mains et les
{tint un instant entre les siennes.

i —- Soignez-là bien. docteur. dit

la voix émue.
Puis l'instant d'après. la vo'x vi-

brante je savais maintenant
que ces doux vois n'en faisaient
qu'une -— reprit.

--Je suis à vous constable’
|. J'entendis alors le décli> d'un
;resserL et le tintemont d'une cbaf-
“ne d'acier!... Je me ret'urnai vi-
.vement sur le lit: déjà la haute ail-
houette somire se dirigeait vers
la porte mais j'eus le temps de

voir que les mains, si tendrement
compatissantes, étaient prises dans
la griffe d'acier des menottes* Ah’

: pourquoi ne lui a-t-on pas épargné
cette humiliation suprême! L'agent
de police la fit passer devant lui
pour franchir la porte...
partie! Je poussai un cri déchirant.

,lLe decteur courut fermer la porte
| ...d'on bond je sautal du lit...
un instant je demeurai immobile,

“ 9

s'appuya contre ja‘

elle était |

de l'oubli! -

CHAPITRE XXVIII

SUR [LES CONFINS DE LA FOLIE

Dick se leva. alla à la fenêtre.
,tira le rideau et à travers la vitre
"contempla le parc en face de lui.
Le flot des véhicules sgillonnant

| Loudres.. s'é“pulait an-"rcanes da
Ini; des automobiles de maîtres
~lizgaient à vive allure; des taxis

‘se poursuivaient d'une allure es-
] soufflée; duelcres lendaus évalu-
aient au trot cadenré des chevaux.
L'activité fébrile du vingtième sie-
cle se manifestait: Dick le consta-
ta aver un sentiment de soulage-

{ ment. Trente-cing ans déjà s'é-
taient écoulés depuis que la petite
épouse éplorée avalt subi cette ter-
rible épreuve! L'homme ésroulé
dans un fauteul!. le plrstron ta-
ché de sang étaît -couché dans sa
tome depuis trente-cing ans! Et
la femme nui avait condamné à
mort et e‘é“uté le misérable. qu'é-

:taît-elle devenue? Elle venait de

ls'éloizner. les menottes aux mains,
poursuivie par l'Inflexible rigueur

des lois! Dick appuya son front
contre la vitre froide Dieu mer-
ci, si petite Dame blanche iznorait
rar quelles toriures |! avait pas-
sé en écoutant ce long récit: 4!
avait la sensation de sortir du pur-.
gatnire!

—

l'extrémité du sofa:
| — Je he puis vous autoriser à

ycontinuer votre récit ce soir. dit-il.
Elle sa tourna vers lui. en son-

vient: votre virage était pâle et
tiré maïs tout imprégné de paix
H se sentait lui-même si nerveux
que le calme de la narratrice le

qu'on le trouve en votre possession. les mains tendues et soudgin le zurprit. '

Je m'efforcerai de condenser le

, plus possible. Je ne pourrais pas

!dermir cette nuit si vous ne con-
naîssiez pas les raisons complcacs

qui avaient conduit Jeannette Ross

à prendre sa fatale détermination.

| Dick arpuya res doigts sur le
,1oignet de Mme Herriot et répon-

dit:

Jeannette, «(oinme il arrive souvent

a des femmes d'une noble nature,
se laissa prendre au charme d'un

homme dépourvu de moralité et de

jscerupules: elle venait d'obtenir son
diplôme d'infirmière et exerçait sa

profession dans un hôpital quand

elle fit la connaissance d'Alec Ross;

Jà propés. je dois vous signaler
Naturellement. pour ma past.‘ ru'au cours de mon récit J'ai tou-

je désire entendre sans délai la jours donné à celui-ci son nom véri-
in de l'histoire et je comprends table: “Alec Ross’ et non celui

que de votre côté vous éprouviez | dont il s'étal* affublé, pour me

un besoin impérieux de terminer. prendre dans ses filets. Cela évite,
mais je mesure l'effort que vous a mon avis, de créer yner confusion

avez dû fournir pour conduire le *©«sisle aprés l'apparition de Jean-
récit au point où vous l'avez lais- nette, [Le nom d'ailleurs ne fait

ré et je ne puis professionnelle-

ment consentir à une 1 rplongation
de fatigue qui pourrait provoquer

chez vous une crise nerveuse ce
soir.

-- Mon cher jeune do“teur, dit-
elle. je vous as-ure que le sonla-

gement compensera l'effort. De plus

j'ai un but en vous racontant mon

histrire. et vous savez quelle paix

on éprouve ‘uand on a le senti-

ment d'avoir accompli ea târhe:
c'est la transposition aur le plan
humain de cette parole divine:

‘ Jai mené à hien le travail dont

tu m'as chargé!” Se reposant sur

‘

rien à l'affaire: il avait eu de nom-

Lreux avatars, tous peu honorables.
Ite toute façon Jeannette :+ pré-
senta, dés le premier soir. sous le
nom de Ross naturellement; elle

it toujours (t* et demeurera à ja

mais pour moi ‘Jeannette Ross,”

Les joues de la petite Dame hlan-
che s'empourprèrent et gps yeux
brillérent d'un éclat Inaccrutumé.
Dick en fut saisi mai: ne fit aueun
commentair

(A suisre)

— miami

11 revint s'acsnir près d'elle, à ;

' win

Sains, Hygltniyaes, \otritity

Lait --- Beurre

Creme Glacée

QuineDy

cette assurance, l'âme. surpazsant
l'intimité de la communion. est
prête à se blottir sous les om ra-
ges de Gethsemani ou méme 4 -r4-
vir le calvaire!

“O muthos déloi” évoqua in.
jtérieurement Dick. Je m'en dou-
tais!” SL

Puis ii ajouta en réponze:
— Je m'incline devant votre dé-

termination. à condition que vou-

vous ménagigz.jp plus possible.
11 reprit aleks ea place en con:

tirmation de’spn_acquiescement.   Tél: 1188
— Je vous: raconteral briève- LB
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Quand vous avez quelque chose à vendre c’est vite connu et vite fait si vous recourez a I

PETITES ANNONCESDU“DROIT”. ESSAYEZAUJOURD'HUI}
Ea

TARIF DES ANNONCES
CLASSEES

LwEvénemeonts, fiançailles, mariages. nosis
sanoes, décès, services anniversaires
In memorism, remerc:ernonts, colfrande.
de fleurs, assemblées, uomenciatures' —
COMPTANT (mazimum 60 mots)

lère insertion . 75 sous
Insertions aubsérjuentes 60 sous
Chaque mot sdditioansi ot sou

DEBI
Trois fois ies prix ci-dessus
Escompte de 50% pour paiement
dans les 10 jours après la Dremière
insertion.

3.«-A loger, à vendre. empiois demandés,
serviteurs demandés, cartes profession
nélles, cartes d'affaires, etc. 6 mots à
la gos

DAV Annonces légales et tout autre
avis en caractére six points. les snnon-
ces du gouvernement ot des Œunicips
lités exceptées. ls ligne agate, 15 sous

&~'Titres supplémentaires—Titres d'une
E on c&ractère comme ies annonces

| classifies ordinaires, ['inaertion. 20
sous.

| COMPTANT
! 1 insertion, ia ligne .... 11 sous

2 ipsertions, la ligne .. 30 sous
{ € insertions, la ligne .. 54 sous
| DEBIT

1 Insertion, la ligne ..... 22 sous
! 3 Insertions. ia ligne ... 60 sous

8 insertions, ia ligne 1.08
Escompte de 25% pour paiement dans

les 10 jours.
, fee

REGLEMENTS
Q.—Pour calculer Je prix de toute aunonce

classée il faut compter 6 mots à la li
une, les initisies. les abréviations, ies
signes (8. c. . X. ete.) les mots

posés et les anes de cinn chk-
fres on moins comme sautant de Li0ts;
les chiffres auivia de lettres (lère)
comme des mots entiers. Quand il
fant se aervir d’on caties compter “|
mots.

3.—Lorsque
. ponses à sa case lui soient adressées !:
! faut ajouter a0 sous pour frais ds pos

te.

le clisus exige que les ré-

3-Day ,de commande *’ Jusqu'à nouvel or-
re’ Ii taut tiniter les annonces com
dreses pour plusieurs insertions & in
tervalles. comms des annonces nouvellou
our chacune das iasertions.

&.—La onpie dea annonces de naissance, de
tianesiiles, de ma-' ‘e et d: décès +
être signée d'un nom responsable.

6.—Pus de commsnudes pour moins de deux
oon

6—fes annonces classées sont payables
compiant. Cepeudant les annonces de
elients dont le nom est inscrit dans l'ai
manac de la ville ou l'index du télépho
ne seront acceptées pourmm que la com
mande soit donnée avant 10. bh. sa m.

T.—Les clients qui renouvellens var télé
phone uve annonce classée pour lagnalie
ls ont déjà payé comptant ont droit au
tarif comptaut s'ils paiert da:se las 10
jours.

2 Remerciements

REMERCIEMENTS à Ste Thérèse de l’iEn-
fant Jésus et St Antoine de Padoue pour
eur obtenue avec promessa de publier

RY 2.108
RE IEMENTS A la Ste Vierge et à

Ste Thérèse de l' Fnfant Jésus pour fa
veur.obtenue. D. DL. 2-106

5 Naissances
MATHIEU-—M. at Mme Gustave Mathien

(née Julie Brisebois), ont le plaisir de
faire part à leur “parents ol amis de la

 

 

 

 

 

naissance d’une fille. baptisée sous les
noms de Marie, Marthe, Françoise. Par
rain, M. Salomon Lessard, oncle: marrai-
ne, Mlle Evelina Brisehois, tante. Por
teuse, Mile Maric-Ange Turgeron, d'Enst-
view, 6-104

PATRY—M. at Mme J 1, Patry (née Ma-
rir-Jeanne Larose), un fils né le 4 bap- |.
tisé Joseph. Alexis, Hobert, Parrain, M.

marraige, Mls
porteuse, Mile Ani

Prèétre vfficiant, M.
5106

Joseph Saint.
fille, née lo 30
noms de Marie

J Alexis Larone oncle:
Maine Mai Dagennis:
ta Larose, tarte
labhé Lapointe.

ST-GBORGES-—M. at Mme
Georges, d'Enatview, une
avril, baptisée sous les
C'atherine, Aline. Parrain et marraine,
M. et Mme Michel Mongeon: porteuse,
Mis Rianche St Georges,

11 Monuments
MONUMENTS—Le plus grand choix dans

Ottawa au plus bas prix, ainsi que choix

 

 — |

de cartes mortuaires. J P. Laurin, 95
rus Georges Ottawa, Tél, R. 617

11-104
B. ANGERB-—('hemin Montréal, Eastview.

Tal. R. 2031Y. Choix de monuments à
dea prix défiant toute compétition. Une:
visite sollicitée, 11 127
 

12 Fleuristes
 

O. PROULX, fleuriste —Fleurs magnifigues
U6 Rideau. Rid.toutes occasions,

104 Bank. Queen
pour

_870-

i3
$26 de recompense pour retour duns bague

(Marquise) montiire en platine-rubis en

 

  

Perdu-Trouvé
 

toure de diamants. Perdue FD avril, Com
munidueraves M. (0. Emond, Serrétariat
d'Etat où tF1 NOT 25 104
 

15 Servantes demandées
BONNE SERVANTE générale pour famille

de quatre, Références.  S'adresser 81
Ave Powell, Tal. Carling 3108.

BERVANTE gandrale, 145 run Champlain,
Hull, Sh, 2107, 5107

SERVANTE aver références S'adresser Z
Rockwood, R. 159, 15-108

SERVANTE générale.
Henderson.
 

16 Femmes,filles demandées|
CUISINIBRE demandée immédiatement, Os | 42
 

goode Hatel, Nicolas,
16-107

roin Besserer et

 

17
 

»

Hommes demandés vendre. Quen: 48 42-79
- i

PROMAGER pour le 168 mai, Mentionner st 45 Fourrures
laire, S'adresser A Guimond, Biezard
Valley, Ont. 17.1068 TT

NOUS AVONS BESOIN de deux jeunes | PARURE DE FOURRUR1E-— Renard. Martre
gers pour notre personnel de <ondeur. de Roche Vison, Fitch, Ecureuil, Aux

pouvant gagner $40 par xemuine, Nou- | plus bas prix. Fmmagasionze gratis avec

vous donnons toutes les inatrurtions pour réparation durent l'été. J, A Cloutier,
vous mettre en fonctions CM MeRuin, | as4 Somerset-ouest, prés deu Bank, 2

chambre 8, 62 Bank. 71111 1508 >
UN TENEUR bE LIVRES rspérimenté| mm

partant les deux Angie aver bonnes

références, connaissant la dactylographie 48 Combustible
Max Feller, 231 rue Rudean, 17 1051 = es =;

 

  

19 Instituteurs demandés
INSTITUTRICES BILINGUES Le:

datures seront reçnes par le’ ou ssign

pour des institutrices bilingues ponr é-À
cole séparée. les elusers contmencerant |
en septembre prochain, a Cabalf, On? |

candi

 

 

 

   

On j-réfère les certificats de dlenxième
classe. RL O'German, weer are, Co |
halt. Ont 19 Ho —

a i
21 A louer |

MAGASIN, bonne locsii < con Maisnnnes |
va et St Laureu!. Sh. 403: 21110

. -

Studios a louer
STUDIOS à iouer. édif: "Lindsay. 157 me

Sparks, sisuation tr < centrale. chriîfés
et écleirés, loyers raisounahies, CW
Lindsay, Limited,

22 Maisons à 10:1cr
MAISON D'ETE à +

1-5 Sparks a)

7 =

 

 

  
enA. me ahh

mée aves Monstiqua de heehee Tri
52904, 22 voi

MAIBON à la Gappé, meuhiée Kid 490,
19.103

D J 1 Ni A I [A

4 [4
I /

, $200 achdtent un

 

2790. 13°

15-108 |

S'adreosser 103 mme!
15 106!| FORD COUPE, han état de fonctionnement

 

49

 

23 Appartements à louer 57
 

APPARTEMENT à louer. S'udresser 163
Notre-Dime, Hull, Sh. 30*#. 23-106

APPARTEMENT, 4 chambres, chauffé, pot-
le électrique, ete, nouvellement décoré.
rue St Laurent, Hull, Sh, 4095, 23-110

APPARTEMENT à louer, Prix modéré. S'a-
dresser 106 Guignes Tél. 3441. 25-108
APPARTEMENT 8 abe amélioretiony

moderae~. osu “houde, possession immé
diate, 100 pieds des chars. loyer $16.00.
24 Fortier, \Wrightvilie, Sh, 2792\W

24 Chambresa louer
 

 

CHAMBRES à Iniez= dutis l'édifice Lindsay,

 

5Y rue Principale [uil, chanffées et 6
vlairées, foyers raisonnables, Queen 5727
C. W Lindsay. Limited. 24.158

25 A vendre
 

AMEUBLEMENT salon.
presque neufs. à coûté $100, Aucune of-
fre raisonnable refusé, (‘arpettes, diva-
nette Kroehler. secrétaire.
Drive, angle Sussex,

 

 

Baird
25-108

A VENDRE: Martean en tricotine de laine
de printemps, noir. en très bonue condi
tion. et robe de «rèpe de satin, noire a

Dalhousie et

3-105 ;

BON PIANO droit de pratique pour $99. 00
Une Véritable subaine,
par Kemaine. Venez nu écrivez à Orime’s,
175 rue Sparks. 25-105

CABROBSE en jon: $5.00 en hou ordre, 318 
MENAGE à vendre, prur cause de départ.

865 St laurent, Hull. 25-107
POELE à gaz. S'adresser 266 Guigues.

35-106
POELES usagés réparés. vendus comptaut

Ou par paiements, $5.00 et plus. Bélanger

TROUSSEAU de baptéme,
dresser ZA Leduc, Hull.

{ PHONOLA, nxee 13 nouveaux
Brunswick. Ressnrts doubles,

bon marché, S'a-

disques

dide état, Seulement $33. $5 comptant,
#1 par Remaine. Venez ou écrivez À Or:
me's 175 Spark. 23-105

POBELE a gaz, bonne condition, bon mar
ah*. S'adresser 195 St-Patrice. 25-105,

SET de salon en acajou $20.00. Podle à
gaz $8.00, =h. 1066J, 267 Florence,

UN PHONOGRAPHE SONORA.
ques Seulement $69.
A coûté F175 neuf.
baine. $5 comptant.
nez nu écrivez à Orme's,

$756. Piano de pratique,
rompfant,
mairons
189 Sparks.

$45. PHONOGRAPHE Cabinet.
aubaïne à $5 comptant,
D'autres à partir de $30.
Limited, 189 Sparks. 25-106

Piano Lindsay presque
neuf, faciles conditions de paiement. «
W, landsay: Limited. 1809 Sparks. 25-106

| 4 ————— morer 002

avec 6 dis
En excellent état.

Une splendide au

175 Sparks.

bonne qualité, $5
$4 par mois, approprié aux

d'été. C. W. Lindsay. Limiied.
25-106

excellente
$4 nar mois.

ec. w. Lindsay, 
 

wav | 26a Propriétées a vendre
 

PROPRIETE a Timmins,
commerce, pres station
tions faciles.

beau site pour

Pour information boite 70:

 

 

ou No 1 Spruce, Timmins. Ont, 26a-11!

130 Divers
| PLISSAGE, pornt d'ourlet. remplis, boutons ;
| revauverts, confection de houtonuidres.
; t12 Rideau, Tél. Rid. 1874. 30
PIANOS emrtnagasitiés dans nos entrepôts,

S150 et plus par mois, C. W Lindsay

 

Limited, 189 Sparks. 30 106

36 Assurances
JF DESLOGES. 127 rue Rideru Ottawa !

Courtier er assurances feu T6 Tiens”
74310 RAs Kid 3341 sa!

-

38 Autos et accessoires

PAUL ROCHON - Machines

38a AUTOMOBILES |
AUTO CHEVROLET.

Notre Dame, Hult, 3xa-107
CADILLAO, 7 places, hon élit de foneti

onnement, xcndre bon marché, Sh, 5704.
38a-I0h

OVERLAND 4 SEDAN, offres ruisonnahles
considérées, 277 Clarence, 8Ha-106

 

B'adresser win rue

 
100.00.

' Hull, sh
R'adresser
210$,

Bélanger ot Dalpé.
Ssa- 105

Déménagements
TRANSFER (FEDERAL,voitures de démé-

nagoment, camions automobiles: Dnie 8

 

 

BON BOIS sec de 4 pieds. 85.50 1a corde.
$2.75 demi-corde. coupé 23 00 le voyaze.
Rid. 346W, (i. Vauasse. 4-

BELANGER FRERSS & CIE Lito Gru- et
détail. 119 Principale Hue Sh 2023
2959 ar

O'REILLY & BELANGER Ltée. Bureau 22
Sparks, Ottawn Uueer “RU HAL en
 

Equipement de scierte
BOIS de seconde main, hais de ronatructinn,

portes et fenêtres, voitures, sleighs, ra
diatinn, tuyaux, chaines, houilloires at
tous genres d’ Equipe:ment de scierie Ton.
À la acieris Shepard et Morse Tél&nhanes
à M. Zagermas & Co. 5. 2294 ou 8. 2617

Los

 

  

Imagerie
M. L SARAZIN. 476 Ridesu. angle Chapel,

Tél. Rideau 3081W Peintures. (iravures
et Lithazravures Enchdrements sar com-

__mandes 49

55  Peintres-décorsteurs
J. G GAREAD—Pour vostravaux, déco

rations et peinture du printemps consu!-
tez- nous. rix très modérés. Rid 87722

 

  

CHAMBRE a :ouer  S'udresser 35 Wright. |
Hull. 24.108

CHAMBRE : loue: Mansieur seulement
152 St-Patrice Appt. no 8. 24-105

CHAMBRES dans faunlle sans enfant, pour
hommes, 273 King Edward. 24-110

et Dalpé, 215 Montcalm, Hull, 8h. 210%
25

TERBE a !0 m.lles d’ Ottawa, chemin de
Navan. 64 arpents, 3 milles de l'église,
34 mille de l'école. S’adresser Miche!
Tangué, Blackburn Station. 25-107

TOUR DE COU a vendre, renard. Petite |
fourrure. ‘‘Storage'’ et réparation de
toutes sortes. garnitures une spécialité.
Jos Blondeau. 79-81 Champiain, Hull.
Tél, Sh. 4219J. 25

TOMBEREAU, hon marché. S'adreaser 209
Du Pant, Hull. 25-107

#1 par semaine. Ve |

25-105.

 
‘19 

! »3 morceaux massifs AUGUSTE LEMIEUX. C B.

35 Lady Grey.

vec garnitures rouges. Tél, Sh, 1811M, 180

$5 ‘omptant. 81."

25-106 Dr L MANTHA, B.

|

Champlain, Sh. 4584)
CARROBBE d'enfant; #« coûé $45.00, lnis-'

sera pour $190. 180 York, 25-108
* | COTTAGE situé à Mashum. près église, cuis

seau tout près. Prix. 91000. S'adres-er
119 Wellington, Hull. 25-111,

POURNAISE, buffet S'adresser 77, (Le
due, Hull.

MACHINE A COUDRE singer. en partair
ordre, $10.00, 443 Cumberland, 15-106

 
'

t

25-106;

Enunsplen-

i

25-106,
SET de salle à diner, table de salon, chaise

haute, couchette pour enfant, bon mar
ché: 30 Sterling. 25-107

des chars. Condi ! 1

 
«

Vulcanisateur.
les pilus modernes Service de carter
Grankoraser gratis, 65 Victoria, Hull:
Sh 6303 Satisfaction. 8s

 

+

!
1,
|
1

 

Expert en stuv:o. Demandes soumission
82 St-Fraugois. Sh 2247 W 67:

78 chitect
 

 

Architectes
 

| SRODEUE & PILON 1%. rue Ridena uen |
3686: 2. vue Chhbteruqnuay Sh 2050

MAURICE CHAMPAGNE. 45 Rideau =
143 Prtacipsle Hall Kid 7280, sh |
8027 W 15 tos’

WALDO GUERTIN avocat et notaire 18,
rue Rideau. Ottawa Argent A brêter,:
Tmmeubics gt 'ébentures Tél Q 1810

 )
|

Avocats :

SEGUIN. BAINT-JACGUES & CHARLE
BOIS. avucats-nucaires Argent à prêter.
18. rue Rideau. OGttaws Tel. Queen iss,

7
RAOUL MERCIER. avocut-notaire. E R E.

Chevrier, M, P., avocat conseil, Chambres
205 711 Euifice Plaza. Rid 2427

79
avocat, Outa

rin et Québec. 1- rue Ridasu. Mliawa.
(Edifi-e Bancae Natinnsie) Té Queen
4 79,

|PHILIPPE DUBOIS. B A. avocat. notaire
Profet<eur de Droit à l'Université Bn
reau 465. rue Rideau Téi. KR. 4020

 

 

Médecins
DOCTEUR © PERRAS, B A. M. D. Méde
en chirurg.en En charge du Rayon
à l'hôpital du Sa-ré-Foeur Hull 77 Cham
plain. Hult 8h 3741 80

A —-Méde in ‘hirurgion
attaché à ‘’Moyitai Général rue Water
149, St André. Rid 67 8

81 Spécialistes

DOCTEUR K. CHEVRIER. 163 Daly Rid
‘’Hôpita! -Générai Consultations 2 a4

Toe Chirurgie abdominale. Gynécologiste|

Dr J.-L. LAMY. Gynécologiste à !' Hôpital.
Généra) Chirurgie. maladies des fermes.
211 Stewart, Tél Rid. 1318. 8

Dr J.-E. DE HAITRE, des Hôpitaux de Pu
ris. Médecin chirurgien. attaché à l'Hôp1 ;
tal Général de la rue Water Spécialités

 

>
—

 

 

Voies urinaires. chirurgis femmes, 184
Stewart, TAI, Rid. 63 su

++ —— ——|
| 82 Dentistes |
DOCTEUR J,A. GAUTHIER, Edificsdo

l'Union St-Josenh, 327 rue Dalhousie|
Ottawa, Tél. Rid 4248 ¢|

MARSHALL— Ur Lari Marshal. dentin
127 Rideau, (vis à vis Nicolas) autrefo.r
Dentiste Pinard Pour appointement ie
soir. Téi Rid. 170 82

Dr H. 8. ALLARD, gradué avec médaille
d'or Chirurgien Dentiste Ex-interne de;
l'Hôpital Dentaire de Montréal. 210 rue
Principale, Huit. Sh 2027 82

DOCTEUR R. L. DESROSIERS. dentiste. |
105, Rideau. Le soir par appuintement.
Tél Rid, 4071 82

DOCTEUR ALBERT LEDUC, Chirurgie
Dentiste, 105. rue Hôtel-de Ville, ull
Téi Sher 1427 Ouvert tous les soirs

 

Pharmaciens
PICARD — Pharmacien, 165
Hull. Sh, 2045. 159 rue Princ
5196 Spé-vialité: prescriptions.

83 37

117
TR

83
ROMUALD

Du Pont.
pale. Sh

 

 

Négoce en gros
P. D'AOUST&CIE,11 York, Ottawa.

Fopiciers sn Gros Tél R:d 5829 Rid.

2283. LU}
I

ON DEMANDE |
 

 

Un ingénieur junior, Canaux Ontario. s
mnurent, Cornwall, $1650 par année Pré
ference sera donnée à un diplomé: doit étre
bon de-sinateur et préposé des instrument-. |
capable de préparer des devis et des plan|
S’adresser sur des formules que l'on peut!
obtenir au burean de poste où -et avis est

affiché,
Ottawa,

an a la Commission du servive civil
t6 maiau plus tard le 1927

aia |

 

SOUMISSIONS POUR

 

DRAGAGE

Des cniintsion achetés L adresses wa
us drté et pertant en su orintion de ot
mot “Nopmissient pour dragage, à Toran {

ta, PFout Hhoe et Cobnurgs, Ont," -vront re !
en jusqu'à midi (heure avancée), le Jun-
di (6 mal 1927.
Oc nr Hendra compre que de. UMSIDE

cars ur les feornute feurais- par le Mr
piatèrs et conformement

mentionn-—, dans fesdites formules,
On pute procurer les devis et formu

Teo de soumiieston combiné. en s'adressant

  

 

 

asl sonssigne, gins qu'au bureau des in
ginieur. de district, Gd fice Eouity, Poran :
to, Ont. i

Les <cuntl sions Cdorent craprer-dre !
romege de Ve drague et ses trees a
res dt re our,

»e et svtre outffinre qui sers

emplosé: = les travaux desrent cire dù
ment chrezistré. au Canadn # l'époque de

 

 

la 1 éntion cr soutni siOns. on avr ed

constinits an Cavadr après J'envot de tai
soumissian, Î

Un chèzoe état a 5 + Tod ad prey qn
contrat, fait à l'ordre au ‘Initre de Tes
vats publics © accents nor ans banane 0.

cherie, devin acenase cheque <numis
sions d ne nul vas. le chèque ne devra étre|
moins de quinze couts Jo dare On ap eens
tera «us Foeamme garantie des ben dn Pa
minion dit Canady ou de- bons de la con

de du chemin de fer Natipnat Canadien,
où de hens opt un chéane, à (5 1 Nécrs

suite, poux compléter le

He Tél +.

Alani dee ol Truvans rubles,

Gras nt le 6 mu 1927,

 

La QUALITE aabord!

La QUALITE ensuite!

La QUALITE toujours! |

m ratant

Par ordre,
SE, OBREEX

1

i
|

:

|

Voilh a principale carae-

térisitque du

BEURRE

MAJESTIC
C'est en dunnant une qualité

excéptiunnelle que nous avons

conquis la conflance du publie.

 

MOYNEUR COOFERATIVE
CREAMERY, Limited    Otttawa, Ont,

)
EIDE Na)

Plâtriers
ALPHERIE VIAU— Entrepreneur pldtrier. |

«

V
A

SE
V
A

E
A
S
T

791}

; à signer

pet Canaux, et au

I 95, rue Ridenu Tél: R. 4789

     

 

   

 

 

RAREEE

 

 

Voulez-vous …
LOUER---votre maison, votre bureau

Une annonce classifiée dans
le ‘‘Droit’’ fera tout cela et
plus. Demandez-en le prix. 

‘

VENDRE---votre ménage, votre commerce ;

ECHANGER---votre propriété, votre auto

OBTENIR---un emploi, un employé

AUGMENTER---votre clientèle, vos affaires

TROUVER---un article perdu

Tél: R. 514

 

———

 

SOUMISSIONS POUR
DRAGAGE

Des soumissions cuvhetées. adressées au
BOUSSIÈNÉ el portuni en suscription les mots:
‘Soumision pour dragage, à Collingwood,

a Owen- Sound, a Midland ou A Honey--Har-
bour’* selon le cas, seront reçues jusqu'à
midi (heure avancée), le mercredi 18 mai
1927.

On ne tiendra compte que des soumissi-
ons faites sur les formules fournies par le
ministère et conformément aux
mentionnées dans lesdites formules.
On peut se procurer les devis et formules

: de soumission combinés en s'adressant au
soussigné, ainsi qu'au bureau de l'ingénieur
du district, édifice Equity, Toronto, Ont.

Les soumissions devront comprendre le
remorquage de lu drague et ses Accessoi-
res aller et retour.

Les dragues et uutre outillage qui seront
employés pour les travaux devront être dû-
ment enregistrés au Canada, à l'époque d+»
la réception des soumisaions, ou avoir été
construits au Canada après l'envoi de la
SOUMISSION,

Un rhèque égal à 5 p. 100 du prix du
contrat, fait a l’ordre du Ministre des Tra-
vaux publics et accepté par une banque À
charte, devra accompagner chaque soumis-
sion: dans nul cas, le chèque De devra être
moins de quinze vents dollars. On accepta-
fa aussi comme garantie des bons du Do-
minion du Canadx ou des bons de la Com:
pagnie du chemin de fer National-Canadien,
ou des bons et un chèque, si nécessaire
pour compléter le montant,

Par ordre,
8. E. O'BRIEN.

Secrétaire.
Ministère des Travaux publics,

Ottawa, le 5 mai 1937.
 

 

Avis aux Entrepreneurs

Ministers des Chemie de fer et Canaux,
u Canada

DIGUE DE BETON ALEOLUBE 24
Des soumissions cachetées, adressées an

soussigne et portant la suscription ‘Sou-
mission pour Digue de Béton à l'Ecluse 24,
Canal de Trent‘’. seront reçues à ce bu-
reau. jusqu'à Midi, (heure normale), le sa-
medi. 7 juin 1927

Les plaus, devis »{ formules de contrats
peuvent être vus le ou après la

date de cet avis, au bureau de l'Ingénieur
en Chef, du Ministère des Chemins de fer

bureau de l'Ingénieur
Surintendant, Canal de Trent, Peterborough
Ont.

Des copies dea plans et des devis peuvent:
être obtenus du Ministère contre le puic
ment de la somme de vingt-cinq piastres,
Aux souwissionnuires de honne foi cette
somme :era remboursée gu retour d'icrux en
hon état.

Un chèque de banque accepté pour la
somme de $9,000.00, fait payable à l'ordre
du Ministère des Chemins de fer et Cl‘anaux
cou des bons du Dominion du Canada pour
le même montant et des chèques arceptés,
si nécessaires pour former le montant), de-
vront accompagner chaque soumission, la-
quelle somme sera confisquée si le soumis-
sionnatre avrepté refuse de signer le can-
trat pour l'ouvrage au prix meutionné dans
l'offre soumise.

Le chèque nu les bons ou chèques ain
si oulressés seront retournés aux divers en-
trepreneurs dont les sountissions n'auront

* pas été acceptées.
Les cheques ol hans Ou ‘les chèques et le:

bons de l'henreux soumissionnaire seront
zardés comme sécurité ou partie de sécuri-

aux conditions té pour l'exécution du contrat qu'il aura
signé.
On n K'engage à accepter ni la plus

basse ul aucune des soumissions.
Par ordre.

L W. PUGSLLY.
Serrétaira.

Mini tère de- Chemin: de Fer et Canaux,
Ottawa, ir 5 mai 1927.

VENTE PAR LE TRESORIER
DE TERRAINS POUR

TAXES

  
 

Lg vent rentse de terrains pourles t+
xes dus à la ville jusqu’au 31!  décambre
1922, pura lien lundi, le 16 mai 1027, À
19 h. dv matin, à }'Hôtel de Ville,

Ft avis ext par les présentes dontié
1 le prix pour” n'importe lequel de

que
ces

 

 

 

 

dits t rrains est moindre que le montant

des arrérages de fixés, que les frais, om
si aucun prix n'est offert, ln municipalité
nchâtera ive-ux vour lu somme due.

H H. I. CORBETT. i
Trésorier de 1 Ville

Ottawa, le % mai, 1927.

a ——— mer

SPFUCIA LISTE

Dr Adolphe Drouin
‘re Hôpitaux de fParie ot Lon

Yeux, Orci'les, Nez et Gorge

Attaché à l'Hôoltal Générat
Tonss!t.° 1112 25 7-8 h

 
 

 

SI QUELQUE CHOSE
VOUS MANQUE

lire nosCommences par
“Annonces Classées”; el-
les constituent un vérita-

ble guide d'affaires et

d'occasions.

Si vous n'y trouvez pas,

ce que vous désirez, an-
noncez vous-même. 
 

’
conditions

|

 

 

AVIS PUBLIC

LES CHIENS
la taxe des ch'ens devient due et est may:

able le premier jour de mai 1927,
daillon de la taxe pour chien sera obtenn
en puvant l'honoraire de uné piastre par
chien.

Après le 15me jour de mai.
trouvé errant et ne portant pas le médail-
lon pour l'année 1927. sera immédiatement
abattu sans qu’avis s0it donné au proprié
taire.

Par conséquent aucun chien non licen
cé, pe sera toléré errant après le 15 mai
19°

Le médaillon” de la taxe doit être attaché
avec soin au collet du chien.

. Par ordre du Conseil,
H. J. GORMAN.

Secrétaire-trésorier.' ee _ CS Pa

SOUMISSIONS
Pour Fourniture de Charbon
Des soumiseions pour la fourniture du

charbon requis par la Municipalité de la
Ville d'Ottawa, adressées au Bureau des
Commissaires, et portant la suscription
‘Soumission pour charbon’, seront reçues
par le Secrétaire. du Bureau, jusqu'à midi
(économie de la lumière), mardi, le 17me
jour de mai courant, suivant les devis que
l'on peut #e procurer sur demande au sous
signé. -On ne s'engage à accepter ni la
plus basse ni’ gucune des soumissions.

Daté à Otlawa ce Tme jour de mai,
"NORMAN H. H. LETT

Greffier de lu Ville Lo

1927,

 

AVIS
AUX ENTREPRENEURS

PAVAGE DE LA RUE WELLINGTON
lYes souniissions «achetées, adressées au

Président et aux Membres du Bureau des
Comissaires, seront reçues par son Secré-
taire, Hôtel de Ville, Ottawa, jusqu'à midi,
(économie de la lumière), mardi, le 10 mai
1927, portant la wuscription ‘‘Soumission
pour ‘pavage d'ayphalte. rue Wellington, en
tre les rues Bank et Connaught,

Toute soumission reçue après lu date aus
mentionnée sera considérée irrégulière.

Les devis, lès, formules de soumission e:
tous les détails peuvent être obtenus sur
demande au bureau de l'ingénieur. Hôtel de
Ville, Ottawa.
Ta Municipalité ne s'engage à avvepter

mi fa plus basse ni gueune des soumissions.
A. F. MACALLUM,

Commissaire des Travaux.
Otlawa, le 7 mai 1927,

GURS DES CHANGES
ENTRE BANQUES
-rt———

Cours communiqué par la Banque (‘ana
dienne Nationale,

Permeture du 6 mai 1927.
Câble Monnaie New York Montréal
Argent à New York
New York, dollar
Londres, livre, rihje 4.»
Londres‘ livre, chèque 4
Paris, franc ..
Bruxelles, frane
Bruxelles, belga
Rome, lire .
Madrid, peseta
Bâle, franc . Lo
Rotterdam, florin -
Oslo, rouronne
Copenhague, cour .-
Stockholm, cour
Berlin, reichsmark
Prague. couronne
Athènes, drachme .
R. de Janeiro, milreis
Helsingfors, mark
Hongkong, doliar .
Varsovie, zloty
Belgrade. dinar
Calcutta. roupie .
Vienna, rohilling

i151
13-16 4.

1.

 

Dr P. Ladelpha
“PECIAIJASTE |

pour toutes les
MALADIES DES PIËL#

 

100, rue Me<tcalfe

_Tél:Q2164

EN

Bur:

  

 

CAMPBELL

MOTOR SALES
180, rue Albert Queen 74

Tudor. Ford
n'a servi que deux saisons, remis
A neuf, peinturé, en premier état,
une aubaine A $155.00 comptant,
le solde par mensualités.

Sedan Ford
récent modèle, véritahle anbaine
A $100.00 comptant, le solde par
mensualités,

Camion Ford, 1; Tonne
nouvelle .arrosserie a baldaquin.
idé«l pour Hvraison, Une aubaine
A $124.00 comptant. le solde par
mensualités

Coupé Ford
récent modèle, en bon état dr
fonctionnement. Voyez celui-ci a
LSA1.900 comptant. le nolde en sis
versements mensuels.

Coupé Ford
modèle dé 1924. plusieurs extras
remis à neuf et peinturé $142.00
rampiant, le soide par mensualités.

Ford Livraison Légère
en hon Ptit de fonctisnnement.
875.90,

Touring Ford
récent mnsèle, état de premier
nrdre, 8130.00

Touring Ford
modèle de 1925, parait ét fon
tionne comme peuf, coté pour
pronpte trate, $108.00 complant.

Le mé.

tout chien ‘
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5e mois MAI 1927 4e mois AVRIL 1927

Dim. Lun. Mar. Mer. Jeu. Ven. Sam. Dim. Lun. Mar. Mer. Jeu. Ven. Sam.

1 2 3 4 5 6 7 ’ 1 >

» Hl] 10 11 12 13 14 5 1 0 6 1 s 9

15 16 17 18 19 20 21 10 11 12 1" 11 15 16

2 3 U D 26 17 MW 17#0 M 2° 2 30
29 30 31 34 25 6 27 2a 29 JU

== 25 = IISEEE

Guide mensuel d'adresses et d'échanges
téléphoniques classitiés par genre d'affaire

Découpez le premier samedi de cha-
que mois et placez dans un endroit
commode pour référence.

 

 

ALIMENTS
JUDOUIN MACDONALD, 311 Rideau, Tél. R. 4.67.
EKSTEIN BROS, York et Marché By. R. 1792
JAMES KID, Banque Nationale, Q. 7357.

AVOCATS
DUNCAN A. McILRAITH, 53 Queen, Q. 1344.
EWART, SCOTT, KELLY, 14 Metcaife, Q. 7950
8. LEPOPSKY, 75 Sparks, Q, 4078
RUSBEL DICK, 74 Sparks, Q. 628.

AUTOS, ACCEBBOIRES, GARAGES
24 Sparks, Q.

McMULLEN PERKINS, 433 ToreOuest, Q.
SERVICE SUPPLIES LTD.

MORRIS MOTOR CO. 3 Irving, Sh. 8746.

470.
768.

CHAUDIERE GARAGE, 691 Wellington, Sh. 3890.
AROHITEOTES

J. P. MacLAREN, Citizen Bldg… Q. 6191.
HORWOOD &HORWGOOD, 5% Queen, Q. 117
BARRETT & HAZELGROVE, 63 Sparks, Q“987,

ASSURANCES
METROPOLITAN LIFE, 120 Jackson Bldg. Q. 2545.
MANUFACTURERS LIFE 00., Edifics Booth, Q. 1886.

108, Banque Nationale,LA SAUVEGARDE, Q 1841.
MICHAEL E. CONWAY, LDT., 75 Sparks, Q. 7955.
AGENCE HECTOR RICHARD, 427 RIDEAU.
CROWN LIFE, Booth Bldg. Q. 1285.
EQUITABLE, S. P, Quilty, 85 Sparks. Q.

R. 931

3276.
DOMINION LIFE ASS. Co. 511 Blackburn Bldg.

Queen 3607,
IMPERIAL LIFE, 75 Sparks. Q 183.

ARTICLES DE BUREAU
ALFRED THOMPSON, 257 Laurier-Ouest.
EVANS & KERT, 124 Queen, Q. 8300,

ARTICLES FANTAISIE
McINTOSH & WATTS, 245 Bank, Q.
TREASURE HOUSE, 34 Sparks, Q.

ARTICLES SPORT
C. H. HOWE & CO. 129 Ridesu, R. 257.
8. B. BOCKEBERG, 542 Wellington, Sh. 31An,
J. WILSON & SONS, 302 Wellington. Q 23864,

ERSBOULANG
M. MOSION, 410 St-Patrice, R. 593.
B. Renaud & FILS. 325 Clarence.
PAIN NATIONAL, 56 St-Patrice, R. 254.
EMILE LEVESQUE 52 St-Laurent, Hull,

BATTERIES D'AUTO

4049,
2308.

R. 3210.

Q 5643

1871W

YOUNGS BATTERY SERVICE, 1092 Wellington.
8h. 6703W.

EAGLE STAR BATTERY (on,

BOUCHERS

EDOUARD
MAIN STREET MEAT MARKET, 59 Principal.19 4399

D LAFLAMME R, 165828 Snmerset,

1.TD., 382 Quess, 421
BATTERE,& IGNITION S3RVICE co. 286 ‘sean,

POURNIERS MEAT MARKET, 686 Wellington,
8h. 2737.

4. PERRIARD, 204 Dalhousie. R. 8484.
BIJOUTIERS & HORLOGERS

A. CHARTRAND, 87U' Dalhousie, R. 1878,
L. GAULIN. Georges & Dalhousie, R. 5500.

COMBUSTIBLE & OHAUFFAGE
135 Chapal,
Elgin, Q. 4428

$70.
R. 1273.

JOSEPH DOLAN & SONS, LTD.
JOHN HENEY & SON. LTD. 40
INDEPENDENT COAL CO. 8% Bank, Q.
W E. HASTEY. Chemin Montréal,

MODISTES

R. 1908.

PINARDS MILLINERY, Standard Bank. Q 366:
Mlle BYERS, 1035 Wellington, Sh, 1152.
Mlle A. BORDELEAU, 227 Rideau,

CORDONNERIE
R. 4027

UNIVERSAL SHOE REPAIRS, 622 King Edward
SAM POLITO, 291 Dalhousie, R. 5809.
M. LAPOINTE, 203 Dalhousie.

CHAUSSURES
HARRY E. ORANGE, 101 Bank. Q 67
M, MILLER, Rideau.
GALES A. CO., 77-79 Sparks, Q. 6515.

CLAVIGRAPHIE
ROYAL TYPEWRITERS, 193 Eparks. Q 1756
UNITED TYPEWRITERS,

COUTIERS EN DOUANES
11 O'Connor, Q. 969

GEORGE F. PERLEY CO. Central Chambers. Q. 737
CHAS. HIGGERTY. 27 Central Chambers, Q 3044

DEGRAISSEURS-PREBSEURS
UNIVERSITY TAILORS, 620 King Edward. RK. 1029.
POWELLS SPOTLESS VALET 8 RVICE. 93

O'Connor. Q. 61
I. DRUKER, 1347 Dalhousie. R, 4518W.
PAREERS DYE WORKS, LTD., 38 Sparks. Q 7217

DENTISTES
Dr J. A. GAUTHIER. 327 Dalhousie. R 4248.
Dr A. SLONE, 69 Rideau, R. 2830

EPICERIES
Mme V. DAIGNAULT, 537 St Patrice, R. 644
H. PAQUETTE, 519 fit Patrice, R. 4600
BIDEAU GROCERY, 391 Rideau, R. 3118.
A W. BAYNHAM, 509 Somerset, Q. 5753.
H. RACINE. 169 Dalhousie. R, 894.
KENEDY, LATREMOUILLE, #6 Augusts, R. 2755,
LAPORTE. MARTIN, LTEE, 160 Nicolas,
G. 8. HAWLEY, 50 Main, C. 200.
W. GARAND, 453 Rideau. R. 3512.
OSIAS ROUTHIER, 250 Clarence, R. 562
ALEX SAUVE, 300 Clarence. R 2377.

R. 25

LOUIS GUTTADAURIA, 202 Dalhousie, R, 4833.

ELECTRICITE
KELVINCTOR OF CANADA.

STANLEY LEWIS. 63 Metcalfe, Q. 6771.

FOURRURES
A. GRATTON, 287 Da‘housir, R. 5503.
A DWORKIN, 256 Rideau, R. 1682.
M. BERGER, 8 Rideau, R. 5030.

FRUITS
CAPITAL FRUITS SUPPLY OO.
JOHN MANDIA, 248 Dalhousie, R. 1091.

243 Slater, Q. 5732
WESTINGHOUSE MADZA LAMPS, 1068 Sparks, Q.6779

R3 Georges R sok  

MESSAGERIE
STAR TRANSFER, 803 Cumberland, R
J. C. BLAIS, 17¢ Dalhousie, KR 3055
T. LANDRY. 315 Rideau, R. 744.

MARCHANDISES SECHES

jun

DUFFS DRY GOODS STORE, 8:38 Somerset, Sh S414
J A. GRATTON, Dupont & Wellington, Hull, 8h 4268.

MATERIAUX.CONSTRUCTION
L. CARON & FILS, Chemin de Montréal, R. 6/27
GARRIOCH GODARD & CO, 11 Elgin, Q 10686.
D. KEMP EDWARDS LTD. 25 Bayswater. Sh 40d.
MAYNO DAVIS LUMBER CO. -00 Edifice Jackson,

Q 7370.
CAN,GLASS PRODUCTS, LTD.

. 1437
MERCERIES

8. A, JULIEN, 517 Sussex, R. 1744
A. W. KRITCH, 92 Rideau, R, 4722.
ROBERTSON FRERES, 374 Dalhousie. R

MENUISERIE
OTTAWA STAIR WORKS LTD. 989 Somerset
JAMES DAVIDSON & BONS,

Banque Nativnaie,

6-07

Sh. 439
Rochester & Wellington,

579 Rideau. K 5220
OURLETS ET PLISSAGES

RITCHIE BUTTON OO. 287 Laurier-Ouest Q 2262
Mlle À. BORDELEAU, 127 Rideau, R. 4027

OPTOMETRIE
C. R. LAFRENIERE, ‘Rideau, Appt. 2, R. 4647
CONSOLIDATED OPTICAL LTD. 1:8 Queen Q 44665
A. E. RYDE, Chambre 114. 85 Sparks, Q, 8135.
D. A. LAPIERRE. «2 Principale, Hull, Sh, 3844.
R. J. BASTIEN, 370 Dalhousie, It. 1676

PELLETERIE
MONROE H. WEIL CO. 545 Sussex. RB 5710
DONER & BLACK. 161, York. R. 4065,

COUTURE POUR DAMES
Mile A, BORDELEAU, 2:27 Hideau, I 4027

. MAX, 104 Hidesu, R 306.
PNEUS ET VULOANISAGE

McDONALD TIRE SHOP. 72 (Connor, Q 6346
WEST END TIRE & VULCANISING, 1094 Wéllington,

sh 6502
PHARMAOIES

JAS. J. DALEY. 2:3X Rideau, It. 6400
E. MENARD, 449% St Patrice, R. 226,
ARMSTRONG DRUG, Laurier & \aller. R. 11-5.
H., A. DESJARDINS, Dalhousie & Clarence. R 640.
J. 8. BROWN, Angle Friel et Rideau, R. 734
P. J. NOLAN, 673 Wellington, Sh, 323
DONALD J. ATALKER, 103 Rideau, R
DELANEY, 1017 Wellington, Sh. 297.
PHARMACIE WRIGHTVILLE, 148 Blvd St-locaph,
J PATRY., PH, L. 74 Dua Pont. Hull, 8h 28512

PATISSERIE
GOLDSTONE BAKERY, #535 Somerset.
LA PARISIENNE, 375 Dathousie, it. 6017.
RIDEAU BAKERY. 144 Rideau R..3779. ..

PLOMBERIE ET CHAUFFAGE
E. T. CALDRY, 1% Nelson. R. 39
LACASSE & MANTHA, 315 St Patrice. R 6614
J. E. McGRAIL, J.difre Plazn. R. 4687
J. ALPH. LANGELIER, 312 Wellington, Q
BREALHEAT MFG. CO., 344 Sparks, Q 3633.
OIL 0. MATIC, U4Slater, , 5732
J T. BLYTHE. 710 Hope Chambers, Q

PEINTRES DÉCORATEURS
FAUTEUX & FAUTEUX. 1014 Wellington,
OVILA ARCHAMBAULT, 73 Clarence, R
W. J. CARBON, LTD., 29] Laurier-Ouest.

PHOTOGRAPHES. KODAK
JOHN POURS STUDIO, 128 Sparks. QG. 505
PHOTOGRAPH STORES, 65 Sparks. Q 2300
PITTAWAY JARVIS CO, 16 Ridenn Q. 3876.

PIANOS, PHONOGRAPHES. RADIOB
C. W. LINDSAY, LTD., 149 Sparks. 5728
RADIO SERVICE SUEPLIES LTD.. 214 Snarke
J. H. CHAGNON, 206 Dulhousie, KR 1824W,
JONES BROS. 20: Rideau, RK. 1121

REPARAGES D'AUTO
McCONNELL BROS. 452 Wellington, 8000
FRED LAKE BRAKE GERVICE, #6 Lvnn, Q
J. A. COUVRETTE. 0” ¢umberiand R. ROW
WELLINGTON AUTO TRIMMING, 114 Wellingtan

Q. 2478

SAJ.ONS DE BEAUTE
Mille RYAN. 1461: Rujcau R, Tul
0. DESJARDINS. 502 Somerset, Q 4677

117.

Sh 63468

3-5

1037

Sh 3542.
1224,

Q 408

Q 470

BLEU

CHATEAU BHAUTY SHOP, Fdifie. Bnoth Q PII4
QUEEN ERGIN, 54 Ftgin. Q 4108

PEDICURE
Dr PAUL LADELPHA, 100 Metcalfe. Q 2154,
W 8 KNAPP. D. 8 C. 43% Edifice Jackson

TABACS
J. G. GRANT & CIE. 415 Suseex. i.
A. EUG. AUBRY, 515 Nusyex. R 3814
EL} JOSEPH, 139 Nicolas, R. 3626

TAXIS
TAXI LAVAL, i’, Laval. Hull Sh,
KELLY TAXI. 152 Queen, Q. 740.
M. LANDREVILLE, 73 b'Connor,

TAILLEURS
H. LORNE GOODE. 15 O'Connor. Q. S057
J. ARKLEY, 213 Bank. Q 3437
A L. B. COTE, 106 Daltonsie, K
J, GINS. 255 Albert, Q. 7415
J. YLESHER, 99 Eigin. Q 8-1

COMPTABLES
GEORGE A WELCH. Jarksan BldZ. Q 5x5
FITZGERALD AUDIT CO, 102 Hank, Q 846
CRAWLEY. MILNE & CO. Edifice Blackburn. Q A037
ALFRED C, T. TREW. Fdifive Bonth, Q 1164
G. L. BLATCH. 113 Sparks Q 1563

DIVERS

Q 3177

413

<1

Q 72%

5237

Mme HAIN Antiquités, 497 Ruleau, RO UH0
J. WILSON & CO., — Art INK Sparks, Q 2665
LEVEY SIGNS CO. --- Fnseignes. 234 Rlator, G 3113
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      \ le snide par. mensualités,

 

 
 

GRAVEURS ONTARIO HUGES OWEN CO. LTD. —Matériel pour
PRITCHARDS ANDREWS O., LTD. 264 Sparks, 362 ERCASC0 CR redCRABTREE CO. LTD. 78 Albert dag Parks Qs WILDERGAPCO. iraq Manutacturiers de casquettes,

HOTELS ET CAFES OTTAWATRUSS & SURGICAL CO. 318 Welli ow
n BLUEBIRD CAFE, 80 Rudess, R. 6244. Q As AL CO. 313 Wellington

AFE ideau 4741. R BROWN & SON Monuments 376 Sparks. Q 1863
RICHELIEU HOTEL, 62 York, Q. 5076. - Bi 14 |BICHELIEUHOTEL, 62York, Q.5 SAVOY BILLIARD ROOM Billard. 97% Bank.

IMPRESSIONS HENRYS BHORTHAND BCHOOL --- (nllège Commer
MUTUAL PRESS LTD. 134 Queen. Q. 751 “sal, 146 Sparks. Q 4644
RONEO CO., Hope Chambers, Q. 7024, O. A. GOULET — Barbier, Dallinusie et Rideau, Q.4837

BALANCES ARTHUR EMOND -— Parfurns, 340 Dnihousie. R.2696 |

| AUGCALEXANDER516Lime Q 4432. WILSON&KEITH— ThéCalé41 7'éyarts- Q7960 M. , 346 McLapen, Q 1955. 4 :Kh RATRIRE © W. D. KAIPPEN — Marhines Agricoles. 60 York.
1-47JAMES HOPE & songs LTD., 81 Sparks. Q 1:33. Dr W G. AUSTIN Vétérinaire 93 V

M, MARQUIS, 273 Daihousie, £. 14 7 > 1 , térinaire, 93 York R. 329 :
GODIN-THIBAULT, 281 Dalhousie. À 52 wchNAASETT  — Brevet d'invention 14H

MANUFAOTURIERS MNÉTH MCDONALD & SONS. LTD — Graines «À
JD,BARTON.49°Semerset-Quest.Q. 4124. Plante. Marché By. R 170

0., … T64 Albert. Sh.1893 MILLEN FURNITURE EXCHANGE - Meutles isagés |‘
MACHINES. ADRESSEUSES ET ADDITIONNEUSES 136 Bank. Q. 3143. pores er a

I} PURROUGHE ADDING MACHINES, 214 Edifice Bootb. McMULLEN PERKINB LTD Marvinisies 433 Lau
N . ris: Ouest. Q TAG, ;

RONBO CO. Hnpa Chambers. Q. 7924. J. A. FORWARD — Furi pngrais LL! Wet il

CHARLES MEREao BAINS Sh. 1737 arice et eozrais LAD Welingtan
, 4 etrsife. Q. 1311 Dr W MacÆINMON — Spériahiste , orbiliés ner 6‘ “h

W. J. WILSON & SONS, 302 Wellington, Q 2564 gorge. 102 Bank, Q bara ooo oF il

ê _—— — ee = x ms cet SILTTgeSn rea eo ve

. grrrES Lon

GAUTHIER CIE LTEE Pourquoi pas un VIOLON
| Directeurs de Funérailles construction de maître?
| SERVICE UD'AMBLLANCE Il ne coûte pas plus cher
| 239, rue Saint-Patrice — Rideau 804 Instruments de musique FAITS ou REPARES

Burcaux: 738, rue Somerset Rideau 2 J. A. HINCHLIFFE
101, rue Victoria, Hull — Sher. 3892 Rue Sparks
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Hall, rue Gloucester.
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En ctr de police de comté hier

aprés-midi, J. Pennock, 68 ave Po-

well, a payé une amende de $10

(LACLOTUREDES

!
!
f

plus les .rais pour vitesse excessive ,

en auto. La même amende pour le

mème lit fut impuste à W. A.

Crawforc.
e eo -

Si I+ gouverncineny Baldwin
réussit faire adopter en cham-
bre ang aise le projet des unfons dactylographie jour Yannée 1924-

de métiers, ce projet sera l’un des
premiers que le parti ouvrier, à son

retour ai pouvolr, effacera
statuts a déclaré C. T. Cramp, an-

clen président du parti ouvrier an-! titutrices, il y eut distelhution d- prix.
allocution |et partie de cartes qui a ciyni clèves
l'Orange et institutrices,

cours d’une
hier soir à

glais, au
prononcée

M. Cramp a fait l'histoire

des,

1

des suivis par 25 élé yes io) cours de Pan.

succep et des revers des ouvriers;

dans le passé. [1 à di’ à son oui

lez
sort

toire que le 8geul moyen pour

ouvriers d'améiiurer ‘eur
c'était de se tenir unis.

M. A. It. Mosher occipait le fau-
teulil présidentiel,

° ° e

Rom£o Ouellette s'est avoué cou-=

pable en cour de police ce
d'avoir conduit un cheval
voiture en état d'ivresse. Son hon-

neur le magistrat Joynt l'a condam- mentuira

ies (don de Mile Laura Chartrand,né à un amende de $10 plu:
frais.

retract

ire COMMUNION

. A STE-ANNE ET AU

SACRE-COEUR
DEUXPLUS DE

FANTS DES DEUX  PAROIS-
SES HE SONT APPROCHES
POUR LA PREMIERE YOIS DE

LA SAINTE TABLE. LA CON-

FIRMATION LEUR SERA DON-
NEE DEMAIN APRES-MIDI

 

|

matin 'Juninrat) a été mérité par
«t une] Carle,

|

 

|

|
i

"COURS DU SOIR DE
L'ACF. D'OTTAWA

{

LES COURS 1 FOYER Dro rete

MACULER CONCEPTION. ONV

PRIS FIN LIE 29 AVL AL Yuli
pr — wl —

Les cours de sténostaphie et do

sous les auspicesde l'Assoc'at'on Ca-
tholique [Féminine d'itawa ont pris
fin, le 29 avril, gu soir.
Pour en faire une espèe» de Ya,

tant pour les {lives ale pair les Ins-

Tes cours de #'“rwetrup'ie ont 6°¢

née. Le preinicr wrix dastduité a
été décerné à Mlle-Cermaine Quirou t. |
Ce prix a été Hon+#* our MHÈ Calan-
glois, directriee du cours. le prix
d'applicution au cones supiyieur oan
cais de sténomranhie (don du R. P.
Supérieur du Jualorat du S.C) a é 6
mérité par Mile Annet'e Ptio">
prix «Rapnlication aû cours anpérieur
anglais (don dus I P. Shpcri ur du

Mme A.

Le prix d'anplicatien au cours € °-
frapeais de  s'énograntiie

fon-

datrice de l'Oeuvre) a été gagné pr

Mile Alice 1.anthiée., Le prix c'apyii-
cation au ‘cours Cl<meautaire avmats
(don > TALK) n été gagné par

Mile Simone Desvosiers.
Pour la duetylorranhie, ts tros

plus méritantes sônt:
Jer prix: (don de TAC. Mle

R.-A. Gagné,
Le prix: (don de Allin A I'runcau)

Mile CG. Quirouet.
Se prix: (don de Mile P. Audet)

MHe 1. Bray.

“Cette Ocuvre d~ PA CF, sans
grand bruit, bien humblemant, dans

|
!

CENTS EN- l'ombre, fait un traviil de colosse. et
le mot n’est pas de trop. Sans scours
aucun, grace au dévouement de ses
institutrices qui méritent plus qu’une
mention ordinaire. Profitons ds fFoec-
casion pour dire que celles qui s- dé-
vouent a ces cours le font gratuite
ment, par seul amour du bien à faire:

PAR 8. GG. MGR LOUIS RHEAC-! c'est déjà ass«z pour cn asser-r le
ME, O. M. 1, EVEQUE DI£ HAI- succès. Si nous rentrons dans Ics dé-
LEYBURY.

 

—

En vu" de la réception du cauvre-
ment de la confirmation, dimancue
après-mi«li par Sa Grandeur Mgr
Louis Rhéaume, O. M. I., la pre-
mitre coinmunion a eu lieu ce ma-
tin des rnfants de la paroisse Ste-
Anne et de Ja paroisse Sacré-Coeur.
A l’église Ste-Anne la messe de

commun on a été dite par le cha-
noine Myrand, curé de la paroisse
Ste-Anne. Environ 185 enfants

" des écoles Ste-Anne et Brébeuf ont
“ communié pour la 1ère fois.
‘frais du chant,

; de l’école
Garneau

Pp

Les
durant la messe,

ont été faite par la chorale de l’é-
cole Brébeuf. A 9 heures et demie
ce matin il p a eu la consécration
des postulants au Sacré-Coeur et
à la Sainte Vierge ainsi que Ja cé-
rémenie de la réception du Scapu-
laire.

AU SACRE-COEUR
A l'église Sacré-Coeur, le N. P.

f.atlamme, O. M. I, curé de la pa-
roisse a dit la messe de commiu-
nion. 1,» nombre des communiants

St-Pierre et de l'école
étati environ de 58 en-

fants. A la fin de la messe le R.
Laberge, O. M. I. a pronnneé

un sermon de circomstanze, Du-
rant la messe le choeur de l'écoie
St-Pierre a fait les frais du chant.
Mme Fairbanks touchait l'orgue.
Cette après-midi il y aura une cé-
rémonie Spéciale qui

scapulaire suivie
du salut au Très Saint Sacrement.
T1 y aura aussi un sermon de cir-
consta ice.

Sa <irandeur Mgr Louis Rhéau-
me, O. M. J., évêque d'Haleybury
officiera à deux heures dimanche

après-midi à l'église du Sacre-
Coeur et à trois heures à l’église
Ste-Anne, à la cérémonie de la
confirmation des enfants.

Conférence Baudrillart
Fes billets (50c, Tôc, $1.00) pour la

conférence de Mgr
en vente aux endroits

 

suivants:
- Pharmacie Durocher, angle des rues

pharmacie
pharmacie

A.

Somerset et Rochester; |
Dupuis, 120 rue Osgonde: |
T.aviolette, 518 Saint-Patrice; M.
IL. Hartubise, 317 Dalhousie: phar-
macic Farley, Hull; pharmacie Mi-
lard, Wrightville. Ta conférence de
Mer Baudrillart aura lieu jeudi. 12
mai, A 8.30 p. m. à la salle Saint-
Jean-Baptiste, avenue Empress.
rrr

LE RETOUR DU PRINCE.
MADRID, 7. — Le prince de

Galles et le prince (George, son
frère. ont fait hier leurs adieux à
l'Espagne.
Eee7
  
 

 

ECOLE DU SUIR

QUEEN ELGIN
FILLES — FILLES

Apprenez une bonne occupation pay-
inte, Pour votre commodité Le Salon
de Beauté Queen Elgin. angle des rues
Queen et Plgin, a ouvert un cours com-
net de culture de Beauté. Inscriptions
maintenant. Venez nous voir. 
 

 

SOIRÉE de FAMILLE
DIMANCHE, 8 MAI

Salle Paroissiale Notre-Dame
(Monument National)

“Les Derniers Jours de Gilles
de Retz’ (Le Barbe Bleue)

De L. Rousseau

Drame en 3 actes et 1 tableau

 

- Par le

Cercle de Wrightville
235 acteurs — Costumier Fontan

Offrande: au moins 25c
Pas de Matinée pour les Enfants

Baudrillart sont

comprendra |

| la consécration des postulants: à la;
| Sainte Vierge et au Sacré-Cueur et
: la réception du

tails, les noms de plusieurs qui ont

aujourd'hui des emplois dans le Ser-
vice Civil sont sur les rézistres pour
attester la véracité et le succès de
l'enseignement donné. De même que
les autres jeunes filles. venues de
partout, qui, en même temps que le
foyer, ont trouvé l'avantage d'amé-
liorer leur sort.
L'enseignement de la sténôgraplhie

et de la dactylographie a été donné
par Milles Arthémise Mercier. Alexina !
Hébert, C. Langlois, VY. Vermette,
Germaine Dugas, Itégina St-Jean. |
Blanche Pelletier, Germaine Iatour et
Simone Corbeil. Mile Alice Pruneau,
un des meilleurs dévouements des
années passées, à dû discentinuer
pour cause de santé. L'enseignement
aux cours de français et d'anglais a
été donné par Mlles Clarina Cary,
Fugénie Roy Antoinette Mercier et:
Blanche Beaudet.
Pour terminer disons que les cours

de l'Association Catholique Féminine
existent depuis 1910 et ee donnent
nu sous-sol de l'église du Sacré-Coeur
depuis 1914, grâce à la générosité des
RR. PP. Oblats, qui l'ubritent gratui-
tement.

Pour tout humble que soient les
dévouement gratuits qui s’y recrutent

pour l'enseignement, ils n'en méritent
pas moins que le succes de leurs élà-
ves soit cité au grand jour. Souhai-
tons-leu: une autre année d'un égal
succès.

M. BH.

CONFIRMATION AU
S.-COEUR ET A S.-ANNE
Sa Grandeur Mgr Fouis Mhéaume.

O.M.1, évêque de Hailevbury, admi-
nistrera la confirmation. dimanch~
après-midi. à l'église du Sacré-Coeur
et A Ste-Anne.

© “ROSEDREAM"
Les élèves des religivures de

Mary ont remporté un grand sucess
hier soir au Monument National en
interprétant l'opérette “Rose Dream”.
le nombreux auditoire les # lungue-
mynt applaudies.

l.es principaux personnages étalon
les suiva } L'ange gardien, Winifred
Riley; Rose, Norah Dunne: Hon-O-
My Thumb, G. Turner: Giant For-

got, J. Murphy: le bouton de rose,
Ethel Grace: la rein: des fécs, Helen
Quinn; les fumonux Can ond Can't,

Olivia et Patricia Bcauchesne.
Le programme, à part l'opérette,

fut le suivant: %
Choeur . 2 “Mars

Concert Galop . .
l‘ernadette lsuma,
Mae Wadsworth,
Les faons

Innmaculuie”
Lo. M. Ganz

Mary Mansfield
Naomi O'Connell

+2 2 CC. Chaminade
Mae Wadsworth
Wet ef the Great

Jean l.arose.
Choeur . , +... Spring sons
Tarantelle . 22222 2 2 Bishofi

Evelyn MeCabe, Dorothy Sauvé,
Helen Quinn,

Chant: Divide ———tetes

| AUTOS VOLES
Deux autos ont été volés hier

soir. Un Nash. propriété de W. G.

Pridham, 24 ave, Kenora. est dis-
paru de l'angle des rues Bank et

| Queen et un Star sedan. apparte-
nant A R. Roper, 6 ave. Nock. a été
volé en face, du no 471 rue Welling- ton. Le premier porte le permis

Ino 152-520 et le second le no 155-
162.
ane és ht

 

Faites'shampooer vos

Carpettes

M est difficile de traduire le de-
|| &ré de satisfaction du chant ua

premier coup d'oeil d'une carp:-
te ou d'un tapis nettoyé an
“shampou”. On l'envoie sale et
sans attrait et l'rsqu'il revient il
cat aussi brillant, attssi fascitiant

| Que lorsqu'il sortit des mains du
| tisserand. Chaque fil a été Hbéré
;| de la voussière, do la saleté, des
if détritus et des germes, rendant a

couverture du plan-her antisepti-
11 auement propre et ravissante pour
| l'agrémentation du foyer. Une rar-
i] Pette “shampooée” .st une acqui-
| sition. Consultez-nous au sujet du

“shampooing” de vos tapis.

{ THÉRIEN CIE, Lté-
374, rue St-André R. 014  

devoirs

; quiftés précédemment.

;chiffrent à quatre cents le nombre des

,battues
“trop draconnienner, rt cependant, cho-

, vent-lls espérer

,St-Jean-Baptiste,

vin,

“thier, Pierre Plouffe, E. Kary, J.
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Il y a quelques semaines passés, |
l'Association du Service Civil deman-
dait à ceux des employés que la re-
elonsification avait isp'êés dans la troi-
Pdinhé classe de bien vonloir s> met-
tre en communication avec elle et de
Ini fournir certains renseignements
qu'elle (tait très désireus- de sc pro-
çurer. Elle manifestalt le désir d’ê-
tre mise au courant de la nature des

qu'ils remplissaient alors,
comme de crux-dont ils s'étaient ac-

-Des statistiques que nous avons

puisées à des sources réputées sûres

employés qui ont vu leurs espérances
par cette décision un peu  se incroyable, À peine vingt ont cri

devoir répondre à cettr invitation ct
fairs parvenir à qui de dreit les in-
formations demandés.

Nous n° b'âmons pas ces confrères‘
pour l'attitude qu'ils ont pris. C'é-

tait affaire à eux... Mais de grice,
qu'à l'avenir ils ne nous injurient

: pas, si tout ne va pour le mieux dans

te meilleur de lcur monde. S'ils ne
veulent pas s'aider, s'ils refusont de!
nous préter main forte. comment peu-

que nous puissions

manocuvrer leur navire à hon port”
Croient-lls que nous puissions, mal-!

gvé eux, les sauver? Sans doute ils

ont oublié que ca n'est pas tous les
Jours qua le cel est dismosé à voler
au s-cours de coux qui méprisent son
SSCOUrS.
Encore un“ fois, u'ils sccouent;

done catte léthargic qui leur a joué

de_s| Mauvais toursdansJepasséetrons, otl'espéronspour eux”

FUNERAVLES DE MME
CYRILLE GOULET
—

Tes funérailles de Mme Soplhironin
Temiet…,  épotise de feu M. Cyri.le
froulet, marchand, Vécédée jeudi mu-
tin, « l'hôpital St-Vincent, à Tage
de 73 ans, après deux ans de maki- |

die, ont cu lieu ce matin, en l'église

au milieu d'un
imposant cortège de parents et Jd'a-'
mis. |

la levé” du corps a été fait” par
le P. P. Charles Charlebois, O. M.
I, et le service funèbre a été chanté
par le R. I’. Doucet, O. I’, curé «le
la paroisse 5t-Jran-Baptiste, ass'sté
par les RR. I’. Tague et Séguin
comme diacre et sous-diacre. Assis-
taient dans le choeur durant la mes-
se des funérailles: les RR. PL. t--
dué, O. I. Charles Charlebois, O. M.
1, et Prosperi, servite.

Ia chorale paroissiale, sous la di-
rection du professeur Eugène Leduc
a rendu la messe des morts de l’ic-
tro A, Yon. Iles solistes furent MM.  Marius Gay et Emery Lafleur. A

l’Offertoire, M. Eugène Leduc à;
chanté le Pie Jesu, de Gounod. AL
Paul ..arose touchait l'orgue.
Ja dépouille mortelle a quitté la!

demeure mortuaire à huit heures ;
moins quart pour se rendre à l'église |
‘et de lk au cimetière Notre-Dame,
lien de la sépulture.

I.c deuil était conduit par MM. Jn- i
seph Goulet, fils de la défunte, W.
Robillard, J. Hoffman et F. Farley.

Ftaient aussi présents varmi le
cortège funèbre: MM. N. %$t-Marto, |
Guillaume Chouinard, Joseph Gau- |

A. Ouellette, 1. N, Leclere, Ni
Sayer, Hector Gauthier, Fümond L-- ;

mieux, Charles Gautier, I. Mainville,
Jules Boilean, Henri Tassé, l'échevin
1. Quéry, Ii. Delaney, Adrien Fini,
A. Pagé, J. Charles létourncau, C..
O. Poirier, Jean-Baptiste Meur,13|

 

: Honoré Bélanger, Eugène Trieur, 3,
Lalande, D. Cayer, Alexis Poulisi, I.

M. Nadon, J. B. Guénette, A. Ga-
A

Drouin, W. Legault, Paul Gay, W. Al
Rowe, l.udger Tlatour, J. U. VBrav,
Kdmond ™rudel, E. I. Parent, N.!
Hurteau, M. Hudon, Victor Bar-|
rette, Henri Grant ct plusieurs En|

tres. De nombreuses délégations des
Dames du Rosaire et du Tiers-Ordre
de St-Francois dont la défunte fai-:
sait partie assistaient également 1x,
funérailles.
la défunte qui avait élu domicile

à Ottawa, il y a 45 ans, a toujours
habité la paroisse St-Jean-Baptiste,
Depuis nombre d'années elle faisait
partie de la Congrégation des Dames
du Rosaire. l’eu de temps après son

arrivée dans la Capitale, Mme Gonu-
!let avalt tenu à revêtir Fhabit du
Tiers-Ordr+ de St-Francois. En véri-

i

 

| intérêt est ici en jeu.

7

qui menace d'accumuler dans leurs
vies des ruines encore plus accablan-
trs. S'ils veulent s'alder, tout espoir
de salut n’est pas perdu pour eux.
En tout temps et en toute occa-

sion, notre asacclation leur promet de
les aider et de leur donner un cons-
tant appui

ce, même prête à tenter l'impossible
pour l'amélioration de leur sort, mais
en retour, elle est en droit d'attendre
d'eux qu'ils Ini fournissent tous les
renseignements dont elle aura besoin.

Il est réellement regrettable
tant d'employés qui ont à se plain-
dre de griefs véritables se bornent à
les plaindre à leurs compagnons d'in-
fortune et à leurs amis et ne viennent
pas les faire connaître à ceux, et à
ceux-là peut-être qui pourraient faire
quelque chose pour alléger le fardeau
qui semble tant peser sur leurs épau-

Tes. Tet leur cause serait toujours é-
coutée avec une oreille attentive et,
quelque coûteux «u’i! pourrait deve-
nir. tout effort serait tenté qui pour-
rait mettre un terme aux injusti-
ces dont îls ont à se plaindre.
Nous leur demandons donc, comme

faveur, de nous dire ce qu'ils sont et

où ils en sont, et nous nous chargeons
de faire le reste. Nous livrerons,
pour cux, le combat, là ou il dott être
livré, et nous ne nous accardrrons
pas de repos, si longtemps si long-

temps que nous n’aurons pas obtenu

pour eux satisfaction. Teur propre

r Ta voix sera-
t-elle assez éloquente pour les libé-
rer de leur torpeur! Nous le dési-

CN DEMANDEUN  
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dans leurs réclamations. .
En tout temps, elle ygera à leur servi-!

que|

‘fours aux activités de

9 : '
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LES “BATAILLEURS”)
|SONT  VAINQUEURS' DE PROPRIETE LE
DE CECONCOURS
LA SAISON DIE BRIDGE A J'INS-: d . peltes Orientales en

‘ITU CANADIEN FRANCAIS, | UNE SEULE TRANSACTION DE ; = __

SECTERMINE BRILLAMMENT PASSANT LES $20,000 EN AVRIL. !§ vente: Elles arrivent
HIER SOIR. , —_— tous les jours depuis

Le + .

. ; aaa eri ; Au cours du mois d'avril, 119 quelque temps. C'est, à

pidnatitutCanadienFrancs NN transactions immobiliéres ont été notre avis, l'assorti-

‘de bridge par la distributiondes prix ; NScrites a l'hôtel de ville. Une seule ment le plus complet
[du dernier concours qui durait de-
{puis la fin de février.

les prix ont été décern“s aux gu-
«mants pendant l'assemblée mensuelle
régulière, à laquelle ont assisté un
grand nombre de membres. M. Mau-
rice Morrisset président, dans les
quelques remarques qu'il a faites a
remercié en termes jolis tous ceux
qui de près ou de loin ont contribué
Au succès du concours. il a félicité
chaleureusement les deux (quipes qui
s’en sont disptés les honneurs, à sa-
voir les ‘Batailleurs” sous le comman-
dement de M. Albert Campeau, et les
‘“Invincthles”. sous le commandsment
de M. Henri Grignon. I! a également
remercié et félicité M. Grorgcs Deau-
regard. fils, directeur des jeux «dv
l'Institut pour l'ardeur, le désintéres-

ments suesi à M. Horace Trude!', re-
nrésentant à Ottawa, des cigaviers
Grothé, de Montréal, qui æ fait de ln
soirée d'hier concert houcane en ; MOUille, propriété ave.  McDougal,
ieee les cigares. ‘3,000; Edith E. Bartram a Maric J.

M. Morrisset à tenu aussi à remer- ;ze. propriété place Salisbury: Ii.
"Han I Kenly a ©. E. Plain, Ltée,cier particulièrement le “Droit” pour

la généreuse publicité ou'i! donn+  ton-
l'Institut C'a-
artistes qui
programme

nadicn Francais, et les
se sont poringés le joli
musical de la soirée. En effet MM.
Mivile Belleau, Emile Foucher. René
Séguin. Armand T.acroix et Paul Ta-

! transaction
i faite.

1 Succession Hormisdas Gauvreau à
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119 TRANFERTS |

MOIS DERNIER
}
‘

Ï
t

|

|
dépassant $20,000 s'est |

Jes transferts les plus intéressants !
sont les suivants: |

Jonis J. Billy (en trust), propriété.
sur la rue St-André, $6,150; Jas. I

| Weatherdon a Wm 1B. Moreau, pro-)
-priété sur lave. Bronson, $3,000; 1a
! Caisse Ponuluire Notre-Dame a J. |
|A. LeCavalier, propriété sur la rue
st-André, $6,350; Elizabeth Treim-

“blay, a Jas E. Weatherdon, propriété
:sur la rue St-Francois, $6,900; Jo-!
“seph A.
propriété
‘Margaret Irvine à E. P. E. Marion,
| propriété ave. College, $3,500; la suc-
cession Hormisdas Gauvreau a Jean
.M. Laframboise, propriété rue Mur-

ave. Gladstone, $18,000; |

. : . av, 9.100: la corporation d'Ottawasement et l‘impartialité avec Inquelle | TA * A ration }
il a présidé a ce concours. Remerci:- àJa Minopen propriétése ha

;Emile Mangin, propriété rue Stewart,
; 512,000: Patrick Hart à J. G. l.atré-

propriété rue York et ave. Belmont,
25,000.

DEUX MILLIONS

 

Bonneau à Léandre Lavigne, |
t
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Grande Vente de $65,000 valant ds

Carpettes Orientales
Com--encant Lundi

$65,000 valant de Car-

do Carpettes Orientales

qui ait jamais été or-

fert en venic dans

Est d'Ontario.

Voir Vous procurer de
antérieur de $450

baines que nous Vous offrons.

Les Carpettes Orientales embellissent zrandement lo foyer, Etes
sont faites à la main, avec grande habileté ct elles DURENT TOU.
TE LA VIE.

Rappelez-vous que nous
vôtées si bas qu'elles ne goûtent
les Wilton faits à la machine.

 

Et à d'appréciables aubaines, Songuz done à l'uccasion de poe
riches Carpettes Chinoises

pour $290. Et des fascinantes Carpettes Iran, de
qualité de $35.00 pour $24.75. Voilà des exemples typiques des au-

en

Mongoles, prix

avons À” profusion,
qu'un PEU PLUS

Elles sont
seulement que

A
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Ont.; le lieut. J. E. Foreman, l’. L. était âgée de 23 uns, naquit dans la
A. et S, H., Hamiltois, Ont.; G. M, Capitale où elle demeura durant une
Elmslie, sergent R. C. E.. Victoriu, bonne partie do sa vie.

C. B.; E. G. Stock, Cpl.yl, Grea,
Toronto, Ont; B. W. Beaumoni.

Mlle Bédard fit
Ste-Brizide

sos ctudes à l'ecole
puis aux couvents Glou-

 

 

$C vos? sont donné Un programme trs sergent, Sea High. Vancouver, C. vester et de la rue Ridin 1£He fni-
= A ‘intéressant et très varié qui a été A: B..: R. S. Potter, Pte. P. 1. A. et siut partie de li paroisse Ste-Brigide.
“ rès applaudi. s. H… Hamilton, Ont.: A. S. Eme- Fi Mort causer une peine profonde

“ En terminant MN. Morisset a an- et ! tg ; soc tun nombreux amis quelle pussédazir, A ! À Yan ry, Sgt. 3rd M. B. Med. Bde. St-; Ca eerste
. nonré oue la prochaine conférence J ; , K la lieut “dans la capital,

i lu Cere!» Tittérairs, aura lieu mar- ‘Jean, N. B.: D. Burke, eut, |

; “vedi prochain. Elle sera donnés par P. G, G, Ottawa, Out.; le Lieut. HTle laièse pour le pleurer outie so
pr “£ Anréllen J4tanger, député de Rus- LES TAXESDEVENTE ONT I. Rowlands, H. R. R., Hamilton. N ATS ri + lives,met,

- , 8 à à ~islature nrovinciale, ui JES ANI y =: cs INT. i : 0 Mac gor, (;. Norman, ¢ ectar Phdinnd d'Ottirwis

LES AUTORITES FAVORISENT fera eeuso VE CRAPPORTE PLUS DE DEUX OGC Meur aET “ | Harvey Bédard de Qu her, Wilfrid ov
LA DEMOLITION DU PONT AC-|- “ Ç or xr FR MILLIONS DE DOLLARS AU G. G., Ottawa, nt; Ch Arthur Bédard de Suliencetady +.
TUEL — ON RENFORCIRA LE. "BATAILLEURS"VAINQUIEURS COURS DE 1 tartame rv | Houlden, P, L. A. and S. H. Hit; trois soeurs. Miles Irène, itita at Mic
VIADUC DE LA RUE WELLING- Deux équinny de 22 joueurs chacu- , COL is DE :A PREMIERE SE- milton, Ont.: le lieut. J. MeAVItY, guerite Bédard d'Ottawa.

TON. : NeSefontJispuld 8honneursJu MAINE DEMAL St. Jn, KFus., St-Jean, N. B.; cor | tes funérailles nuront Heu d 7 1

. tailleurs”, cant. Albert Campean, et: Par suite des mesures plus sé-|J. S. Doughlas, C. G. G., Montréal, A Me Me à l'éalise Ste-Bria
Tes autorités municipales deman- {les “Invincibles” capitaine, Henri ‘vères du département du Revenu Qué.; Sgt. J. H. Gray, Royal Gren-., : pare \umation au «cimetière Notre-

dePadeoneue, Les Latour’ib BL Nationa) pour la perception des ca-| Toronto. Unt: le semen A dB pute on awn 15m®
run s à niveau ] t aclp Peau Sop OTVOIRE a ,xes de ventes les revenus de lat McCabe, P. Ke. 1. H. B., Charlotte- {offre sa sincère sympatlie.pa passage à niveau. le pont ac- {leur nom a été inscrit au trophée de remièr i 1 ai t pres-' tow ! PK: le sergent | (…

tuci de la rue Somerset. Cette déci- |l'Institut. ; première semaine de maion pres. own, . E.: > ser: Joo
sion a été prise A une assemblée spé- PRIX INDIVIDUELS que doublé ceux du mois de muil Bunnell. M. R. Rangers, Sussex.
ciale du Burcau des Commissafr-s| Tes prix individuels ont cté gagnés de l'an dernier. Ja semaine a don-; N, B.
tenue vendredi soir. L'ingénieur Me-| mar les joueurs suivants, des deux NÉ Au département plus de deux| Les tireurs canadiens s'eumbar-
allum favorise un passage àniveal équipes: ; millions de dollars, | queront pour l'Angleterre à bord
mais il n'était pas présent à l'assem-| er prix des TInvincibles: M. Fuet- Le département surveille sur! À pour
blée ct le maire hésitait à se pru-
noncer en l'absence de l'ingénieur.
La compagnie des tramways ne

favorise pas le projet a cause des
retards qu'un tel passage Apportera

: Castonguay, des cuivres: 2ème nrix f i , ; : . ;
àsonservice. [e major Burpee,Si |des Bataflleurs: M. Henri Gauthior, ter leurs taxes d'accise, tel que ré-| yile Béatrice Bédard, fille aince de |
EE EenErE que Compagni IE des chandeliers: 23ème prix des Ba- (vélé dans la récente enquête des x. et Mme A. Bédard. 114 rue Creig-

considérables à cause du grand nom- tailleurs: M. Marius Lachaine, une douanes. {ton, est décédée vendredià Fhôpiott |
. ; . rhemise: 3ème prix des Invincibles: | uivant une loi adoptée à la der-, énéral de Maniwaki après une a-

bre de trains qui circulent dans cette J ! 3¢ ix d Invineibles Sui t loi adoptée à la d yénéral de Maniwaki une ma,
localité. S. Fariey, un crayon automati- nière session on exige un sommaire ladie assez prolongée. Lu dérunte qui

Demande scra aussi faite à la |A". ; Le ,. ___ Mensuel] des ventes taxables, et nl —
commission de partager Je coût des ire eu deux quatricmes prix par donne des punitions plus sévères’ -
travaux urgents au viaduc de laj- >. ; -aux personnes qui cherchent à se

. i , ’ ei 4ème prix des Batailleurs: M. John EE os Arue Wellington. 11 s'agit de renfdtcir Rurrouehs un Stvlo réservoir: #1 A], SOUStraire à ce devoir, Quand il )
ce viadue afin que. les

puissent y passer.

tramways

LE MAGASIN DEFEBVRE
A OTTAWA, GRANDIT
—prne  

Afin de répondre Aux exigences: 4d
de sa clientèle de plus en plus,’
nombreuse, la succursale d’Ottawa |
de la maison J. B. Lefebvre, sur
la rue Dalhousie, sera considéra-
blement agrandie d'ici quelques

jours. Le magasin comprendra lef

local anciennement occupé par le

coiffeur H. Hébert,
M. J. B. Lefebvre, le propriétai-
de la maison est actuellement

à Ottawa pour surveiller les tra-
vaux et prendre contact avec la
| nouvelle succursale. Interviewé, ce

midi, par le représentant du
l‘Droit’’, M. Lefebvre s'est déclaré

re

table épouse et mère chrétienne, cllo!très satisiait du chiffre d’affaires
sut donner à son entourage l'exem- [ait par la succursale ‘d'Ottawa de-
phi des plus solides vertus: humillté'pui- son inauguration. le 24 sep-
et charité. C
rent micux son inlassable générosiré.
Des onze enfants dont elle fut In

mère, un fils lui survit, M. Josevi
Goul . gérant au “Droit”, En outre
elle laisse quatre petits-enfanis:
Maurice, Thérèse, Gabrielle et Mo-

nique: une soeur, Mmo lfrancois la-
breeque, dc St-Gervais, T. Q.

Certaines oeuvres connt-jtembr> dernier. 11 a ajouté que la
; maison comptait actuellement 23

ne Rohitaille. un miroir: 1ér prix des
Batailleurs: M. L. H. Major, ane lam-
ne de fumoir. :
2ème prix des Invincibles: M. Jules

Henri MDessaint: 4ème prix des Invin-
cibles: MM. R. AFsenault, un pipe.
et M. J.-Bte. Iachaine.

PROCHAINS CONCOURS ‘
Tes capitaines des prochains con-

“ours de Bridge, aui s'ouvriront à

  

tout les raisons commerciales et ies
particuliers qui ont des arrérages.
De plus il suit de très près les gens
qui ont réussi dans le passé à évi-

a des arrérages, ces arrérages por-
tent 3 présent intérêt, de sorte que
les sommes gardées ne le sont que

sous forme. d'emprunts. ’
On n’attribue pas seulement

l'augmentation dans les revenus de

l'automne: seront MM. L. H. Major (Cette taxe pour mai aux mesures
at Eugène Robitaille - l plus sévères de perception, mais

iaussi aux meilleures conditions
‘dang les affaires générales du pays.

POURLES AVEUGLES||

La campagne en faveur des a-

eugles d'Ottawa et de Hull se ter-
mine aujourd'hui. Jusqu'à hier
soir, les fonds prélevés ne se sont

élevés qu'à $4,300. Or l'objectif
st de $15,000 et les directeurs dé-
sespèment maintenant de l'attein-
dre. “”

Les contributions qui seront'don-
nées aujourd'hui pourront cepen-
dant augmenter sensiblement le
montant. Les organisateurs font
donc un dernier appel en faveur

de ceux qui ont le malheur d'être
privés de la vue.

Parmi les autres dames de la
Catholic Women's Leagne qui sont 

(succursales en tout dont 20 à Mon-
i.réal. 2 à Qu-bec et 1 à Ottawa. M.
,G. N. Campeau. le - gérant local,
s'est également déclaré très satis-
fait de l'empressement du public

jpréposées à la perception des con-

tributions. on remarque Mme E. J.
Cousineau et Mme Slater, présiden-
tes: Mmes W. J. Quinn, J. Daly,

|Cobnnif“e,. John McDonald, N. Guy,
A M. Joseph Goulet ct à sa fami"le: d'Ottawa de répondre aux offres|g 1. Asselin, W. H. Kilgour, H.

si doulourcusement éprouvée, les di-ide marchandises de la compagnie|g, Clerk, W. G.
recteurs ot le personnel du “Droit”
réitèrent leur sincère sympathie «l
leurs plus vives condoléances.

Ja famille Goulet remercie Irs
nombreuses personnes qui ont offert
des témoignages de sympathie A l’ov-
casion de la mort de Mme Cyrille
Goule‘. De nombreuses  offrandes
Mortuaires ont été déposéos sur la
tombe de In défunte:

OFFRANDES DE MESSES
Je R. P. C. Charlebois, O, M. T:

le personnel du “Droit”; les RR. PI.

Sorvites de Maric, l'oeuvre des Vocn -
tions Dominicaines, le Dr XN. Bont-
que, M. ct Mme EE. Mainville, la fa-
wille A  Mulligan, M. et Mme 4

Murphy, MM. Bernard et Fernand
Olivier; Mme 1. Hilliard, M. et Mine
Henri Grant, Mme N. Lemieux, M.

et Mme J. Goulet. A

BOUQUETS SPIRITUELS
Les RL 55. du Précicux-Sane,

M. et Mme N. St-Mariin, la famille
Laurent Jacroix, Mme T. Bareite,

Mme J) Pelletier, Mme A. Pelletier,

Mme H. Lauzon, M. ct Mme A. Ca-
run, Mme O. Dumouchel, Milles M--
nard, la famille Hoffinan, M. et Mme
H. Meunier, M. ct Mme R. Guénette,

OFFRANDES DE FLEURS
A. Grant et Mme F. Dunninz.~ :

SERVICE DU 30e JOUR
DE S. G. Mgr EMARD

Te service SOCjour de 0
Ra Grandeur Mer lomard a 6té chen-
té ce malin à 7
silique, par M. l'abbé Charbonnean,
vicaire capitulaire. asisté de MM.
Jes babés Bélisir et Labtross-. .

“Jous les prêtres de l'archevété
assistaient au choeur et un grand
nombre de  paroissiens assistaiont
,dans la nef.

Ja chorale de 1° Tlasilique a fat
les frais du chant, sous la direction
de M. J.F. Champagne.,Ç =

M.

 

de

 

0)fami
BA arSi

S pour LaVue. - péciatisie

L9fusfidoou— | -- Ottawa

heur-s 30, a la Ma-

"qui rivalisent .avantageusement.
;quant au coût, avec tous les autres
magasins de chaussures, de vali- |

ses et de sacs de voyage par toute

;la ville. Notre Laisse dans les prix

s'explique, dit-il, grâce à un systé-
|me d'achat général et direct de la

imanufacture par les vingt-trois
‘suceursales.
 —

LE BANQUET DES
| OFFICIERS DES CADETS

-— 2—
3

I.entralnement des cadets est
{= excellente chose non seule-

tient parce qu'il apprend au jeu-
e hnmme à défendre son pays en

cas de nécessité mais aus:i parce
qu'il aide à former des citoyens mo-
;dèles a déclaré en substance le
major général J. H. MacBrien
‘dans une allocution au banquet des

fficiers des cadets de l'Académie
à Salle. des Collégiates de Lisgar

i t du Glebe et de l'Ecole Techni-
ique, Ce banquet a été tenu aux

| alles de thé Daffodil, hier soir.
Le major général a déclaré que

lt critique dont le système de ca-
Jets avait été l'objet récemment
e ferait que du bien au mourve-

.ment.
Outre le major les principaux

cra‘eurs furent le capitaîneWil-
rid Latelle. des cade:s de l’Acade-
mie La Salle. le col. H. S. Hill, le
l'eut. W. V. B. Riddle. le docteur
"A. H. McDougall. le lieut-col. W.
18. Wood, du 35e bataillon.
* Le lieutenant J. P. Valiquet é-
tait maître des santés qui furent
‘prononcées par le commandant A.
|W. Beall. le lieut. H. Campbell, A.
‘R. Leacock, le lieut. Emerson O-
 gilvie. le commandant McKnight.

Le comité en charge du banquet
se composait comme suit: prési-
‘dent. le lieu! J. P. Valiquet; vice-
président. R, 1". Widdifield: zecré
taire. is Jieut. IL. Francis: les Heu-
(tenants D. Blair et T. Fuller.

 

B.
Le-

Hughson. J.

‘Losty, Lagimodiere, J. Curry,
[wis et Robinson,

i celeere
+

‘M. Aurélien Bélanger
| au Cercle Littéraire

M. Aurélien Bélanger, M. A, L.
Ph. député. directeur général! des
écoles séparées d'Ottawa, sera le
conférencier à Ja prochaine réu-

nion du Cercle Littéraire de l'Ins-
|titut canadien-français d'Ottawa, le
|mercredi 11 mai prochain. à huit
heures 15 au salon -de l'Institut,
123 rue Rideau.
: M. Bélanger parlera sur ‘““Mussn-
lini. l'Homme.'’ Le conférencier est
tné à Ste-Scholastique. P. Q. Il a
‘fait ses études à ’Université d'Ot-
itawa et à Osgoode Hall. de Toron-
itô. Il reçut son grade de bachelier
ès arts et sa licence en philosophie

  —_

LES MEMBRES DE
L’EQUIPE DE TIR

Le brigadiergénéral J. Duff
Stewart, de Vancouver-a été choi-
si commandant de l'équipe cana-

‘dienne de tir qui prendra part aux
concours nationaux de Bisley, An-

gleterre, en juillet. M.

MeManus, de Belleville, Ont., sera

adjutant, [es autres membres de
l’éguipe sont C. Q. M. S., A. Pai,

"nell, de Verdun. P. Q.; C. S. M.. W.
Toronto,A. Hawkins, Q0.Rk,

'DEBAT PUBLIC
— ET

MATINEE MUSICALE

le

  

 

Organisés par

Cercle Duhamel de l'A. ©. JS. €.

Dimanche, 8 Mai, à 2.30 p.m.

Au Monument National

| Les Verres d'Occasion :

Thomas,

de l'Ausonia à Montréal le 10 juin.
—_———————

FEU MLLE B. BEDARD

 

 

 

 

Diamant,

Anneaux de Mariage

Montres Horloges

Coutellerie '

 

 
sou.ment. com; .

Comptant ou a terme

J.-A. COUTURE,
Ch. 40, Kdifice Plaza

Ne sont pas appropriés ang i

yeux, car ces verres ne peuvent
vonvenir à vos yeux que par pire
chance.
Notre service est consclencieux,

efficace, sous la direction d'opto-
métristes compétents et donne
toute satisfaction.

A.-M. Bélanger, R.O.
561, rue Sussex, Ottawa.

Spécialiste pour la Vue.

OPTOMETRISTE.

Sussex et Rideau

Ottawa

Angie    

 

 

GEORGES-E. ROBERT
MACHINISTE

et GARAGISTE

Reparations de tous genres en machines fuites par un
expert mécanicien.

UNE VISITE EST SOLLICITÉE

Téléphone: Sher. 6173 229, rue Montcalm, Hull
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“Vous pouvez fouetter notre creme

mais vous ne pouvez pas

battre notre lait”

LAIT
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en 1897. Il a été élu député du = =,
|comté de Russell a la législature = 7!
(Pan en 1923 et réélu en 1926. = Le

M. Bélanger a pris une part ac- = (Rf VAD De .
'tive a toutes nos oeuvres paroissia- = OUR ip . EN >, aU rentiam
les et nationales. C'est un confé- = » € .
rencler dissert et capt.vant. = _, : 7
H y aura programme musical. SAY +R _

les artistes seont: MHe "Marie pe TES EER I NC A
‘Paule Lefort, pianiste; M. Armand } lis Ê= | x PUR ame FRAIS .… CREMEUX
; acroix.La>roix. barjvcn, :é om-
pagné au piano par M. Paul larose.

i Le public est cordialement invi-
I's

| DIPHTERINE
! A part les heureux résultats

obtenus par l'usage de cette
préparation dans toutes Jos
maladies de la gorge, c'est Je
médicament de choix des af-
fections broncho-nulmonaire-,
xrippe, coqueluche, rougeole,

! comme c'est un élément pré-
| cieux du traitement de la ‘u-

bercu:ose.

Dr N. Lacerte, Lévis, P. Q.
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Essayez aujourd'hui le Laft de la Laiterie

Laurentian. Goûtez-en Ja creme, Appréciez-en

ia fraicheur et la pureté. Rendez-vous comp-

te des qualités fortifiantes de ce fait par une

("est incom-nouvelle vigueur gjnysique, un

parable reconstituant de corps et d'esprit.

Laurentian Dairy Limited
Téléphone: Rideau 7000 18-20, rue York
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